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Notre vision
Être le système de navigation aérienne  
le plus respecté au monde :

• aux yeux du public, pour notre dossier  
de sécurité;

• aux yeux de nos clients, pour le niveau de nos  
redevances, notre service à la clientèle, notre  
efficacité et notre technologie moderne;

• aux yeux de nos employés, pour un travail dans  
une ambiance motivante et satisfaisante, offrant  
une rémunération concurrentielle et des  
possibilités de carrière stimulantes.

Notre mission
Être un chef de file mondial dans la prestation sécuritaire, 
efficace et rentable de services de navigation aérienne 
durables et ce faisant, fournir un milieu de travail  
professionnel et enrichissant pour nos employés.

À PROPOS DE
NAV CANADA
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Nos objectifs primordiaux
La Société entend réaliser sa mission 
comme suit : 

1. Faire partie des fournisseurs de SNA 
les plus sécuritaires au monde et 
travailler à réduire continuellement  
les risques en matière de sécurité 
opérationnelle.

2. Maintenir les redevances de SNA parmi 
les moins élevées au sein des principaux 
fournisseurs de SNA du monde entier  
et faire en sorte qu’à long terme, la 
croissance des charges d’exploitation 
demeure en deçà de celle du trafic.

3. Fournir à nos clients une valeur ajoutée 
en contribuant à l’amélioration de leur 
efficacité opérationnelle par l’utilisation 
de technologies novatrices et la 
prestation efficace des services  
au Canada et à l’étranger.

4. Avoir un milieu de travail qui fait en 
sorte de classer NAV CANADA parmi 
les employeurs de choix au Canada.

5. Lorsque cela est possible, mettre en 
place des projets et des initiatives 
mesurables qui aident à réduire 
l’empreinte écologique de l’industrie 
de l’aviation.

Photo : Jeff Burke 
Spécialiste de l’information de vol

FSS de Grande Prairie

jmburkephoto.com 
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MARC COURTOIS

J’ai le plaisir de vous présenter le rapport annuel 2020 de NAV CANADA alors que 
nous entamons une année charnière dans l’histoire de la Société : son 25e anniversaire. 
En 1996, NAV CANADA a tracé une nouvelle voie en devenant le premier fournisseur 
de services de navigation aérienne civile entièrement privé au monde. Notre société 
sans capital-actions a travaillé en concertation avec les parties prenantes pour 
rester axée sur le service et la clientèle et demeurer efficace sur le plan des coûts. 
Ces 25 dernières années, NAV CANADA a établi la norme en matière d’excellence 
du service tout en maintenant le système de navigation aérienne du Canada aussi 
sécuritaire, efficace et innovateur que possible.

Avec l’apparition du nouveau coronavirus en 2020 et 
le ralentissement économique mondial qui a suivi, 
nous avons vu rayonner, au cours du dernier exercice 
financier, les principes fondateurs de notre Société, 
soit la sécurité, le service et l’innovation. Lorsque  
la COVID-19 a été déclarée une pandémie au début 
du mois de mars 2020, nous étions prêts à réagir 
rapidement pour préserver l’intégrité du système  
de navigation aérienne du Canada et assurer la 
prestation des services de la circulation aérienne 
essentiels. Pendant que certains groupes de la 
Société continuaient à assurer la prestation 
sécuritaire de nos services et la sécurité de nos 

employés, d’autres mettaient en place des mesures 
immédiates de réduction des coûts et préparaient 
les changements à venir afin de protéger la viabilité 
de la Société et sa capacité à s’adapter aux nouvelles 
réalités de la demande de services de la circulation 
aérienne.

Comme toujours, la sécurité est demeurée notre 
priorité absolue. Tout au long de la pandémie, nous 
avons maintenu toutes les activités de conformité et 
d’assurance liées à la sécurité et à la qualité, y compris 
les examens, les audits et les enquêtes.
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La pandémie de COVID-19 s’est avérée une lourde 
épreuve qui perdure encore. NAV CANADA n’est pas 
à l’abri des effets de la crise économique et des 
répercussions financières importantes qui frappent 
l’industrie de l’aviation. 

Bien que des mesures aient été prises au fil des  
ans pour améliorer la capacité de NAV CANADA 
d’absorber des baisses de revenus, y compris le 
maintien d’un solde positif dans notre compte de 
stabilisation des tarifs, une meilleure solvabilité, 
d’autres sources de revenus et un contrôle strict  
des coûts de fonctionnement et d’immobilisations, 
des mesures supplémentaires de rationalisation ont 
été et sont encore nécessaires pour répondre aux 
nouvelles réalités de la demande pour nos services. 
NAV CANADA a bénéficié d’un certain soutien 
gouvernemental grâce à la Subvention salariale 
d’urgence du Canada et a considérablement réduit 
ses coûts de fonctionnement et ses dépenses 
d’immobilisations tout en continuant à garantir la 
prestation sécuritaire de services de navigation 
aérienne essentiels pour soutenir nos clients et  
leurs activités critiques.

En conclusion, j’aimerais, au nom de mes collègues 
du Conseil d’administration, remercier sincèrement 
tous les employés et gestionnaires de NAV CANADA. 
Je suis reconnaissant des mesures que chacun 
d’entre eux a prises pour démontrer une incroyable 
résilience face à l’incertitude économique, au déclin 
du trafic et aux changements fondamentaux de 
notre environnement opérationnel. 

Je tiens notamment à rendre hommage à  
Neil Wilson pour son remarquable leadership dans 
ces circonstances exceptionnelles et tout au long  
de son mandat à titre de président et chef de la 
direction. À l’aube de sa retraite, j’aimerais souligner 
le rôle qu’il a joué afin de faire de NAV CANADA un 
chef de file mondial et de veiller à ce que la Société 
soit en mesure de relever les défis sans précédent 
auxquels elle fait face aujourd’hui. 

Au moment où l’industrie de l’aviation cherche à se 
rétablir, nous devons nous aussi transformer notre 
mode de fonctionnement. Nos services doivent 
évoluer pour refléter les nouvelles réalités auxquelles 
est confrontée notre industrie; nous nous devons de 
privilégier la valeur, la durabilité et le souci constant 
de la sécurité.

Ensemble, nous tracerons la voie vers un rétablisse-
ment complet avec la même vision prospective que 
celle qu’avait NAV CANADA il y a 25 ans – offrir 
l’excellence et une valeur ajoutée à toutes les parties 
prenantes.  

Marc Courtois 
Président du Conseil

NAV CANADA Rapport annuel 2020 5



PRÉSIDENT  
ET CHEF DE  
LA DIRECTIONM

ES
SA

G
E 

D
U

L’exercice 2019-2020 a été particulièrement difficile pour NAV CANADA. En 
rétrospective, je suis très fier de ce que nous avons réussi à accomplir malgré  
le pire revers que notre industrie ait connu. Nos employés ont fait preuve d’une 
résilience extraordinaire face à l’adversité, ainsi que d’un engagement inébranlable 
à préserver l’intégrité du système de navigation aérienne canadien.  

NEIL WILSON

Au Canada, la croissance de la circulation aérienne 
en 2019-2020, mesurée en unités de redevance 
pondérées, a fléchi de 34,1 % par rapport à l’année 
précédente, en grande partie à cause de la pandémie 
de COVID-19. L’industrie de l’aviation a pâti des 
perturbations majeures causées par la pandémie,  
ce qui a entraîné des conséquences négatives 
importantes sur les activités et les recettes de la 
Société. 

Tout au long de l’exercice, nous avons pris des 
mesures sans précédent pour assurer la viabilité  
de NAV CANADA. Nous avons adopté une approche 
graduelle pour réduire nos dépenses de fonctionne-
ment, qui s’est traduite notamment par une réduction 
du salaire des membres de la direction, la fin des 
contrats des employés temporaires, la conclusion 
d'ententes avec les syndicats en vue de suspendre 
des programmes, un programme d’encouragement 

à la retraite anticipée, la modification partielle du 
Régime de retraite de NAV CANADA et la réduction 
globale des activités non essentielles. Nous avons 
également dû prendre la décision très difficile de 
réduire nos effectifs dans l’ensemble des groupes  
et de laisser aller la majeure partie de la cohorte 
actuelle d’étudiants opérationnels.

Malgré tous ces efforts, comme la majorité de ses 
coûts sont fixes, NAV CANADA n’a pu compenser 
entièrement la baisse importante des recettes et des 
rentrées de fonds attribuable au déclin du volume 
de trafic aérien. Après avoir étudié en détail toutes 
les autres options, elle s’est résignée à modifier ses 
redevances afin d’obtenir un financement par 
emprunt. Nous sommes parfaitement conscients 
des difficultés financières auxquelles font face nos 
clients. C'est pourquoi nous avons structuré la 
hausse des redevances de sorte que le paiement 
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supplémentaire soit reporté d'un an puis recouvré 
graduellement, une fois que l'industrie de l'aviation 
aura consolidé sa position financière.

Cette année marque la dernière ligne droite du plan 
stratégique quinquennal de NAV CANADA, qui vise à 
offrir une valeur ajoutée à toutes les parties prenantes. 
Parmi les faits saillants, notons que la portée du 
Plan de sécurité de la Société a été élargie pour 
améliorer notre Système de gestion de la sécurité  
et atténuer les principaux risques liés à la sécurité 
opérationnelle. Au terme d’une évaluation rigoureuse 
des risques, nous avons remédié à divers problèmes 
de sécurité, notamment les erreurs de communication 
entre les services de la circulation aérienne et les 
élèves-pilotes/les pilotes de l’aviation générale, et 
les accidents entre des aéronefs et des drones. 

Nous avons grandement amélioré nos opérations à 
l’heure et réduit les retards et restrictions grâce à 
l’excellent travail de nos employés, qui se sont 
toujours montrés à la hauteur. De plus, nous avons 
amélioré la formation, intensifié la collaboration et la 
consultation avec les clients, les parties prenantes 
et les collectivités, et investi dans les bons outils afin 
d’optimiser l’efficacité du personnel opérationnel de 
première ligne.

Pendant que différentes équipes de la Société 
préparaient et mettaient à l’essai nos systèmes pour 
l’ADS-B satellitaire, d’autres innovaient afin d’améliorer 
le rendement aux quatre aéroports principaux du 
Canada, à commencer par Toronto Pearson. Nous 
avons également lancé une initiative pluriannuelle 
pour faire passer nos systèmes d’affaires internes 
aux solutions infonuagiques de prochaine génération. 
Au cours des prochaines années, ces projets, auxquels 
s’ajouteront de nombreux autres, nous aideront à 
accroître la sécurité, l’efficacité et la viabilité.

Rayonner

Durant l’exercice 2020-2021 et au-delà, NAV CANADA 
s’appuiera sur ses succès antérieurs et continuera de 
mettre l’accent sur la sécurité, la valeur et la viabilité. 
Plus particulièrement, elle optimisera son effectif, 
améliorera sa productivité, utilisera ses capacités de 
surveillance satellitaire des aéronefs, continuera de 
moderniser sa technologie des services de navigation 
aérienne et offrira des services hors pair aux clients 
et aux nouveaux entrants. 

Le plan financier pour l’exercice 2020-2021 met 
l’accent sur les priorités qui misent sur la satisfaction 
des exigences à court et à moyen terme en ce qui a 
trait à l’efficacité et à la productivité, afin de soutenir 
notre durabilité et nous permettre d’être en mesure 
de faire face à l’incertitude entourant la relance de 
l’industrie de l’aviation.

Même si la pandémie de COVID-19 a généré de 
l’incertitude dans notre industrie, elle a également 
confirmé l’importance des services essentiels que 
nous offrons pour la société et le milieu de l’aviation. 
Les événements de la dernière année ont mis en 
lumière le rôle essentiel que joue la Société pour 
soutenir les gens en période difficile. Prenons par 
exemple l’organisme caritatif Vols d’espoir, qui 
continue d’offrir des vols gratuits à des Canadiens 
devant se déplacer sur de grandes distances pour 
accéder à des soins médicaux ou encore les 
transporteurs de fret qui livrent des biens essentiels 
partout dans le monde. Lorsque la route est parsemée 
d’embûches, nos employés font preuve de résilience, 
de détermination et de professionnalisme.

Pour ma part, mon mandat en tant que président et 
chef de la direction de NAV CANADA est le moment 
phare de ma carrière, et je suis très fier d’avoir pris 
part à la création du tout premier fournisseur de 
services de navigation aérienne privé au monde. 
Depuis ses débuts en 1996, j’ai vu la Société surmonter 
de nombreux défis sans jamais compromettre 
l’intégrité du système de navigation aérienne du 
Canada. Je souhaite remercier tous les employés, 
les membres du Conseil d’administration, les 
dirigeants syndicaux, les clients et les collègues de 
l’industrie pour leur soutien et leur collaboration au 
fil des ans. Je crois que le moment est venu pour 
moi de tirer ma révérence. Je suis certain que la 
Société saura traverser la crise de la COVID-19 et 
continuera d’établir la norme d’excellence en 
matière de prestation de services de navigation 
aérienne sécuritaires, efficaces et rentables.

 

Neil Wilson 
Président et chef de la direction
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Andre Lenarcik 
Surveillant d’équipe CNS, Services techniques

ACC de Toronto

Brian Cox 
Spécialiste de l’information de vol – FIC

FIC de Kamloops

La sécurité est au cœur de toutes nos activités. Cet 
engagement, pris de longue date, est notre marque 
distinctive sur la scène mondiale et notre raison d’être. 
En promouvant une culture de la sécurité auprès de 
son effectif et en investissant dans la formation et 
l’amélioration continues, NAV CANADA joue un rôle 
essentiel afin de maximiser la sécurité du transport 
aérien au Canada.

Performance record en matière de sécurité

En 2019-2020, NAV CANADA a atteint un nouveau record avec un taux de 
pertes d’espacement IFR-IFR aussi bas que 0,46 par 100 000 mouvements 
d’aéronefs sur douze mois. Ce repère international s’entend des aéronefs 
IFR (règles de vol aux instruments) pour lesquels l’espacement était 
inférieur à l’espacement autorisé ou le minimum n’a pas été respecté. 
Ce résultat s’inscrit dans une tendance générale à la baisse, la Société 
étant parvenue à faire passer le taux moyen quinquennal de 1,0 perte 
d’espacement par 100 000 mouvements d’aéronefs en septembre 2002, 
à 0,61 au 31 août 2020. Ce taux est largement inférieur à son taux repère 
de 1,0 perte par 100 000 mouvements d’aéronefs, ce qui démontre 
qu’elle a atteint son objectif primordial en matière de sécurité.
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Améliorer la sécurité grâce à des 
programmes de calibre mondial

Deux des processus du Système de gestion de la 
sécurité (SMS) de NAV CANADA ont été reconnus 
parmi les meilleurs pour un fournisseur de services 
de navigation aérienne par le groupe de travail sur 
les pratiques exemplaires en matière d’évaluation 
de la maturité en regard de la Norme d’excellence 
de la CANSO relative aux SMS. Chaque année, des 
spécialistes de la sécurité du monde entier évaluent 
des dizaines de propositions pour cerner les 
pratiques les plus novatrices, exceptionnelles et 
bénéfiques pour le SMS d’une organisation. Le Plan 
de sécurité modernisé et le tableau de bord sur les 
risques liés à la fatigue de la Société ont été reconnus 
comme étant à l’avant-garde de l’industrie.

Nous avons également examiné notre programme 
sur la culture de la sécurité et commencé sa mise  
à jour pour mieux soutenir les groupes dans le 
renforcement de leur culture de la sécurité et leurs 
efforts de sensibilisation à l’échelle de la Société.

Assurer l’intégrité de notre Système 
de gestion de la sécurité

Nous avons également terminé, en 2019-2020,  
la mise en œuvre de notre programme intégré 
d’assurance de la qualité (IQA), un réseau de 
processus robustes, reproductibles, mesurables  
et adaptables. Fondement de la sécurité de notre 
organisation, ce programme fait en sorte que nos 
services sont à la hauteur des attentes de toutes les 
parties prenantes. Sa mise en œuvre est maintenant 
terminée dans toutes les régions d’information  
de vol (FIR), et, en collaboration avec le groupe 
Apprentissage ATS, un programme de formation 
complet a été élaboré pour que les employés 
concernés possèdent les connaissances nécessaires 
sur le programme IQA. Pour l’appuyer, nous avons créé 
un cadre d’audit à plusieurs niveaux comprenant des 
approches et des échéanciers nationaux et régionaux. 
Cette étape importante favorisera l’amélioration 
continue et l’application uniforme des normes et  
des procédures afin d’assurer une sécurité optimale 
dans la prestation de nos services de la circulation 
aérienne.  
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Catherine Boucher 
Contrôleuse de la circulation aérienne

ACC de Montréal

Atténuer les principaux risques liés  
à la sécurité opérationnelle

Nous avons poursuivi nos progrès dans la réduction 
des risques opérationnels internes et externes 
énoncés dans l’édition 2020 de Naviguer la sécurité. 
Ce rapport interne présente les huit principaux risques 
liés à la sécurité opérationnelle cernés dans le cadre 
d’une évaluation reposant sur diverses sources 
d’information, y compris des employés de première 
ligne. Malgré les effets importants de la COVID-19, 
nous avons terminé, grâce à nos efforts, 70 % des 
initiatives prévues, avec un état d’achèvement 
pondéré de 94 % pour les activités énoncées dans 
notre document complémentaire, le Plan de sécurité 
de NAV CANADA, pour l’exercice 2020-2021.

Tournés vers l’avenir, nous avons effectué une 
nouvelle évaluation complète des risques liés à la 
sécurité pour orienter nos efforts d’atténuation des 
risques. Plus de 300 gestionnaires et employés à 
l’échelle de la Société ont participé à l’évaluation 
initiale, qui a ensuite été validée et révisée par les 
cadres supérieurs et la haute direction.

Consolider notre approche de gestion 
de la fatigue

Cette année, nous avons instauré une approche de 
gestion de la fatigue qui contribuera à réduire les 
risques de fatigue entraînant des erreurs humaines 
dans la prestation des services de la circulation 
aérienne. En plus d’élaborer des initiatives de 
communication et des campagnes de sensibilisation 
à l’échelle de la Société, le Groupe d’action sur la 
gestion de la fatigue et la sécurité poursuit ses 
efforts en menant des enquêtes collaboratives sur 
les tendances néfastes observées, en évaluant 
diverses stratégies d’atténuation, et en formulant 
des recommandations fondées sur des données 
scientifiques probantes à la haute direction en vue 
de réduire la fatigue au sein de l’Exploitation. Toutes 
les nouvelles rotations ou modifications d’horaire 
sont désormais approuvées au regard des données 
scientifiques sur la fatigue, et plusieurs changements 
ont été apportés à l’établissement des quarts de 
travail et des pauses. Nous devons ces avancées à 
notre nouveau tableau de bord qui présente les 
mesures clés permettant à la Société de reconnaître 
et de gérer les risques liés à la fatigue. Ce tableau 
de bord permet notamment de suivre les pratiques 
d’établissement des horaires ayant entraîné de la 
fatigue chez une personne, cerne les aménagements 
où une plus grande sensibilisation est nécessaire, et 
favorise de manière générale la prise d’autres mesures 
d’atténuation des causes de la fatigue.
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Élaborer des processus et des outils  
de détermination des risques et des 
mesures d’atténuation axée sur des 
données

Nous avons mis en place des registres des risques 
d’unité dans plusieurs groupes afin d’alimenter en 
données clés d’autres outils et processus de sécurité. 
Ces registres permettent à la direction de gérer 
activement les principaux risques liés à la sécurité 
de nos unités de première ligne en s’appuyant  
sur la rétroaction d’employés. Ils jouent un rôle 
d’atténuation capital parce qu’ils permettent de 
s’assurer que les principaux risques reflètent bien la 
réalité et sont gérés de manière proactive. La culture 
de la sécurité de NAV CANADA en est renforcée, 
puisque les employés voient leurs données et leurs 
rapports se transformer en gestes concrets pour 
améliorer la sécurité des services qu’ils offrent.

Répondre à des défis sans précédent

NAV CANADA a réagi rapidement pour limiter les 
effets de la pandémie et préserver l’intégrité du 
système de navigation aérienne tout en assurant la 
sécurité et le bien-être de ses employés. Nous avons 
été proactifs dans notre réaction à la COVID-19 et 
avons pris des mesures préventives dès le début de 
février. À mesure que la situation évoluait au Canada 
et dans le monde, nous nous sommes adaptés et 
avons rehaussé nos mesures en conséquence. De 
fait, nos mesures de sécurité rigoureuses sont 
parvenues à limiter la propagation du virus parmi 
nos employés – seules huit personnes ont contracté 
la maladie durant l’exercice 2019-2020, sans aucune 
contamination entre les employés. En adaptant 
rapidement les milieux de travail, en établissant des 
horaires par équipes et en adoptant des protocoles 
de désinfection rigoureux, nous avons pu assurer la 
continuité des services sans trop les perturber.

La pandémie a montré toute l’importance de nos 
efforts investis précédemment dans la planification 
des urgences et les processus d’intervention, la 
gouvernance et la formation. Nos plans ont été 
essentiels à la continuité des opérations à un moment 
où le transport des marchandises, les vols d’évacuation 
médicale et les vols de rapatriement dépendaient 

Photo : D. Cody Goudy 
Spécialiste de la gestion du cycle de vie
Centre des systèmes techniques d’Ottawa
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de nous plus que jamais. Grâce aux mesures 
préventives et proactives prises avec nos principales 
parties prenantes, ainsi qu’à notre stratégie de reprise 
graduelle, nous avons pu préserver l’intégrité du 
système de navigation aérienne du Canada en dépit 
de la crise de la COVID-19.

Innover pour rehausser la formation 
technique

Depuis 20 ans, notre équipe Formation technique 
offre de la formation à distance et sur place au 
CENTRE NAV à Cornwall pour répondre aux besoins 
des technologues de NAV CANADA. Vu les restrictions 
imposées par la pandémie, l’équipe a dû innover 
rapidement en misant sur la technologie pour offrir 
des formations à distance de haute qualité à partir 
d’autres lieux de travail. Plusieurs cours ont ainsi  
pu être offerts à distance, dont un à l’appui de  
notre projet de remplacement de radiophares 
omnidirectionnels à très haute fréquence dans le 
cadre duquel 56 d'entre eux seront conservés à la 
suite du Programme de modernisation des NAVAID. 
L’adaptation rapide et créative de notre approche de 
formation favorisera le déploiement opportun de cet 
important projet, malgré les restrictions actuelles 
sur les déplacements.

Fonder la reprise sur la gestion des 
risques liés à la sécurité

Au 31 août 2020, nous continuions de cerner et de 
gérer les risques liés à la COVID-19. La priorité a été 
donnée au processus de détermination des dangers 
et d’évaluation des risques (DDER), ainsi qu’aux 
activités de suivi. Ainsi, des activités de surveillance 
après la mise en œuvre relatives au processus de 
DDER en vue d’un retour à la normale ont été 
entreprises pour chaque FIR, d’autres activités étant 
prévues pour novembre 2020. Grâce à son approche 
rigoureuse et systématique de gestion des risques 
pendant la pandémie, la Société est bien placée 
pour demeurer un chef de file mondial à titre de 
fournisseur de services de navigation aérienne 
parmi les plus sécuritaires au monde.
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Amber Doiron 
Contrôleuse de la circulation aérienne

Tour de contrôle de Halifax

À NAV CANADA, l’amélioration continue de nos façons 
de faire afin d’optimiser nos services est une priorité 
absolue. Qu’il s’agisse d’introduire la surveillance 
satellitaire de la circulation aérienne ou de rehausser 
les mesures de sécurité, nous sommes déterminés à 
améliorer la navigation aérienne pour nos clients. 

Mettre les avancées technologiques au service des 
parties prenantes

Après le lancement concluant de la surveillance dépendante automatique 
en mode diffusion (ADS-B) satellitaire en 2018-2019, NAV CANADA a 
travaillé de près avec ses clients pour améliorer la sécurité et l’efficacité 
des opérations. 

Les vols dans l’espace aérien supérieur sont maintenant surveillés au 
moyen de l’ADS-B satellitaire dans cinq FIR, la transition des autres 
régions étant prévue en 2020-2021. Le personnel des services de la 
circulation aérienne a ainsi une vue complète et précise en temps réel  
de chaque aéronef doté de l’avionique ADS-B, un pas de géant en 
matière de sécurité et de conscience situationnelle par rapport aux 
anciens outils de surveillance. Nous travaillons maintenant à instaurer 
ces avancées dans le reste du pays au cours des prochaines années.
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Accroître l’efficacité et le rendement

Jusqu’aux récents changements causés par la 
COVID-19 dans notre industrie, la circulation aérienne 
au Canada connaissait une croissance régulière depuis 
une dizaine d’années. Bien que nous ne connaissions 
ni la durée de la crise ni sa pleine incidence sur 
l’industrie, le trafic devrait tout de même croître au fil 
du temps, augmentant du même coup la demande 
en capacité dans les quatre principaux aéroports 
internationaux du Canada, soit Toronto Pearson, 
Montréal-Trudeau, et les aéroports de Vancouver  
et de Calgary.

NAV CANADA, prévoyant cette croissance, avait en 
cours plusieurs initiatives visant à augmenter le 
nombre d’atterrissages et de décollages chaque heure 
à ces aéroports, et à réduire de façon sécuritaire les 
normes d’espacement entre les aéronefs en approche 
pour optimiser l’utilisation des pistes aux aéroports 
dont la capacité est limitée. 

Pionnière dans ce secteur, NAV CANADA est 
devenue, en 2018-2019, l’un des premiers membres 
de l’Organisation de l’aviation civile internationale à 
mettre en œuvre les nouvelles normes d’espacement 
de turbulence de sillage à l’arrivée. Ces normes  
ont pu être instaurées grâce à l’introduction de 
nouvelles catégories de poids et de nouvelles normes 
d’espacement fondées sur les caractéristiques de 
sillage de l’aéronef de tête et la résistance au sillage 
de l’aéronef qui suit. Notre analyse réalisée en 
2019-2020 après la mise en œuvre a révélé que 

l’utilisation des nouvelles normes de turbulence de 
sillage à Toronto a permis à l’aéroport d’augmenter 
sa capacité à l’arrivée.

Vu le déclin récent du trafic attribuable à la pandémie, 
plusieurs initiatives visant à accroître l’efficacité et le 
rendement ont été temporairement mises de côté.

Moderniser l’espace aérien  
de Vancouver  

L’espace aérien de Vancouver est l’un des plus 
achalandés et complexes du pays. Pour répondre à 
la demande actuelle et future, NAV CANADA a mis 
au point un nouveau concept plus sécuritaire d’espace 
aérien pour cette région. Notre équipe a rencontré 
les principales parties prenantes pour trouver des 
façons de rendre l’espace aérien encore plus 
sécuritaire pour tous les utilisateurs. 

Les exploitants qui utilisent l’espace aérien de la 
région métropolitaine de Vancouver, du sud de l’île 
de Vancouver et des environs sont très diversifiés. 
On trouve entre autres des transporteurs nationaux 
et internationaux majeurs, des transporteurs aériens 
régionaux et des services de navette, des exploitants 
de l’aviation générale et d’écoles de pilotage, ainsi 
que des exploitants d’hydravions, d’hélicoptères, 
d’aéronefs de parachutisme et d’aéronefs de tourisme 
et de photographie. À ce trafic complexe s’ajoute 
une croissance importante de la circulation aérienne 
depuis cinq ans.
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Durant l’exercice 2019-2020, la Société a continué  
de développer son concept, notamment en ce qui 
concerne l’espace aérien terminal et les opérations 
VFR dans l’espace aérien inférieur. Elle a aussi organisé 
deux séries de forums réunissant les transporteurs 
aériens et commerciaux, les exploitants récréatifs  
et d’écoles de pilotage ainsi que les administrations 
aéroportuaires et municipales.

Modifier la phraséologie pour améliorer 
la sécurité

Depuis novembre 2019, les spécialistes de l’information 
de vol emploient une nouvelle phraséologie pour 
offrir aux pilotes des services consultatifs d’aérodrome 
aux emplacements dotés d’instruments de lecture 
directe du vent. Cette modification est le résultat de 
vastes consultations et discussions avec les clients.

Ainsi, les spécialistes proposent maintenant aux 
pilotes quelle piste emprunter s’ils répondent aux 
critères de détermination de piste, dont les circuits 
de trafic et l’utilisation faite des pistes. Comme le 
stipule le Règlement de l’aviation canadien, il incombe 
au pilote de décider ultimement de la piste à utiliser.

La nouvelle phraséologie reflète celle employée 
dans les tours de contrôle et simplifie les services 
consultatifs, en plus de fournir aux pilotes d’autres 
renseignements nécessaires comme l’état du trafic 
et les conditions à l’aérodrome. Ce changement aide 
les pilotes, créant un environnement de travail plus 
sécuritaire et efficace pour tous nos clients qui 
fréquentent les emplacements visés.

Se préparer à la croissance grâce aux 
opérations basées sur trajectoire 

Des équipes de NAV CANADA travaillent sans relâche 
à améliorer la sécurité et l’efficacité de l’aviation 
mondiale. Dans cette optique, la Société a mis au 
point et teste actuellement une initiative ayant le 
potentiel de révolutionner l’industrie : les opérations 
basées sur trajectoire.

De la planification de vol aux activités après vol, des 
milliers de points de données sont générés et peuvent 
être utilisés pour aider NAV CANADA et ses clients à 
optimiser leurs vols. De plus, la transmission de ces 
données contribue à réduire le risque de pertes 
d’espacement ou d’incursions. 

Grâce à de nouveaux outils de prise de décision en 
collaboration, ces nouvelles opérations améliorent 
les processus de gestion de la circulation aérienne 
en mettant les informations sur la trajectoire à la 
disposition de toutes les parties utilisant un espace 
aérien donné. 

En 2019-2020, NAV CANADA a fait la démonstration, 
en collaboration avec le bureau de NextGen de la 
Federal Aviation Administration, d’une opération 
basée sur trajectoire qui montrait les concepts 
transfrontaliers d’information sur les vols et les 
débits de trafic pour l’environnement collaboratif 
(FF-ICE). 

NAV CANADA et Searidge prêts à faire 
l’essai d’une technologie vidéo à l’appui 
des services de la circulation aérienne 

Transports Canada a approuvé l’essai des services 
consultatifs télécommandés d’aérodrome à l’aéroport 
international de Fredericton. Réalisé à partir de  
Saint John au Nouveau-Brunswick, l’essai intégrera 
la plateforme Enhanced Airport Vision Display (EAVD) 
de Searidge Technologies à la plateforme d’affichage 
opérationnel de NAV CANADA. 

Cet essai des services à distance, qui aura lieu 
durant l’exercice 2020-2021, s’appuie sur d’autres 
collaborations réussies avec Searidge Technologies, 
dans le cadre desquelles des installations à Red Deer, 
Kingston, Lethbridge, London, Vancouver et Winnipeg 
ont eu recours à des technologies de caméras pour 
améliorer les opérations en offrant au personnel des 
services de la circulation aérienne la capacité de voir 
au-delà des structures faisant obstacle à la visibilité 
directe.

NAV CANADA et Searidge Technologies veulent 
démontrer par cet essai comment la technologie 
vidéo certifiée peut accroître la sécurité, l’efficacité 
et la flexibilité des services de la circulation aérienne 
et des opérations aériennes.
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Autorisations de vol pour les exploitants 
et les pilotes de drones au Canada    

En février 2020, NAV CANADA a annoncé la signature 
d’une entente stratégique avec Unifly, principal 
fournisseur de solutions de gestion de la circulation 
des systèmes d’aéronefs télépilotés, pour l’élaboration 
d’un système national offrant des services numériques 
de gestion et d’exploitation sécuritaires des drones 
dans l’espace aérien canadien. Ce système, qui sera 
lancé en 2020-2021, est doté d’une interface intuitive 
mobile et Web qui permettra aux exploitants et aux 
pilotes de drones de repérer les secteurs d’espace 
aérien où l’on peut faire voler un drone légalement 
et en toute sécurité, de planifier les vols et de gérer 
les opérations, les pilotes et les flottes de drones.

Pour les pilotes de drone qualifiés, ce système 
entièrement numérique facilitera et accélérera le 
processus de demande d’autorisation de vol en 
espace aérien contrôlé. L’application est aussi une 
bonne nouvelle pour les pilotes de compagnies 
aériennes et les pilotes d’aviation générale, puisqu’elle 
réduira le risque d'incursions accidentelles de drones.

Services de contrôle de la circulation 
aérienne à l’Aérocité internationale  
de Mirabel (YMX)  

Après avoir mené une étude aéronautique pour 
évaluer les besoins grandissants de YMX Aérocité 
internationale de Mirabel, NAV CANADA a ajouté à 
son offre, à l’exercice 2019-2020, des services de 
contrôle d’aéroport durant les périodes de pointe, 
soit entre 6 h et 22 h (16 heures par jour). Des services 
consultatifs d’aéroport sont offerts les 8 heures 
restantes, soit de 22 h à 6 h, et des services 
d'observations météorologiques, 24 heures par  
jour, comme c’était le cas auparavant.

Ces services accrus à YMX Aérocité internationale de 
Mirabel aident NAV CANADA à répondre aux besoins 
des clients de l’aviation et à maintenir le plus niveau 
de sécurité possible dans le ciel

L’aéroport international de Hong Kong 
choisit la technologie NAVCANATM

Filiale commerciale de NAV CANADA, NAVCANATM 
offre des solutions de gestion de la circulation 
aérienne essentielles et intégrées à l’échelle 
organisationnelle. En 2019-2020, elle a décroché  

son plus gros projet à ce jour : équiper les tours de 
contrôle de l’aéroport international de Hong Kong 
d’un système de fiches électroniques de données  
de vol ainsi que de postes de travail intégrés. Le 
contrat comprend la conception, les acquisitions,  
la fabrication, la fourniture, l’installation, les essais  
et la mise en service du système de tour intégré. 

La gestion de l’information  
aéronautique se modernise

Au cours de l’exercice 2019-2020, la Société a 
modernisé la technologie et les processus de gestion 
de l’information aéronautique (AIM). Des données 
aéronautiques de haute qualité sont l’assise de 
services de navigation aérienne sécuritaires, efficaces 
et fiables. Pour se préparer à la future croissance  
de nos systèmes mondiaux étroitement interreliés, 
NAV CANADA transforme son processus d’échange 
de données aéronautiques de concert avec la 
communauté internationale.

Entre septembre 2019 et août 2020, la Société a 
travaillé à la conception d’un système de traitement 
des informations aéronautiques et de nouveaux flux 
de gestion des données pour créer une chaîne de 
données numériques qui permettra l’intégration et 
la transmission de données entre différents systèmes, 
du créateur des données à l’utilisateur, tout en 
réduisant au minimum les interactions manuelles. 
De plus, elle a réuni les éléments de données de 
base requis, dans le cadre de l’élaboration du 
catalogue de données AIM. Ces renseignements 
seront utilisés pour migrer les données AIM sur la 
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nouvelle plateforme technologique et établir les 
pratiques de gouvernance des données lors des 
prochaines phases du programme de modernisation 
AIM. Ces améliorations permettront à NAV CANADA 
de rehausser l’efficacité de ses processus, de fournir 
des données AIM uniformes et de grande qualité  
et de se conformer davantage aux pratiques 
exemplaires mondiales pour la publication 
d’information aéronautique. 

Bâtir l’avenir 

Parmi les projets clés réalisés au cours de l’exercice 
2019-2020, notons les projets d’alimentation à 
double redondance de Gander (Terre-Neuve) et de 
Moncton (Nouveau-Brunswick), qui comprenaient le 
remplacement des anciens systèmes d’alimentation 
de secours par des systèmes d’alimentation à double 
redondance de pointe. 

À Pitt Meadows, en Colombie-Britannique, 
l’aménagement de contrôle de la circulation 
aérienne de NAV CANADA avait atteint la fin de sa 
durée de vie utile après 48 ans. Une nouvelle tour y 
a donc été construite, offrant une vue et une visibilité 
directe améliorées sur toutes les aires de manœuvre 
critiques. Ce projet a été mené en concertation avec 
l’administration aéroportuaire de Pitt Meadows afin 
de permettre des agrandissements futurs à 
l’aéroport. 

Maintenir la fréquence de sécurité  
à NAV CANADA

Aujourd’hui, les systèmes de positionnement 
mondial (GPS) répondent à la plupart des besoins 
des pilotes en matière de navigation, mais en cas de 
panne, le radiophare omnidirectionnel à très haute 
fréquence (VOR) leur sert de système de navigation 
de secours. Le réseau canadien compte 112 VOR qui 
offrent une aide à la navigation en fonction de radiales 
au compas émises ou provenant d’un VOR. 

Les VOR, en fonction depuis 20 à 40 ans, sont 
nombreux à nécessiter un entretien pour continuer 
de répondre aux normes de sécurité élevées de  
NAV CANADA. Un projet de remplacement des VOR 
a été amorcé en 2018 pour réaliser ces entretiens et 
remplacer des VOR. Au cours de l’exercice 2019-2020, 
NAV CANADA a achevé le développement et 
l’installation d’un emplacement d’essai permanent 
pour les VOR à l’aéroport international d’Ottawa.  
De plus, de nouveaux aménagements opérationnels 
sont entrés en service à Whitecourt et à Lethbridge, 
en Alberta, améliorant ainsi l’infrastructure de soutien 
nationale de la Société.

Vivian Liang 
Analyste de systèmes
Centre des systèmes techniques d’Ottawa

Photo : Jason Berryman 
Spécialiste, Exploitation de l'unité
Tour de contrôle de Pitt Meadows
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Ryan Villanueva  
Technologue stagiaire des services techniques

Tanja Milicevic 
Gestionnaire, Services techniques CNS

ACC de Vancouver
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Une grande responsabilité nous motive : celle d’assurer 
le déplacement sécuritaire et efficace des aéronefs 
dans notre espace aérien. Pour favoriser l’excellence 
de nos employés, nous leur offrons un environnement 
de travail professionnel et enrichissant. Nos employés 
tirent une grande fierté de leur travail, et c’est grâce  
à eux que NAV CANADA rayonne.  

Entretenir une culture saine fondée sur le respect, 
l’excellence, le service à la clientèle, la diversité  
et l’inclusion

NAV CANADA est honorée de figurer au palmarès des 100 meilleurs 
employeurs au Canada en 2020, qui reconnaît les employeurs qui font 
figure de proue dans leur industrie en offrant des milieux de travail 
exceptionnels à leurs employés. La Société est fière également de 
figurer à nouveau sur la liste des meilleurs employeurs du Canada de 
Forbes, un honneur mérité à l’issue d’un sondage indépendant réalisé 
auprès de 8 000 employés travaillant pour des sociétés canadiennes 
de tous les secteurs comptant plus de 500 employés. De plus, au cours 
de l’exercice, deux de nos employés ont reçu un prix dans le cadre de 
la conférence annuelle de l’Air Traffic Control Association (ATCA), pour 
leur quête d’excellence et leur contribution à l’industrie de l’aviation.

David Coy 
Contrôleur de la circulation aérienne

Tour de contrôle de Thunder Bay
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Wei Wang 
Technologue des services techniques
Centre de travail de l’Ingénierie – Edmonton

Dans le cadre de notre engagement continu à l’égard 
de la diversité et de l’inclusion, nous avons notamment 
souligné avec nos employés la Journée de la dualité 
linguistique, la Journée internationale des personnes 
handicapées, le Mois de l’histoire des Noirs et le 
Mois de la fierté. Lors de la Journée internationale 
de la femme, nous avons célébré les femmes dans 
l’aviation en permettant à une équipe de contrôleuses 
de diriger, de Toronto à Edmonton, un vol d’Air Canada 
dont l’équipage de conduite était également 
entièrement composé de femmes.

Mettre l’accent sur la gestion du 
rendement

En février 2020, nous avons lancé L’excellence au 
quotidien, un programme de gestion du rendement 
destiné aux employés de la catégorie de gestion.  
Ce programme aide les leaders de la Société à 

établir des liens tangibles entre les objectifs 
stratégiques et de la Société et le travail de leurs 
équipes afin qu’ils puissent transposer la stratégie 
d’entreprise en des objectifs fonctionnels et individuels 
pertinents. Il est conçu pour renforcer les relations 
axées sur le rendement par des conversations, un 
encadrement, une rétroaction et un perfectionnement 
continus.

Conclure des conventions collectives 
sans interruption de travail et selon  
les mandats approuvés

Une convention collective entrée en vigueur l’exercice 
dernier n’a pas été renégociée, et six des sept autres 
unités de négociation, représentant au total 98 % 
des employés syndiqués de NAV CANADA, ont 
renouvelé leur convention collective sans recourir  
à la médiation. Ces ententes ont été conclues sans 
interruption de travail, assurant ainsi le maintien  
de nos services essentiels.

Rehausser la fierté des employés à 
l’égard de NAV CANADA et se tenir droits 
dans la tempête

Soucieuse de favoriser un milieu de travail fondé sur 
l’excellence, NAV CANADA continue de créer et de 
profiter de nouveaux moyens de communication 
pour garder ses employés au fait des importantes 
nouvelles et favoriser la collaboration.

En 2019-2020, le nouveau bulletin électronique 
hebdomadaire interne, NAV CANADA En bref, a joué 
un rôle capital en reliant les employés de tout le pays. 
Fort d’un taux d’ouverture moyen de 78 %, bien 
au-delà des normes de l’industrie, notre bulletin 
met en lumière les mises à jour opérationnelles,  
les principales réussites de la Société, les initiatives 
et les importants événements tout au long de 
l'année. Notre plateforme de réseau social et de 
collaboration interne Yammer a pour sa part 
poursuivi son essor et rallié encore plus d’employés, 
650 nouvelles personnes s’y étant jointes au cours 
de l’exercice.

Notre réponse à la pandémie mondiale de COVID-19 
a mis en valeur la force de nos communications 
internes. Il nous fallait offrir à nos employés une 
information pertinente, exacte et en temps opportun 
sur nos interventions. Durant l’exercice 2019-2020, 
grâce à l’élaboration et à l’application rapides d’une 
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stratégie de communication liée à la COVID-19, plus 
de 100 courriels ont été envoyés à tous les employés, 
des pages Web consacrées aux mises à jour sur la 
pandémie ont été lancées, et 13 articles sur la réponse 
des employés à ces circonstances extraordinaires ont 
été publiés. Le PCD a quant à lui réalisé six messages 
vidéo à l’attention du personnel et les cadres 
supérieurs ont tenu des discussions ouvertes par 
téléconférence.

Favoriser la santé et le mieux-être des 
employés

Depuis toujours, NAV CANADA a à cœur la santé 
physique et mentale de ses employés et, bien 
consciente du stress additionnel qu’apporte la 
pandémie, la Société a bonifié ses programmes  
de santé et mieux-être durant l’exercice 2019-2020.

Ainsi, pendant quatre mois à compter de mars 2020, 
elle a offert à ses employés un accès supplémentaire 
aux services de Maple, qui permet d’accéder en 
ligne à des médecins, à des soins virtuels et à des 
ordonnances au Canada. De plus, une nouvelle série 
de vidéos intitulée Le mieux-être en mouvement a 
été lancée en avril. Chaque semaine, ces vidéos 
proposent des conseils sur des sujets axés sur la 
santé et le mieux-être comme la routine, la résilience, 
le deuil, le stress et les vacances à la maison.

Du 4 au 8 mai, NAV CANADA a souligné la Semaine 
nationale de la santé mentale en encourageant ses 
employés à discuter ouvertement afin d’éliminer la 
stigmatisation de la maladie mentale. Dans le cadre 
du Défi santé et mieux-être de cette année, des 
employés et leur famille ont pu participer à des 
activités liées au sommeil, à l’exercice physique, à 
l’alimentation et à la gestion du stress, et établir des 
objectifs personnels.

Favoriser le télétravail et moderniser 
les politiques

Au début de la pandémie, NAV CANADA a organisé 
la transition de plus de 2 000 employés vers le 
télétravail. La Société n’a pas tardé à favoriser la 
connexion à distance en activant un deuxième point 
d’accès au réseau privé virtuel (VPN) à Cornwall et 
en augmentant le nombre maximal de connexions 
VPN permises de 1 000 à 4 000. Nous avons fait la 
promotion d’outils de collaboration virtuels clés déjà 

en place, et publié un guide de télétravail afin d’aider 
les employés à rester productifs. Nous leur avons 
aussi fourni du matériel pour travailler efficacement 
et confortablement à la maison (écouteurs, 
haut-parleurs, écrans et chaises).

Le télétravail étant bien accueilli par certains 
employés, nous avons revu notre approche relative 
aux politiques liées aux lieux de travail. Après avoir 
sondé les employés dont le poste permet le travail à 
distance, NAV CANADA a lancé une nouvelle politique 
sur les horaires de travail flexibles, qui entrera en 
vigueur lorsque les employés auront officiellement 
réintégré leur lieu de travail, une fois les restrictions 
liées à la COVID-19 levées. On entend par horaires 
de travail flexibles les heures de travail modifiées, 
comme un horaire de travail réduit, comprimé ou 
variable, et le télétravail. La mise en œuvre de cette 
politique ouvrira la voie à un meilleur environnement 
de travail après le retour à la normale et pour l’avenir.

Améliorer la sécurité par la sûreté        

Depuis sa création, NAV CANADA a comme 
principale priorité la sécurité. La sécurité du système 
de navigation aérienne repose d’abord et avant tout 
sur la sécurité des professionnels de NAV CANADA. 
C’est pourquoi, au cours de l’exercice 2019-2020, 
l’équipe de gestion des urgences a intégré  
53 emplacements dotés de personnel au système 
national de surveillance de la sûreté de la Société. 
Géré par le Centre national de surveillance de la 
sûreté, ce nouveau système veille restreindre l’accès 
aux aménagements au personnel autorisé, permettant 
ainsi aux employés de se concentrer sur leurs 
responsabilités.
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À titre de fournisseur de services de navigation 
aérienne du pays, NAV CANADA tire principalement 
son financement des redevances qu’elle exige pour 
les services qu’elle offre dans plus de 18 millions de 
kilomètres carrés d’espace aérien. Elle tire également 
d’autres revenus de la vente de technologies et d’autres 
activités commerciales connexes. En tant que société 
privée sans capital-actions, NAV CANADA vise à 
atteindre le seuil de rentabilité en équilibrant ses coûts 
et ses recettes et en ayant recours à des emprunts, si 
nécessaire, pour combler ses besoins de liquidités. Elle 
s’efforce de maintenir les redevances au même niveau 
tout en améliorant la sécurité et l’efficacité des vols.

Faits saillants financiers  

Pour l’exercice ayant pris fin le 31 août 2020, les produits de la Société 
ont totalisé 1 000 millions de dollars, contre 1 437 millions de dollars 
pour l’exercice précédent.

Steven Snow 
Spécialiste d'exploitation de la circulation aérienne

ACC de Gander

Photo : Youssef Chabhar 
Spécialiste de l’information de vol

FSS de St. Catharines
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Les produits tirés des redevances se sont élevés  
à 930 millions de dollars, contre 1 384 millions de 
dollars en 2018-2019. Cette baisse est le résultat 
d’une diminution de 34,1 % du trafic aérien par 
rapport à l’exercice précédent, tel que mesuré en 
unités de redevance pondérées. Depuis le mois de 
mars 2020, le nombre de mouvements d’aéronefs a 
chuté en raison du déclin de la demande attribuable 
aux préoccupations liées à la pandémie de COVID-19, 
aux restrictions de voyage et aux quarantaines 
imposées par les gouvernements, à la fermeture  
des frontières internationales et aux répercussions 
économiques de la pandémie. Par conséquent, les 
produits de la Société tirés des redevances ont 
considérablement diminué au cours des troisième  
et quatrième trimestres de l’exercice 2019-2020 par 
rapport aux mêmes périodes de l’exercice 2018-2019. 

Les charges d’exploitation se sont élevées  
à 1 371 millions de dollars, comparativement à  
1 449 millions de dollars pour l’exercice 2018-2019, 
principalement en raison de la Subvention salariale 
d’urgence du Canada, qui a absorbé une partie des 
coûts de rémunération et des coûts liés aux réductions 
de personnel, de même que des mesures de réduction 
des coûts mises en place au cours de la deuxième 
moitié de l’exercice. 

Les autres produits et charges ont consisté en une 
charge de 241 millions de dollars, comparativement 
à 91 millions de dollars pour l’exercice précédent, en 

raison de la comptabilisation d’une diminution de la 
juste valeur des placements de la Société sous forme 
d’actions privilégiées d’Aireon LLC, tenant compte 
des conséquences potentielles de la pandémie de 
COVID-19 sur l’industrie de l’aviation, ainsi que de la 
hausse des frais d’intérêt nets liés aux avantages 
sociaux des employés. 

La Société a inscrit une perte nette (avant la 
constatation des mouvements nets dans les comptes 
de report réglementaire, y compris la stabilisation 
des tarifs) de 584 millions de dollars en 2019-2020, 
contre une perte nette de 100 millions de dollars  
en 2018-2019.

Dû au déclin du trafic aérien, le compte de stabilisation 
des tarifs, qui avait un solde créditeur de 93 millions 
de dollars à la fin de l’exercice 2018-2019, est passé à 
un solde débiteur de 255 millions de dollars à la fin 
de l’exercice 2019-2020. 

Faire preuve de prudence financière  
en temps de crise

La circulation aérienne mondiale et l’industrie de 
l’aviation ont grandement pâti de la déclaration  
de l’état de pandémie par l’Organisation mondiale 
de la Santé en mars 2020, des restrictions 
gouvernementales imposées pour freiner la 
propagation de la COVID-19 et du repli économique 
qui en a résulté. 
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Elizabeth Tremblay 
Spécialiste de la gestion  

des données AIM
Centre de logistique d’Ottawa

Bien que des mesures aient été prises au fil des ans 
pour améliorer la capacité de NAV CANADA d’absorber 
les baisses de revenus, y compris le maintien d’un 
solde positif dans notre compte de stabilisation  
des tarifs, une meilleure solvabilité, d’autres sources 
de revenus, un contrôle strict des coûts de 
fonctionnement et des mesures supplémentaires  
de réduction des coûts ont été nécessaires pour 
compenser les diminutions des recettes.

Pour atténuer les répercussions de la pandémie, 
NAV CANADA a étudié la situation et pris des mesures 
pour réduire les dépenses d’immobilisations et de 
fonctionnement et les sorties de fonds, tout en 
s’assurant de continuer de remplir son mandat, qui 
est d’exploiter et d’entretenir en toute sécurité le 
système de navigation aérienne canadien en tant 
que service essentiel. 

Pour pallier l’important manque à gagner, la Société 
a notamment pris les mesures suivantes : 

• retrait de 225 millions de dollars de sa facilité  
de crédit consortiale pour répondre à ses besoins 
de liquidités à court terme, suivi de l’émission de 
billets d’obligation générale d’une valeur de  
850 millions de dollars; 

• recours au programme de Subvention salariale 
d’urgence du Canada, qui a réduit de 86 millions 
de dollars au total (à la fin de l’exercice 2019-2020) 
nos coûts de main-d’œuvre en espèces;

• augmentation des redevances de 29,5 % en 
moyenne pour l’ensemble des tarifs en date du 
1er septembre 2020.

De nombreuses mesures de réduction des coûts ont 
été mises en œuvre là où c’était possible, y compris 
une diminution de près de 60 millions de dollars en 
dépenses d’immobilisations pour l’exercice 2019-2020, 
une réduction du nombre d’employés temporaires 
et permanents, ainsi que la mise en œuvre de 
mesures d’incitation à la retraite anticipée. 

Les premières mesures de réduction des coûts de 
rémunération ont été appliquées en mars avec les 
réductions de salaire des membres du Comité 
exécutif de gestion (CEG) et la baisse des honoraires 
des membres du Conseil d’administration. De plus, 
un gel d’embauche a été décrété et le salaire de 
base de tous les leaders a été réduit.

L’équipe de la haute direction est également passée 
de 13 à 9 membres. En plus des économies annuelles 
attribuables à la reconfiguration du CEG, la nouvelle 
structure allégée permettra à la Société de continuer 
de répondre efficacement à son mandat principal  
en matière de sécurité et de service, et de mettre en 
œuvre des initiatives stratégiques qui offriront une 
valeur ajoutée à ses parties prenantes tout en 
améliorant sa viabilité financière à long terme.
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Financement par emprunt

Comme la majorité de ses coûts sont fixes,  
NAV CANADA n’a pas la marge de manœuvre 
nécessaire pour compenser entièrement la baisse 
importante des recettes et des rentrées de fonds 
attribuable aux fortes diminutions du volume de 
trafic aérien depuis le début de la pandémie. La 
réduction de ses liquidités a donc forcé NAV CANADA 
à chercher un financement par emprunt additionnel, 
qu’elle a obtenu en mai 2020 grâce à l’émission  
de billets d’obligation générale d’une valeur de  
850 millions de dollars. 

Rendement du Régime de retraite  
et ajustements

Malgré une baisse de la valeur des actifs du Régime 
de retraite au premier trimestre de 2020, la stratégie 
de placement des fonds de pension est structurée 
dans une optique à long terme et pour résister au 
repli des marchés. Par conséquent, il affiche encore 
un excédent selon l’approche de continuité. 

En dépit d’une hausse en 2020, le déficit de 
solvabilité du Régime demeure bien au-dessus des 
niveaux requis pour que la Société ait à faire des 
paiements spéciaux en trésorerie dans le Régime. Le 
gouvernement fédéral a temporairement accordé un 
allégement immédiat de la capitalisation du déficit 
de solvabilité pour les promoteurs de régimes à 
prestations déterminées sous réglementation 
fédérale, comme NAV CANADA. 

Le Bureau du surintendant des institutions 
financières a également mis en place des mesures 
liées à la COVID-19, dont un gel des transferts de 
valeur actualisée; cependant, NAV CANADA a obtenu 
l’approbation de poursuivre la plupart des transferts 
de valeur actualisée. Ces mesures n’ont eu aucune 
incidence sur le montant total des paiements en 
espèces dans le Régime et sur le versement des 
pensions aux retraités et aux bénéficiaires.

Après examen des coûts de rémunération totaux, 
certaines modifications ont été apportées au Régime 
de retraite de NAV CANADA pour les employés de la 
catégorie de gestion et les membres de la haute 
direction. Il n’y avait eu auparavant que très peu de 
modifications apportées au Régime depuis son 
transfert de Transports Canada à NAV CANADA, en 
1996. Ces modifications permettent de réduire les 
contributions futures de la Société au Régime, ce qui 
met NAV CANADA en meilleure posture pour gérer 
le financement continu du Régime.

Aider les Canadiens au CENTRE NAV  

Le CENTRE NAV, le plus grand hôtel et centre de 
conférences de l’est de l’Ontario, a joué un rôle 
essentiel auprès du gouvernement fédéral et des 
entreprises touchées par la COVID-19. Dès février 
2020, le CENTRE NAV a accueilli et soutenu  
129 Canadiens en quarantaine évacués du navire de 
croisière Diamond Princess que le gouvernement 
fédéral a rapatriés en raison de la pandémie. 
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En outre, des centaines de travailleurs provenant de 
divers organismes de soutien étaient présents au 
CENTRE NAV afin d’offrir leur assistance. Nous avons 
répondu sans délai à la demande urgente du 
gouvernement de mettre en quarantaine les 
passagers, et la Société a dû gérer des problèmes 
logistiques, les relations avec les médias, la liaison 
avec la mairie de Cornwall et la coordination des 
communications avec l’Agence de la santé publique 
du Canada, le ministère de la Défense nationale et 
la Croix-Rouge canadienne.

Cybersécurité

Selon le rapport Microsoft Digital Defense, les 
cybermenaces se sont rapidement sophistiquées au 
cours de la dernière année : elles utilisent maintenant 
des techniques qui les rendent plus difficiles à 
détecter, mettant à risque même les utilisateurs les 
plus avertis. En réponse, NAV CANADA a porté ses 
mesures de cybersécurité et sa préparation à un 
niveau inégalé, comme l’atteste une évaluation 
indépendante. 

Au total, la Société a mis en quarantaine 4 337 virus, 
détecté 350 000 attaquants distincts et bloqué  
5 millions de courriels malveillants et 15 millions de 
tentatives d’intrusion. Pour ce faire, elle a mené  
30 exercices de simulation d’hameçonnage à l’échelle 
de la Société et reconstruit son système de gestion 
des informations et des événements de sécurité.  
Elle a aussi assumé le rôle de participant et de chef 
de file actif dans les forums d’échange sur la 

cybersécurité des fournisseurs de services de 
navigation aérienne, en plus d’avoir mené plusieurs 
enquêtes judiciaires visant à maintenir l’intégrité et 
la résilience de ses activités. 

Renforcer la résilience 

Au cours de l’exercice 2019-2020, malgré les défis 
sans précédent auxquels nous avons dû faire face, 
nous avons beaucoup progressé dans notre plan 
stratégique à long terme visant à renforcer la 
résilience organisationnelle de NAV CANADA. Afin 
d’améliorer la capacité de la Société à se préparer  
et à réagir aux situations d'urgence, et à s'en relever, 
des employés d’un océan à l’autre ont participé à la 
planification, à la formation et à la mise à l’essai de 
mesures de préparation. 

De nouveaux plans de continuité des opérations ont 
été élaborés pour certains groupes de NAV CANADA 
et certains fournisseurs de services essentiels. De 
plus, nous avons intégré des données de gestion 
des urgences, comme les plans pour toutes nos FIR, 
dans de nouveaux systèmes de continuité des 
opérations. 

Certaines des mesures de résilience sont déjà entrées 
en vigueur en raison de la COVID-19, ce qui reflète 
bien l’importance de ces plans. Grâce à la planification, 
au dévouement et au professionnalisme inégalés 
des employés de NAV CANADA, nous avons pu 
maintenir nos niveaux de service et de sécurité 
élevés avec très peu d’interruptions pendant la 
pandémie. 

Sébastien Bourgon 
Surveillant d'équipe

Tour de contrôle de Montréal
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GOUVERNANCE  
D'ENTREPRISE

Structure et composition  
du Conseil d’administration

L’approche générale de gouvernance d’entreprise de 
la Société est conforme aux pratiques exemplaires 
et suit les exigences en constante évolution, 
notamment celles prévues par les lois sur les valeurs 
mobilières applicables. 

Le Conseil d’administration compte 15 administra-
teurs, dont au moins les deux tiers, incluant le 
président et chef de la direction, doivent être des 
citoyens canadiens. L’un d’eux, le président et chef 
de la direction, est employé de la Société. Tous les 
autres sont « indépendants », aux termes du 
Règlement 52-110 sur le comité d’audit. 

NAV CANADA est le résultat d’un consensus unique 
parmi les principales parties prenantes du système 
de navigation aérienne, en l’occurrence le 
gouvernement du Canada, les transporteurs aériens 
commerciaux, l’aviation générale et les employés 
syndiqués de la Société. La structure de sa 
gouvernance d’entreprise en est d’ailleurs la preuve. 

Ces quatre parties prenantes et le membre 
administrateur sont les cinq membres de la Société 
(collectivement appelés les « membres »).  

Le Conseil d’administration ainsi constitué fait en 
sorte que les intérêts des parties prenantes sont 
représentés, sans qu’aucun ne domine. Les comités 
du Conseil sont constitués de façon similaire à 
l’exception du Comité des ressources humaines et 
de la rémunération. Les cinq membres élisent les 
administrateurs comme suit :

MEMBRE NOMBRE 
D'ADMINISTRATEURS

Gouvernement du Canada 3

Transporteurs aériens 
commerciaux

4

Aviation générale 1

Syndicats 2

Administrateurs 4
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Marc Courtois
Administrateur; président du Conseil

Québec, Canada

Élu par : le Conseil d’administration
En fonction depuis : le 16 février 2012
Fin du mandat actuel : 2021

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances* 6/6
Comité de la gouvernance d’entreprise 4/4
Comité de transformation* 1/1
Comité des ressources humaines 
et de la rémunération* 13/13
Comité des pensions* 4/4
Comité de la sécurité 4/4

*membre d’office

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administrateur de sociétés.

Edward M. Barrett
Administrateur; président du Comité 
de transformation

Nouveau-Brunswick, Canada

Élu par : le Conseil d’administration
En fonction depuis : le 7 février 2013
Fin du mandat actuel : 2022

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances* 3/3
Comité de la gouvernance d’entreprise 4/4
Comité de transformation 1/1
Comité des ressources humaines 
et de la rémunération 12/13
Comité des pensions* 2/2

*M. Barrett a été membre du Comité des pensions jusqu'au  
9 janvier 2020, date à laquelle il s'est joint au Comité de l'audit 
et des finances.

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Coprésident et chef de la direction de Barrett Corporation.

Le Conseil s’acquitte de ses responsabilités 
directement ou par l’intermédiaire de comités.  
Il se réunit cinq fois par année et peut convoquer 
des réunions extraordinaires si les circonstances 
l’exigent.  

Le Règlement de la Société exclut du poste 
d’administrateur les députés fédéraux, provinciaux 
ou territoriaux, les employés des administrations 
fédérale, provinciales ou territoriales et les 
administrateurs ou employés de toute entreprise 
ayant un intérêt important à titre de fournisseur, de 
client ou d’usager du système de navigation aérienne. 
Chaque administrateur et chaque dirigeant de la 
Société doit signer et respecter le Code de conduite 
et lignes directrices concernant les conflits d’intérêts 
à l’intention des administrateurs et des dirigeants.

Administrateurs

Les administrateurs sont élus pour des mandats ne 
dépassant pas trois ans. Les mandats prennent fin à 
l’assemblée générale annuelle de la Société. Aucun 
administrateur, sauf le président et chef de la 
direction, ne peut exercer les fonctions d’adminis-
trateur durant plus de 12 ans au total. Le tableau 

suivant donne des renseignements sur les 
administrateurs actuels, y compris sur leur 
participation aux comités et leur présence  
aux réunions pour l’exercice 2019-2020.

Afin de rationaliser et de reconstituer ses comités,  
le Conseil d’administration a décidé, sur la 
recommandation du Comité de gouvernance 
d’entreprise, de dissoudre son Comité des 
redevances et de créer un nouveau comité, le 
Comité de transformation, en janvier 2020. Les 
responsabilités du Comité des redevances sont 
revenues au Conseil d’administration. Aucune 
réunion du Comité des redevances n’a eu lieu au 
cours de l’exercice 2019-2020. Le Comité de 
transformation est composé des anciens membres 
du Comité des redevances. Consulter la section  
« Comités du Conseil » ci-dessous pour connaître  
le mandat et d’autres renseignements concernant  
le Comité de transformation.
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Robert J. Davis
Administrateur

Ontario, Canada

Élu par : les transporteurs aériens 
commerciaux
En fonction depuis : le 8 avril 2009
Fin du mandat actuel : 2021*

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances 6/6
Comité des ressources humaines 
et de la rémunération 13/13

* En date du 13 janvier 2021, M. Davis aura accompli son 
mandat maximum de 12 ans au sein du Conseil. 

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administrateur de sociétés.

Bonnie DuPont
Administratrice; présidente  
du Comité des ressources humaines  
et de la rémunération

Alberta, Canada

Élue par : le Conseil d’administration
En fonction depuis : le 7 février 2013
Fin du mandat actuel : 2022

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de la gouvernance d’entreprise 4/4
Comité des ressources humaines 
et de la rémunération 13/13

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administratrice de sociétés.

Michael DiLollo
Administrateur

Ontario, Canada

Élu par : les transporteurs aériens 
commerciaux
En fonction depuis : le 7 février 2013
Fin du mandat actuel : 2022

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances 6/6
Comité de la sécurité 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Directeur général, spécialité Finances, revenus fixes, à la Caisse 
de dépôt et placement du Québec (CDPQ). De juin 2017 à avril 
2019, directeur principal, Investissement, spécialité Finances, 
revenus fixes, à la CDPQ. Président et chef de la direction de 
Caribbean Airlines du 21 mai 2014 jusqu’au 28 octobre 2015.

Marc Grégoire
Administrateur

Québec, Canada

Élu par : le gouvernement du Canada
En fonction depuis : le 13 mai 2019
Fin du mandat actuel : 2022

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances 6/6
Comité de transformation 1/1

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administrateur de sociétés. 

Mary-Ann Bell
Administratrice; présidente du Comité 
de la sécurité

Québec, Canada

Élue par : le gouvernement du Canada
En fonction depuis : le 30 mai 2014
Fin du mandat actuel : 2023

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de transformation 1/1
Comité des ressources humaines 
et de la rémunération 13/13
Comité de la sécurité 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administratrice de sociétés.

Jean Coté
Administrateur

Québec, Canada

Élu par : les transporteurs aériens 
commerciaux
En fonction depuis : le 14 janvier 2015
Fin du mandat actuel : 2021

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité des ressources humaines et de la rémunération 3/3
Comité des pensions 4/4
Comité de la sécurité 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administrateur de sociétés. 

navcanada.ca34



Linda Hohol
Administratrice; présidente du  
Comité de l’audit et des finances

Alberta, Canada

Élue par : le Conseil d’administration
En fonction depuis : le 16 février 2012
Fin du mandat actuel : 2021

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances 6/6
Comité de transformation 1/1
Comité des pensions 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administratrice de sociétés.

Robert Reid
Administrateur; président du  
Comité de la gouvernance d’entreprise

Ontario, Canada

Élu par : les transporteurs aériens 
commerciaux
En fonction depuis : le 8 avril 2009
Fin du mandat actuel : 2021*

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 9/10
Comité de la gouvernance d’entreprise 3/4
Comité des ressources humaines 
et de la rémunération* 12/13

* En date du 13 janvier 2021, M. Reid aura accompli son 
mandat maximum de 12 ans au sein du Conseil. 

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administrateur de sociétés.

Michelle Savoy
Administratrice, présidente du  
Comité des pensions

Ontario, Canada

Élue par : le gouvernement du Canada
En fonction depuis :  
le 15 décembre 2015
Fin du mandat actuel : 2021

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de la gouvernance d’entreprise 4/4
Comité des pensions 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administratrice de sociétés.

Umar Sheikh
Administrateur

Colombie-Britannique, Canada

Élu par : les syndicats
En fonction depuis : le 13 janvier 2016
Fin du mandat actuel : 2022

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances 5/6
Comité de la sécurité 3/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Ancien président et chef de la direction du British Columbia  
Nurses’ Union.
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Scott Sweatman
Administrateur

Colombie-Britannique, Canada

Élu par : les syndicats
En fonction depuis : le 8 avril 2010
Fin du mandat actuel : 2022

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de la gouvernance d’entreprise 4/4
Comité de transformation 1/1
Comité des pensions 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Associé chez Dentons Canada s.r.l.

David Weger
Administrateur

Saskatchewan, Canada

Élu par : l’aviation générale
En fonction depuis : le 10 janvier 2018
Fin du mandat actuel : 2021

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité de l’audit et des finances* 3/3
Comité des pensions* 2/2
Comité de transformation 1/1

*M. Weger a été membre du Comité de l’audit et des finances 
jusqu’au 9 janvier 2020, date à laquelle il s’est joint au Comité 
des pensions.

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Administrateur de sociétés. De janvier 2011 au 1er mai 2018, 
directeur principal des services d’administration chez Nutrien Ltd. 
(anciennement Potash Corporation of Saskatchewan Inc.).

Neil R. Wilson
Administrateur

Ontario, Canada

En fonction depuis : le 1er janvier 2016
Fin du mandat actuel : s.o. 

PRÉSENCE AUX RÉUNIONS/PARTICIPATION AUX COMITÉS

Conseil d’administration 10/10
Comité des pensions 4/4
Comité de la sécurité 4/4

PRINCIPALE OCCUPATION AU COURS  
DES CINQ DERNIÈRES ANNÉES

Président et chef de la direction de la Société depuis le 1er janvier 
2016. Du 1er décembre 2012 au 31 décembre 2015, vice-président 
directeur, Administration, et avocat en chef de la Société.
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Photo : James Rail 
Technologue des services techniques

Centre d’entretien de Val-d'Or                          

Diversité des genres   

La Société et le Conseil d’administration reconnaissent 
l’importance de la diversité, notamment de la diversité 
des genres, dans le choix des administrateurs et des 
hauts dirigeants, et ils sont d’avis que la diversité 
permet de multiplier les points de vue et d’enrichir 
les discussions au sein de la Société et du Conseil 
d’administration et, finalement, d’améliorer le 
rendement.  

Bien qu’aucun objectif n’ait été établi en ce qui a trait 
à la représentation des femmes au sein du Conseil 
ou parmi les hauts dirigeants, la Société a adopté la 
Politique sur l’équité et la diversité en matière d’emploi 
qui s’applique à l’embauche et à la promotion des 
hauts dirigeants. En vertu de cette politique, les 
pratiques d’embauche de la Société doivent refléter 
autant que possible la diversité de la population 
active canadienne, accroître la représentation des 
groupes désignés et intégrer des éléments de la 
diversité dans les pratiques commerciales de  
la Société.   

Les deux tiers des membres du Conseil sont élus par 
les parties prenantes membres de la Société et, bien 
que le Conseil ne puisse leur imposer ses exigences, 
le Comité de la gouvernance d’entreprise du Conseil 
examine régulièrement l’expérience, les compétences 
et les attributs, y compris le genre, requis pour 
pourvoir aux postes vacants du Conseil, et il 
communique ces exigences aux parties prenantes 
membres afin qu’elles en tiennent compte lors de 
l’élection des administrateurs. De la même façon,  
le Comité de la gouvernance d’entreprise détermine 
les compétences et les attributs recherchés, y compris 
le genre, pour faire en sorte que l’expérience et les 
compétences des administrateurs élus par le Conseil 
soient complémentaires.     

Actuellement, le quart (26 %) des membres  
du Conseil sont des femmes et ces dernières 
représentent 67 % des administrateurs élus par  
le gouvernement du Canada et 50 % de ceux élus 
par le Conseil. Quatre femmes (44 %) siègent 
également au Comité exécutif de gestion de la 
Société. Au sein du groupe de la haute direction  
qui, par définition, comprend des personnes qui 
assument des fonctions d’élaboration de politiques, 
32 % sont des femmes.
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Comités du Conseil

Le Conseil d’administration compte six comités, lesquels sont décrits ci-dessous, qui ne prennent aucune 
mesure ni aucune décision au nom du Conseil à moins d’en avoir expressément le mandat. 

COMITÉ DE L’AUDIT ET DES FINANCES

 
 
MANDAT

NOMBRE DE 
RÉUNIONS TENUES 
DURANT L’EXERCICE

 
MEMBRES 
ACTUELS

Le Comité de l’audit et des finances aide le Conseil à s’acquitter de ses fonctions de 
surveillance relatives aux obligations de la Société en matière de rapports financiers  
et de communication de l’information financière, ce qui comprend l’examen des états 
financiers annuels et intermédiaires, la vérification de l’intégrité des contrôles internes 
et des rapports financiers de la Société, la surveillance de la fonction d’audit interne 
de la Société, la vérification de la conformité aux exigences juridiques et réglementaires, 
ainsi que l’examen des compétences, de l’indépendance et du rendement des 
experts-comptables de la Société. De plus, le Comité assure la surveillance des 
questions de trésorerie, et passe en revue et recommande au Conseil toutes les 
opérations de gestion des risques financiers ou de financement proposées par la 
direction. Il assure également la surveillance des stratégies de cybersécurité de la 
Société ainsi que leur mise en œuvre en ce qui a trait aux systèmes de l’entreprise.  

Six Linda Hohol, 
présidente 
Edward Barrett 
Robert Davis 
Michael DiLollo 
Marc Grégoire 
Umar Sheikh

COMITÉ DE LA GOUVERNANCE D’ENTREPRISE

 
 
MANDAT

NOMBRE DE 
RÉUNIONS TENUES 
DURANT L’EXERCICE

 
MEMBRES 
ACTUELS

Le Comité de la gouvernance d’entreprise élabore les politiques générales de 
gouvernance pour veiller à ce que la Société dispose de mécanismes de gouvernance 
efficaces qui ajoutent de la valeur à son activité et l’aident à atteindre ses objectifs.  

Quatre Robert Reid, 
président 
Edward Barrett 
Marc Courtois 
Bonnie DuPont 
Michelle Savoy 
Scott Sweatman

COMITÉ DES RESSOURCES HUMAINES ET DE LA RÉMUNÉRATION

 
 
MANDAT

NOMBRE DE 
RÉUNIONS TENUES 
DURANT L’EXERCICE

 
MEMBRES 
ACTUELS

Le Comité des ressources humaines et de la rémunération assure une surveillance afin 
de garantir un leadership de haute qualité au sein de NAV CANADA, des relations de 
travail et avec les employés qui favorisent un climat de travail productif et épanouissant, 
ainsi qu’une souplesse et une productivité constantes dans l’ensemble de la Société. 
En outre, le Comité s’assure que les plans et les programmes de ressources humaines 
sont conformes aux valeurs et aux principes de la Société dans ce domaine.  

Treize Bonnie DuPont, 
présidente 
Edward Barrett 
Mary-Ann Bell 
Robert Davis 
Robert Reid
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COMITÉ DES PENSIONS

 
 
MANDAT

NOMBRE DE 
RÉUNIONS TENUES 
DURANT L’EXERCICE

 
MEMBRES 
ACTUELS

Le Comité des pensions surveille la gestion du placement des actifs du régime et 
l’administration des régimes de retraite de la Société, qui comprennent deux régimes 
enregistrés de retraite et des mécanismes de prestations supplémentaires. À l’invitation 
du président, un membre observateur, nommé par les syndicats des employés, assiste 
aux réunions.

Quatre Michelle Savoy, 
présidente 
Jean Coté 
Linda Hohol 
Scott Sweatman 
David Weger 
Neil Wilson 
Doug Best, 
observateur

COMITÉ DE LA SÉCURITÉ

 
 
MANDAT

NOMBRE DE 
RÉUNIONS TENUES 
DURANT L’EXERCICE

 
MEMBRES 
ACTUELS

Le Comité de la sécurité surveille la sécurité des produits et des services de navigation 
aérienne de la Société, essentiellement en contrôlant l’intégrité et l’efficacité des 
politiques de gestion des risques. Il assure également la surveillance des stratégies  
de cybersécurité de la Société ainsi que leur mise en œuvre en ce qui a trait aux 
aménagements et aux systèmes d’exploitation de l’entreprise.

Quatre Mary-Ann Bell, 
présidente 
Jean Coté 
Marc Courtois 
Michael DiLollo 
Umar Sheikh 
Neil Wilson

COMITÉ DE TRANSFORMATION

 
 
MANDAT

NOMBRE DE 
RÉUNIONS TENUES 
DURANT L’EXERCICE

 
MEMBRES 
ACTUELS

Le Comité de transformation assure la surveillance de la mise en œuvre et de 
l’avancement des initiatives technologiques et des autres initiatives de transformation  
de la Société décrites dans le plan stratégique de la Société (collectivement, le  
« Programme de transformation »), et examine et recommande des améliorations  
au Programme de transformation de temps à autre, dans la mesure où cela est 
nécessaire. 

Une Edward Barrett, 
président 
Mary-Ann Bell 
Marc Grégoire 
Linda Hohol 
Scott Sweatman 
David Weger
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Rémunération des administrateurs

RÉMUNÉRATION DES ADMINISTRATEURS POUR L’EXERCICE 2019-2020

 
NOM

 
HONORAIRES TOUCHÉS ($)

TOUTES LES AUTRES 
RÉMUNÉRATIONS (3) ($)

 
TOTAL ($)

Edward Barrett 125 900 7 500 133 400

Mary-Ann Bell 115 250 750 116 000

Jean Coté 93 725 – 93 725

Marc Courtois (1) 182 021 – 182 021

Robert Davis 106 775 750 107 525

Michael DiLollo 97 375 – 97 375

Bonnie DuPont 112 925 7 500 120 425

Marc Grégoire 93 175 – 93 175

Linda Hohol 115 125 6 000 121 125

Robert Reid 106 050 – 106 050

Michelle Savoy 101 150 – 101 150

Umar Sheikh 93 475 6 000 99 475

Scott Sweatman 99 025 4 500 103 525

David Weger 91 525 7 200 98 725

Neil Wilson (2) – – –

(1) À titre de président du Conseil, M. Courtois reçoit des honoraires annuels et ne reçoit pas de jetons de présence aux réunions. Il a 
toutefois droit à l’allocation de déplacement. En sa qualité de président du Conseil d’administration d’Aireon, M. Courtois reçoit des 
honoraires annuels ainsi que des jetons de présence aux réunions. 

(2)  En qualité de président et chef de la direction, M. Wilson ne reçoit pas d’honoraires. 
(3) Ces montants comprennent l’allocation de déplacement versée aux administrateurs qui doivent se déplacer entre deux provinces 

non adjacentes pour assister aux réunions, ainsi que l’allocation quotidienne versée aux administrateurs pour les activités professionnelles 
qu’ils exercent au nom du Conseil d’administration. Cette allocation n’inclut pas leur participation à des séminaires, à des réunions 
d’associations professionnelles ou à de la formation, ni leurs activités de préparation aux réunions du Conseil ou des comités.
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Rémunération des hauts dirigeants

Le programme de rémunération de la haute 
direction de NAV CANADA (appelé « programme de 
rémunération globale ») comprend les composants 
suivants :

• un salaire de base; 

• une prime d'encouragement monétaire annuelle;

• une prime d'encouragement monétaire  
à long terme;

• un régime de retraite;

• des avantages sociaux et des avantages indirects.

La rémunération des hauts dirigeants autres que le 
président et chef de la direction est recommandée 
par le président et chef de la direction et examinée 
et approuvée par le Comité des ressources humaines 
et de la rémunération (ci-après appelé « le Comité »). 
La rémunération du président et chef de la direction 
est recommandée par le Comité, et examinée et 
approuvée par le Conseil. Les salaires de base des 
membres de la haute direction, y compris celui du 
président et chef de la direction, sont établis sur  
une base concurrentielle en fonction de données 
comparatives du marché ainsi que du rendement 
personnel, des responsabilités et de l’expérience. 
Les salaires de base sont revus annuellement par  
le Comité. 

Salaires de base des cinq hauts dirigeants les mieux 
rémunérés au cours de l’exercice 2019-2020 :

  
NOM ET POSTE

SALAIRE 
ANNUEL DE 

BASE

Neil R. Wilson,  
président et chef de la direction

608 628 $

Rudy Kellar, vice-président directeur, 
Prestation des services

 
353 602 $

Alexander N. Struthers,  
vice-président directeur, Finances,  
et chef de la direction financière 

 
 

351 447 $

Raymond Bohn, vice-président directeur, 
Ressources humaines, communications  
et affaires publiques

 
 

338 130 $

Mark Cooper, Vice-président principal, 
Technologies SNA 

 
308 459 $
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Éthique commerciale

Le Code de conduite et lignes directrices concernant 
les conflits d’intérêts est conçu pour régir la conduite 
de tous les administrateurs et dirigeants, ainsi que 
la divulgation et l’évitement de conflits d’intérêts. La 
divulgation est mise à jour tous les ans, ou plus 
fréquemment au besoin. Tous les administrateurs et 
les dirigeants de la Société ont signé une déclaration 
à ce sujet. Durant l’exercice 2019-2020, le Conseil 
d’administration n’a eu à intervenir à l’égard d’aucun 
administrateur ou dirigeant en vertu de ce document.

En outre, NAV CANADA a adopté un autre Code de 
conduite qui s’applique à l’ensemble des administra-
teurs, des dirigeants et des employés de la Société. 
Le Code de conduite et lignes directrices concernant 
les conflits d’intérêts ainsi que le Code de conduite 
sont disponibles sur le site Web de la Société et sur 
SEDAR à l’adresse www.sedar.com. Le Comité de  
la gouvernance d’entreprise a pour responsabilité 
de passer en revue, de concert avec le Conseil et  
la direction, les résultats d’un examen annuel de 
conformité au Code de conduite et lignes directrices 
concernant les conflits d’intérêts.

Un administrateur ou haut dirigeant de la Société qui 
assume les fonctions d’administrateur, de dirigeant 
ou de dirigeant élu d’une autre entité ou qui est 
l’associé ou l’employé d’une autre entité qui pourrait 
entrer en conflit avec son devoir ou son intérêt à 
l’égard de la Société doit le déclarer par écrit à la 
Société. Aucun administrateur ou dirigeant se trouvant 
dans une telle situation ne peut participer à l’examen 
de contrats et transactions dans lesquels cette autre 
entité possède un intérêt.

Le Code de conduite, qui s’applique à tous les 
employés, administrateurs et dirigeants de la Société, 
est revu et approuvé par le Conseil d’administration 
et est conforme aux exigences de l’Instruction 
générale 58-201 relative à la gouvernance. Le Conseil 
s’engage à apporter le plus haut degré d’honnêteté, 
d’intégrité et d’éthique aux activités et relations 
d’affaires de la Société. Cet engagement se reflète 
dans la vision et dans les valeurs de NAV CANADA, 
ainsi que dans tous ses rapports avec ses employés, 
clients, agents négociateurs, fournisseurs et autres 
parties prenantes. Le Code de conduite décrit 
comment la Société met cet engagement en 
pratique dans ses activités quotidiennes.

Le Code de conduite, qui s’applique à tous les 
employés, administrateurs et dirigeants de la Société, 
est revu et approuvé par le Conseil d’administration 
et est conforme aux exigences de l’Instruction 
générale 58-201 relative à la gouvernance. Le Conseil 
s’engage à apporter le plus haut degré d’honnêteté, 
d’intégrité et d’éthique aux activités et relations 
d’affaires de la Société. Cet engagement se reflète 
dans la vision et dans les valeurs de NAV CANADA, 
ainsi que dans tous ses rapports avec ses employés, 
clients, agents négociateurs, fournisseurs et autres 
parties prenantes. Le Code de conduite décrit 
comment la Société met cet engagement en 
pratique dans ses activités quotidiennes.

Le Code de conduite ne constitue pas simplement 
une liste de règles. Il vise à aider les employés, les 
administrateurs et les dirigeants à maintenir, en 
matière de comportement éthique, les normes très 
élevées que l’on s’attend à trouver dans une entreprise 
chargée de veiller à la sécurité du public. Dans tout 
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le Code de conduite, les employés, les administrateurs 
et les dirigeants sont orientés vers les mécanismes 
d’examen et de recours internes disponibles de la 
Société pour les aider à réagir dans des cas précis  
et dans l’éventualité d’une infraction. Entre autres 
mécanismes d’examen et de recours internes, notons 
le Mode de règlement extrajudiciaire des conflits, la 
Politique sur les mesures d’adaptation du milieu de 
travail, la Procédure interne de règlement des plaintes 
en matière de langues officielles, les processus de 
présentation d’un grief accessibles aux employés 
syndiqués, ainsi que le Processus de règlement 
interne des plaintes.  

La Société a des politiques et des processus en place 
sur la dénonciation. Le système de dénonciation de 
NAV CANADA, appelé Sentinelle, est un système 
confidentiel géré de façon indépendante. Il prévoit 
des procédures pour recevoir, conserver et traiter  
les plaintes concernant la comptabilité, les contrôles 
internes ou les questions liées à l’audit ou aux régimes 
de retraite, ainsi que des mécanismes pour signaler 
des problèmes graves de nature éthique, juridique, 
frauduleuse ou autre, qui pourraient nuire à la 
réputation ou à la position financière de la Société. 
Sentinelle fait en sorte que les employés aient un 
moyen de signaler les problèmes liés à la Société qui 
ne sont pas pris en considération par l’intermédiaire 
des canaux existants, que les préoccupations en 

matière de comptabilité, de contrôles internes ou 
liées à l’audit soient adressées au président du Comité 
de l’audit et des finances, que les préoccupations 
liées aux régimes de retraite soient adressées au 
président du Comité des pensions, et que les 
problèmes graves de nature éthique, juridique, 
frauduleuse ou autre soient adressés au président 
du Conseil. 

La Société s’est aussi dotée d’un programme de 
rapports confidentiels sur la sécurité, appelé ARGUS, 
qui permet aux employés de signaler les dangers 
éventuels sous le couvert de l’anonymat. Grâce à 
ARGUS, les employés qui constatent un danger 
éventuel peuvent faire part de leurs préoccupations 
en toute confidentialité. Tous les employés et 
gestionnaires sont encouragés à utiliser le programme 
ARGUS, et ce, sans crainte de représailles.

Le Conseil d’administration, les dirigeants et la 
direction de la Société se sont engagés à promouvoir 
une culture active de communication de l’information. 
La Politique de communication de l’information de 
la Société (accessible sur le site Web de la Société) 
fait en sorte que les communications au public 
investisseur soient opportunes, exactes, uniformes, 
utiles, conformes aux exigences juridiques et 
réglementaires, et qu’elles sont largement diffusées.  

Photo : Tim Sikkema 
Spécialiste de l’information de vol

FSS de Timmins                          
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COMITÉ 
CONSULTATIF

En octobre 2019, nous assistions à la célébration des Points de fierté, qui soulignait 
les formidables accomplissements de nombreux employés. Nous entamions l’exercice 
financier 2019-2020 avec d’ambitieux projets pour améliorer encore davantage la 
sécurité, l’efficacité et la capacité d’une industrie aéronautique en pleine expansion, 
et les prévisions relatives au trafic étaient prometteuses. Puis, vers l’AGA en janvier, 
le nouveau coronavirus – à l'origine de la maladie qu'on appellera plus tard 
COVID-19 – a fait son entrée dans les conversations. Personne ne pouvait prévoir 
les effets dévastateurs qu’aurait ce virus dans les mois à venir.

Le Comité consultatif a suivi de près NAV CANADA, 
qui est entrée en mode de gestion de crise et a pris 
des décisions difficiles en temps opportun pour 
préserver l’intégrité du système de navigation 
aérienne, protéger ses employés et assurer la 
viabilité de la Société à long terme. Au prix d’efforts 
colossaux à tous les niveaux, la Société a su protéger 

le système de navigation aérienne et fournir les 
produits et services nécessaires à sa clientèle malgré 
les difficultés causées par la pandémie. NAV CANADA 
a de plus mis en place des mesures strictes en 
matière de santé et de sécurité pour protéger ses 
employés contre ce virus extrêmement contagieux.
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Depuis que NAV CANADA a été créée en 1996 selon 
un modèle de gouvernance du secteur privé aux 
termes la Loi sur la commercialisation des services 
de navigation aérienne civile, le Comité a joué un 
rôle essentiel en examinant des enjeux cruciaux 
pour la Société comme pour l’industrie et en offrant 
ses conseils. 

Notre Comité travaille avec la haute direction de 
NAV CANADA et relève directement du Conseil 
d’administration. Il est composé de 20 experts qui 
représentent des organisations de l’industrie de 
l’aviation, des groupes de travailleurs de NAV CANADA 
ainsi que des transporteurs aériens canadiens, 
américains et internationaux. Chacun de ces groupes 
nomme un membre pour un mandat de trois ans. Les 
membres choisis font l’objet de contrôles rigoureux, 
car ils doivent faire preuve d’un haut degré de 
professionnalisme et d’expertise afin de fournir la plus 
grande valeur possible au Comité, à NAV CANADA  
et au Conseil. 

Le Comité se réunit généralement trois fois l’an pour 
étudier des questions de prestation de services aux 
clients, en faire rapport et présenter des recomman-
dations au Conseil. Pour permettre aux membres du 
Comité d’interagir efficacement et de façon productive 
avec la haute direction et le Conseil, deux de ces 
réunions coïncident avec des événements importants 
de la Société tenus à Ottawa. L’une de ces réunions 
est organisée en octobre, en même temps que 
l’exposé conjoint réalisé par le Comité de la sécurité 
du Conseil, et l’autre, en janvier, au moment de 
l’assemblée générale annuelle. La troisième réunion 
a lieu dans des régions clés du pays afin de 
permettre aux membres du Comité d’observer et  
de comprendre les activités de la Société à l’échelle 
régionale et de rencontrer des parties prenantes 
dans leur milieu. Au cours des six dernières années, 
le Comité s’est rendu à Kelowna, dans la vallée de 
l’Okanagan, à Winnipeg, à Vancouver, à Whitehorse, 
à St. John’s et à Toronto.

Au début de juin, le Comité avait prévu se rendre à 
Edmonton pour en savoir plus sur les activités de 
NAV CANADA à Calgary, à Edmonton et dans les 
régions du Nord. Toutefois, en raison de la pandémie, 
le Comité a plutôt tenu une réunion en ligne avec des 
membres de la haute direction. Des présentations et 

des mises à jour ont été fournies pendant lesquelles 
les participants ont eu l’occasion de discuter de leurs 
idées et préoccupations, ce qui s’est avéré utile.  
Vu la réduction sans précédent de la circulation 
aérienne à l’échelle nationale et mondiale, le Comité 
est conscient des défis de la haute direction de 
NAV CANADA et respecte les décisions difficiles 
qu’elle a dû prendre.

Le Comité tient à remercier Rudy Kellar pour son 
soutien et son approche franche au fil des ans.  
Nous souhaitons également à Neil Wilson et aux 
autres membres de la haute direction qui ont quitté 
la Société une très belle retraite et beaucoup de 
succès dans les nouvelles aventures qui les 
attendent.

Au moment d’écrire ces lignes, nos principaux défis 
sont l’augmentation des redevances, la réduction de 
l’effectif et les changements aux niveaux de service. 
Nous traversons une période extrêmement difficile 
et le Comité s’engage fournir à la haute direction  
et au Conseil une collaboration utile, des conseils et 
du soutien constructif en prévision de la relance de 
notre industrie dans les mois et les années à venir.

Au nom du Comité, je tiens à remercier toute l’équipe 
de NAV CANADA d’assurer l’exploitation sécuritaire 
de notre système de navigation aérienne et de veiller 
à ce que notre industrie dispose de fondements 
solides pour sa relance.

En avant, malgré les détours! 

David Deere 
Président, Comité consultatif de NAV CANADA,
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Comité consultatif 2020

MEMBRES DU COMITÉ CONSULTATIF ASSOCIATIONS DÉSIGNATRICES DE CANDIDATS

David Deere, président 
WestJet

Association des usagers commerciaux  
Conseil national des lignes aériennes du Canada 
(CNLA)

Brett Patterson, vice-président 
Conseil des aéroports du Canada (CAC)

Association nationale d’aéroports 
CAC

David J. Nowzek, secrétaire 
British Columbia Aviation Council (BCAC)

Association aérienne régionale 
BCAC

Les Aalders 
Association du transport aérien du Canada (ATAC)

Association du transport aérien du Canada 
ATAC

Peter Black 
Air Line Pilots Association (ALPA), International

Association de pilotes professionnels 
ALPA

Daniel Cadieux 
Association des pilotes d’Air Canada (APAC)

Association de pilotes professionnels 
APAC

Paul Cameron  
Fraternité internationale des ouvriers en électricité 
(FIOE), section locale 2228

Syndicat 
FIOE, section locale 2228

Chris Drossos  
Northern Air Transport Association (NATA)

Association aérienne régionale 
NATA

Peter Duffey 
Association canadienne du contrôle du trafic aérien 
(ACCTA), Unifor, section locale 5454

Syndicat 
ACCTA, Unifor, section locale 5454

Christine Gervais 
Association canadienne des pilotes et propriétaires 
d’aéronefs (COPA)

Association d'aviation récréative et non commerciale 
COPA

Fred L. Jones 
Association canadienne de l’hélicoptère (ACH)

Association nationale d’hélicoptères 
ACH

Janet Keim 
Saskatchewan Aviation Council (SAC)

Association aérienne régionale 
SAC

Paul McGraw 
Airlines for America (A4A)

Association étrangère de transporteurs aériens 
A4A

Chris Mellen 
Manitoba Aviation Council (MAC)

Association aérienne régionale  
MAC

Jeff Miller 
Association du transport aérien international (IATA)

Association étrangère de transporteurs aériens 
IATA

Anthony Norejko 
Association canadienne de l’aviation d’affaires (CBAA)

Association des usagers non commerciaux  
CBAA

Elizabeth O’Hurley 
Association des spécialistes de la circulation aérienne 
du Canada (ASCAC), Unifor, section locale 2245

Syndicat  
ASCAC, Unifor, section locale 2245

Duane Riddell 
Airport Management Council of Ontario (AMCO)

Association régionale d’aéroports  
AMCO

Bram Tilroe 
Alberta Aviation Council (AAC)

Association aérienne régionale 
AAC

Todd Tripp 
Regional Community Airports of Canada (RCAC)

Membre extraordinaire
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Neil R. Wilson
Président et chef de la direction

Rudy Kellar
Vice-président directeur, Prestation des services

Alexander N. Struthers
Vice-président directeur, Finances,  
et chef de la direction financière

Raymond G. Bohn
Vice-président directeur, Ressources humaines, 
communications et affaires publiques

Elizabeth Cameron
Vice-présidente, Relations de travail

Marc Cooper
Vice-président principal, Technologie des systèmes 
de navigation aérienne

Ben Girard
Vice-président, Soutien à l’exploitation

Trevor Johnson
Vice-président, Prestation des services ATS

Leigh Ann Kirby
Vice-présidente, avocate en chef  
et secrétaire générale

Larry Lachance
Vice-président, Sécurité et qualité

Donna Mathieu
Vice-présidente, Placement des fonds de pension, 
et trésorière

Andrew Norgaard
Vice-président, Communications et affaires publiques

Claudio Silvestri
Vice-président et chef de la direction de l'information

Au 31 août, 2020.

CONSEILLERS JURIDIQUES

Gowling WLG (Canada) s.r.l.

AUDITEURS

KPMG s.r.l.

BANQUIERS

Banque Royale du Canada

RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX  
ET FINANCIERS

Pour obtenir des renseignements supplémentaires 
sur la Société, prière d’écrire à :

NAV CANADA 
Communications 
77, rue Metcalfe, Ottawa (Ontario) Canada  K1P 5L6

On peut aussi obtenir des renseignements 
généraux par téléphone au 1-800-876-4693  
ou sur Internet à www.navcanada.ca.

On peut se procurer des copies des états financiers 
de la Société, du Rapport de gestion, ainsi que la 
notice annuelle sur le site du Système électronique 
de données d’analyse et de recherche (SEDAR) au 
www.sedar.com.

AVIS D’ASSEMBLÉE ANNUELLE

L’assemblée annuelle des membres de NAV CANADA 
se tiendra le mercredi 13 janvier 2021 à 14 h (HE) à 
Ottawa (Ontario).

DIRIGEANTS  
ET AUTRES  

RENSEIGNEMENTS
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RAPPORT DE LA DIRECTION AUX MEMBRES DE NAV CANADA 
 
La responsabilité des présents états financiers consolidés incombe à la direction et ils ont été approuvés par le 
conseil d’administration de NAV CANADA (la « Société »). Les présents états financiers consolidés ont été préparés 
par la direction conformément aux Normes internationales d’information financières (« IFRS ») et ils comprennent 
des montants calculés en fonction d’estimations quant à l’incidence prévue des événements et des opérations en 
cours après examen judicieux de l’importance relative, des jugements et des informations financières établis par 
des spécialistes. Par ailleurs, dans le cadre de l’établissement des informations financières, la Société doit 
interpréter les exigences dont il est question plus haut, déterminer la pertinence des informations devant être 
incluses et faire des estimations et poser des hypothèses qui influent sur les informations présentées. 

La direction a également préparé un rapport de gestion, qui est basé sur les résultats financiers de la Société 
préparés conformément aux « IFRS ». Le rapport fournit des informations sur la situation financière et sur les 
résultats d’exploitation de la Société et il devrait être lu à la lumière des présents états financiers consolidés et des 
notes y afférentes. Le rapport de gestion comprend également des informations sur l’incidence des événements et 
des opérations en cours, la situation de trésorerie et les sources de financement, les tendances de l’exploitation, 
les risques et les incertitudes. Les résultats réels futurs pourraient différer de manière importante de l'évaluation 
actuelle de ces informations, parce que les événements et les circonstances futurs peuvent dévier des prévisions. 

La direction a établi et maintient un système de contrôle interne à l’égard de l’information financière et de la 
communication de l’information, qui comprend notamment un programme d’audits internes. La direction est d’avis 
que ces mesures de contrôle offrent une assurance raisonnable que les données financières sont fiables et qu’elles 
forment une base appropriée pour l’établissement des états financiers, et nous avons signé les attestations 
afférentes conformément au Règlement 52-109 sur l’attestation de l’information présentée dans les documents 
annuels et intermédiaires des émetteurs. Le processus de contrôle comptable interne comprend la communication 
par la direction aux salariés des politiques qui régissent l’éthique des affaires. 

Le conseil d’administration a nommé un Comité de la vérification et des finances composé d’administrateurs qui 
sont indépendants de la Société et lui a délégué la responsabilité de surveiller le processus d'information financière. 
Le Comité de la vérification et des finances se réunit au moins quatre fois par année avec la direction et, de façon 
indépendante, avec chacun des auditeurs internes et externes, ainsi qu’en groupe, pour revoir des questions 
importantes de comptabilité, de contrôle interne et d’audit. Le Comité de la vérification et des finances revoit les 
états financiers consolidés, le rapport de gestion et la notice annuelle avant que ceux-ci ne soient soumis à 
l’approbation du conseil d’administration. Les auditeurs internes et externes ont librement accès au Comité de la 
vérification et des finances. 

En ce qui concerne les auditeurs externes, le Comité de la vérification et des finances approuve les modalités de 
leur mandat et revoit le plan d’audit annuel, le rapport des auditeurs indépendants et les résultats de l’audit. 
Il recommande aussi au conseil d’administration le cabinet d’experts-comptables externes à titre d’auditeurs, qui 
sont nommés par les membres de la Société. 

Le cabinet d’auditeurs externes indépendants, KPMG s.r.l./S.E.N.C.R.L., a été nommé par les membres pour exprimer 
une opinion à savoir si les états financiers consolidés donnent, dans tous leurs aspects significatifs, une image 
fidèle de la situation financière de la Société, ainsi que des résultats de son exploitation et de ses flux de trésorerie 
selon les IFRS. Le rapport de KPMG s.r.l./S.E.N.C.R.L. décrit l’étendue de son examen et son opinion sur les états 
financiers consolidés. 
 
 

   
Neil R. Wilson  Alexander N. Struthers 
Président et chef de la direction  Vice-président et 
  chef de la direction financière 
Le 22 octobre 2020  Le 22 octobre 2020 
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RAPPORT DES AUDITEURS INDÉPENDANTS 

Aux membres de NAV CANADA 

Opinion 

Nous avons effectué l’audit des états financiers consolidés de NAV Canada (« l’entité »), qui comprennent : 

• les états consolidés de la situation financière au 31 août 2020 et au 31 août 2019; 
• les états consolidés du résultat net pour les exercices clos à ces dates; 
• les états consolidés du résultat global pour les exercices clos à ces dates; 
• les états consolidés des variations des capitaux propres pour les exercices clos à ces dates; 
• les tableaux consolidés des flux de trésorerie pour les exercices clos à ces dates; 
• ainsi que les notes annexes, y compris le résumé des principales méthodes comptables; 

(ci-après, les « états financiers »). 

À notre avis, les états financiers ci-joints donnent, dans tous leurs aspects significatifs, une image fidèle de la situation 
financière consolidée de l’entité au 31 août 2020 et au 31 août 2019, ainsi que de sa performance financière 
consolidée et de ses flux de trésorerie consolidés pour les exercices clos à ces dates, conformément aux Normes 
internationales d’information financière (IFRS). 

Fondement de l’opinion 

Nous avons effectué nos audits conformément aux normes d’audit généralement reconnues du Canada. Les 
responsabilités qui nous incombent en vertu de ces normes sont plus amplement décrites dans la section 
« Responsabilités des auditeurs à l’égard de l’audit des états financiers » de notre rapport. 

Nous sommes indépendants de l’entité conformément aux règles de déontologie qui s’appliquent à notre audit des 
états financiers au Canada et nous nous sommes acquittés des autres responsabilités qui nous incombent selon ces 
règles. 

Nous estimons que les éléments probants que nous avons obtenus sont suffisants et appropriés pour fonder notre 
opinion d’audit. 

Autres informations 

La responsabilité des autres informations incombe à la direction. Les autres informations se composent : 

• des informations contenues dans le rapport de gestion déposé auprès des commissions des valeurs mobilières 
canadiennes compétentes; 

• des informations contenues dans un document susceptible de s’intituler « Rapport annuel », autres que les états 
financiers et le rapport des auditeurs sur ces états. 

Notre opinion sur les états financiers ne s’étend pas aux autres informations et nous n’exprimons et n’exprimerons 
aucune forme d’assurance que ce soit sur ces informations. 

En ce qui concerne notre audit des états financiers, notre responsabilité consiste à lire les autres informations 
identifiées ci-dessus et, ce faisant, à apprécier s’il existe une incohérence significative entre celles-ci et les états 
financiers ou la connaissance que nous avons acquise au cours de l’audit, et à demeurer attentifs aux éléments 
indiquant que les autres informations semblent comporter une anomalie significative. 

Nous avons obtenu les informations contenues dans le rapport de gestion déposé auprès des commissions des 
valeurs mobilières canadiennes compétentes à la date du présent rapport des auditeurs. Si, à la lumière des travaux 
que nous avons effectués sur ces autres informations, nous concluons à la présence d’une anomalie significative 
dans ces autres informations, nous sommes tenus de signaler ce fait dans le rapport des auditeurs. 
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Nous n’avons rien à signaler à cet égard. 

Nous nous attendons à obtenir les informations contenues dans un document susceptible de s’intituler « Rapport 
annuel », autres que les états financiers et le rapport des auditeurs sur ces états, après la date du présent rapport 
des auditeurs. Si, à la lumière des travaux que nous effectuerons sur ces autres informations, nous concluons à la 
présence d’une anomalie significative dans ces autres informations, nous serons tenus de signaler ce fait aux 
responsables de la gouvernance. 

Responsabilités de la direction et des responsables de la gouvernance à l’égard des états financiers 

La direction est responsable de la préparation et de la présentation fidèle des états financiers conformément aux 
Normes internationales d’information financière (IFRS), ainsi que du contrôle interne qu’elle considère comme 
nécessaire pour permettre la préparation d’états financiers consolidés exempts d’anomalies significatives, que celles-
ci résultent de fraudes ou d’erreurs. 

Lors de la préparation des états financiers, c’est à la direction qu’il incombe d’évaluer la capacité de l’entité à 
poursuivre son exploitation, de communiquer, le cas échéant, les questions relatives à la continuité de l’exploitation 
et d’appliquer le principe comptable de continuité d’exploitation, sauf si la direction a l’intention de liquider l’entité ou 
de cesser son activité ou si aucune autre solution réaliste ne s’offre à elle. 

Il incombe aux responsables de la gouvernance de surveiller le processus d’information financière de l’entité. 

Responsabilités des auditeurs à l’égard de l’audit des états financiers 

Nos objectifs sont d’obtenir l’assurance raisonnable que les états financiers consolidés pris dans leur ensemble sont 
exempts d’anomalies significatives, que celles-ci résultent de fraudes ou d’erreurs, et de délivrer un rapport des 
auditeurs contenant notre opinion. 

L’assurance raisonnable correspond à un niveau élevé d’assurance, qui ne garantit toutefois pas qu’un audit réalisé 
conformément aux normes d’audit généralement reconnues du Canada permettra toujours de détecter toute 
anomalie significative qui pourrait exister. 

Les anomalies peuvent résulter de fraudes ou d’erreurs et elles sont considérées comme significatives lorsqu’il est 
raisonnable de s’attendre à ce que, individuellement ou collectivement, elles puissent influer sur les décisions 
économiques que les utilisateurs des états financiers prennent en se fondant sur ceux-ci. 

Dans le cadre d’un audit réalisé conformément aux normes d’audit généralement reconnues du Canada, nous 
exerçons notre jugement professionnel et faisons preuve d’esprit critique tout au long de cet audit. 

En outre : 

• nous identifions et évaluons les risques que les états financiers comportent des anomalies significatives, que 
celles-ci résultent de fraudes ou d’erreurs, concevons et mettons en œuvre des procédures d’audit en réponse 
à ces risques, et réunissons des éléments probants suffisants et appropriés pour fonder notre opinion. 
Le risque de non-détection d’une anomalie significative résultant d’une fraude est plus élevé que celui d’une 
anomalie significative résultant d’une erreur, car la fraude peut impliquer la collusion, la falsification, les omissions 
volontaires, les fausses déclarations ou le contournement du contrôle interne; 

• nous acquérons une compréhension des éléments du contrôle interne pertinents pour l’audit afin de concevoir 
des procédures d’audit appropriées aux circonstances, et non dans le but d’exprimer une opinion sur l’efficacité 
du contrôle interne de l’entité; 

• nous apprécions le caractère approprié des méthodes comptables retenues et le caractère raisonnable des 
estimations comptables faites par la direction, de même que des informations y afférentes fournies par cette 
dernière; 
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• nous tirons une conclusion quant au caractère approprié de l’utilisation par la direction du principe comptable de 
continuité de l’exploitation et, selon les éléments probants obtenus, quant à l’existence ou non d’une incertitude 
significative liée à des événements ou situations susceptibles de jeter un doute important sur la capacité de 
l’entité à poursuivre son exploitation. Si nous concluons à l’existence d’une incertitude significative, nous sommes 
tenus d’attirer l’attention des lecteurs de notre rapport des auditeurs sur les informations fournies dans les états 
financiers au sujet de cette incertitude ou, si ces informations ne sont pas adéquates, d’exprimer une opinion 
modifiée. Nos conclusions s’appuient sur les éléments probants obtenus jusqu’à la date de notre rapport des 
auditeurs. Des événements ou situations futurs pourraient par ailleurs amener l’entité à cesser son exploitation; 

• nous évaluons la présentation d’ensemble, la structure et le contenu des états financiers, y compris les 
informations fournies dans les notes, et apprécions si les états financiers représentent les opérations et 
événements sous-jacents d’une manière propre à donner une image fidèle; 

• nous communiquons aux responsables de la gouvernance notamment l’étendue et le calendrier prévus des 
travaux d’audit et nos constatations importantes, y compris toute déficience importante du contrôle interne que 
nous aurions relevée au cours de notre audit; 

• nous fournissons aux responsables de la gouvernance une déclaration précisant que nous nous sommes 
conformés aux règles de déontologie pertinentes concernant l’indépendance, et leur communiquons toutes les 
relations et les autres facteurs qui peuvent raisonnablement être considérés comme susceptibles d’avoir des 
incidences sur notre indépendance ainsi que les sauvegardes connexes, s’il y a lieu. 

 

Comptables professionnels agréés, experts-comptables autorisés 
 
Ottawa, Canada 
Le 22 octobre 2020 
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NAV CANADA 
États consolidés du résultat net 

Exercices clos les 31 août 
(en millions de dollars canadiens) 

 Notes  2020  2019 

Produits        
Redevances d’usage 4  930 $  1 384 $ 
Autres produits 4  70   53  

   1 000   1 437  
        
Charges d’exploitation        

Salaires et avantages du personnel 5  942   1 027  
Services techniques   139   114  
Installations et entretien   66   73  
Amortissements 10, 11  157   154  
Autres   67   81  

   1 371   1 449  
        
Autres (produits) et charges        

Produits financiers 6  (3)   (14)  
Charges d’intérêts nettes liées aux avantages du personnel 13  62   38  
Autres charges financières 6  179   74  
Autres (profits) et pertes   3   (7)  

   241   91  
        
Perte nette avant l’impôt sur le résultat et le mouvement net des 

comptes de report réglementaires   (612)   (103)  
        
Recouvrement d’impôt sur le résultat   (28)   (3)  

        
Perte nette avant le mouvement net des comptes  

de report réglementaires   (584)   (100)  
        

Mouvement net des comptes de report réglementaires lié à la perte 
nette, après impôt 7  584   100  

        
Bénéfice net (perte nette) après le mouvement net des comptes 

de report réglementaires 1  – $  – $ 

Se reporter aux notes afférentes aux états financiers consolidés. 
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NAV CANADA 
États consolidés du résultat global 

Exercices clos les 31 août 
(en millions de dollars canadiens) 

 Notes  2020  2019 

Bénéfice net (perte nette) après le mouvement net des comptes 
de report réglementaires   – $  – $ 

        
Autres éléments du résultat global        

Éléments qui ne seront pas reclassés dans le résultat net :        
Réévaluations des régimes à prestations définies du personnel 13  367   (1 040)  
Mouvement net des comptes de report réglementaires  

lié aux autres éléments du résultat global 7  (367)   1 040  
   –   –  

Éléments qui seront reclassés dans le résultat net :        
Amortissement de la perte sur les couvertures de flux de trésorerie   1   1  
Variations de la juste valeur des couvertures de flux de trésorerie   (4)   (11)  
Mouvement net des comptes de report réglementaires 

lié aux autres éléments du résultat global 7  3   10  
   –   –  
        
Total des autres éléments du résultat global   –   –  
Total du résultat global 1  – $  – $ 

Se reporter aux notes afférentes aux états financiers consolidés. 
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NAV CANADA 
États consolidés de la situation financière 

Aux 31 août 
(en millions de dollars canadiens) 

 Notes  2020  2019 

Actifs        
Actifs courants        

Trésorerie et équivalents de trésorerie   689 $  30 $ 
Débiteurs et autres 8  77   98  
Placements 9  218   72  
Autres   9   13  

   993   213  
        
Actifs non courants        

Immobilisations corporelles 10  740   750  
Immobilisations incorporelles 11  874   906  
Placement sous forme d’actions privilégiées 12, 15  336   439  
Participation dans une entreprise comptabilisée selon 

la méthode de la mise en équivalence   7   6  
Avantages du personnel 13  4   –  
Autres actifs non courants   4   4  

   1 965   2 105  
        
Total des actifs   2 958   2 318  

        
Soldes débiteurs des comptes de report réglementaires 7  2 112   2 087  
        

Total des actifs et des soldes débiteurs des comptes 
de report réglementaires   5 070 $  4 405 $ 

Se reporter aux notes afférentes aux états financiers consolidés. 
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NAV CANADA 
États consolidés de la situation financière 

Aux 31 août 
(en millions de dollars canadiens) 

 Notes  2020  2019 

Passifs        
Passifs courants        

Emprunt bancaire   223 $  8 $ 
Fournisseurs et autres créditeurs   262   242  
Partie courante de la dette à long terme 14  275   25  
Produits différés   11   7  
Autres passifs courants   6   1  

   777   283  
        
Passifs non courants        

Avantages du personnel 13  2 042   2 226  
Dette à long terme 14  2 013   1 443  
Passifs d’impôt différé 12  21   48  
Obligation locative   3   –  
Autres passifs non courants   2   1  

   4 081   3 718  
        

Total des passifs   4 858   4 001  
        
Capitaux propres        

Résultats non distribués   28   28  
        

Total des capitaux propres   28   28  
        
Total des passifs et des capitaux propres   4 886   4 029  

        
Soldes créditeurs des comptes de report réglementaires 7  184   376  

        
Engagements et éventualités 16, 17       
        
Total des passifs, des capitaux propres et des soldes 

créditeurs des comptes de report réglementaires   5 070 $  4 405 $ 

Se reporter aux notes afférentes aux états financiers consolidés. 
 
Au nom du conseil,   

   
Marc Courtois, administrateur  Linda Hohol, administratrice 
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NAV CANADA 
États consolidés des variations des capitaux propres 

(en millions de dollars canadiens) 

  

Résultats 
non distribués 

 

Cumul des 
autres éléments 

du résultat 
global  

Total 

Solde au 31 août 2018  28 $  – $  28 $ 
Bénéfice net (perte nette) et mouvement net des 

comptes de report réglementaires  –   –   –  
Autres éléments du résultat global   –   –   –  

Solde au 31 août 2019  28 $  – $  28 $ 
          

Solde au 31 août 2019  28 $  – $  28 $ 
Bénéfice net (perte nette) et mouvement net des 

comptes de report réglementaires  –   –   –  
Autres éléments du résultat global  –   –   –  

Solde au 31 août 2020  28 $  – $  28 $ 

Se reporter aux notes afférentes aux états financiers consolidés. 
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NAV CANADA 
Tableaux consolidés des flux de trésorerie 

Exercices clos les 31 août 
(en millions de dollars canadiens) 

 Notes  2020  2019 
Flux de trésorerie liés aux activités suivantes :        

Exploitation        
Montants reçus au titre des redevances d’usage   956 $  1 386 $ 
Autres montants reçus   66   64  
Subventions publiques reçues 5  86   –  
Paiements à des membres du personnel et à des fournisseurs   (1 035)   (1 131)  
Cotisations aux régimes de retraite – services rendus au cours 

de la période 13  (89)   (92)  
Paiements au titre des autres avantages postérieurs à l’emploi   (9)   (6)  
Paiements d’intérêts   (73)   (80)  
Intérêts reçus   2   2  

   (96)   143  
Investissement        

Dépenses d’investissement   (132)   (133)  
Prêt à court terme   –   11  
Acquisition de placements à court terme   (145)   –  

   (277)   (122)  
Financement        

Émission de titres d’emprunt à long terme 14  845   248  
Remboursement de titres d’emprunt à long terme 14  (25)   (275)  
Produit net d’emprunts bancaires   215   8  
Paiement au titre des obligations locatives   (3)   –  
Débours liés au règlement de dérivés   –   (9)  
Fonds de réserve pour le service de la dette   (1)   (1)  

   1 031   (29)  
Flux de trésorerie liés aux activités d’exploitation, 

d’investissement et de financement   658   (8)  

Incidence du change sur la trésorerie et les équivalents de trésorerie   1   –  
Augmentation (diminution) de la trésorerie et des équivalents de 

trésorerie   659   (8)  

Trésorerie et équivalents de trésorerie à l’ouverture de l’exercice   30   38  
Trésorerie et équivalents de trésorerie à la clôture de l’exercice   689 $  30 $ 

Se reporter aux notes afférentes aux états financiers consolidés. 



NAV CANADA 
Notes afférentes aux états financiers consolidés 

Aux 31 août 2020 et 2019 et pour les exercices clos à ces dates 
(en millions de dollars) 
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1. Informations générales 
NAV CANADA a été constituée en tant que société sans capital social en vertu de la Partie II de la Loi sur les 
corporations canadiennes dans le but d’acquérir, de détenir, de gérer, d’exploiter, de maintenir et de développer 
le système canadien de navigation aérienne civile (le « SNA »), tel qu’il est défini en vertu de la Loi sur la 
commercialisation des services de navigation aérienne civile (la « Loi sur les SNA »). NAV CANADA a été 
prorogée en vertu de la Loi canadienne sur les organisations à but non lucratif. À l’intérieur des paramètres 
fondamentaux délimitant le mandat que la Loi sur les SNA lui confère, NAV CANADA a le droit de fournir des 
services de navigation aérienne civile et elle est la seule autorité compétente qui peut fixer et percevoir les 
redevances d’usage pour de tels services. L’activité principale de NAV CANADA et de ses filiales 
(collectivement, la « Société ») consiste à fournir des services de navigation aérienne, ce qui constitue l’unique 
secteur isolable de la Société. Les services de navigation aérienne de la Société sont dispensés essentiellement 
au Canada. 

Les redevances au titre des services de navigation aérienne civile qu’offre la Société sont soumises au cadre 
réglementaire économique édicté dans la Loi sur les SNA. Aux termes de celle-ci, la Société peut établir de 
nouvelles redevances ou réviser les redevances existantes qu’elle perçoit pour ses services. Lorsqu’elle établit 
de nouvelles redevances ou qu’elle révise les redevances existantes, la Société doit suivre les paramètres 
obligatoires de la Loi sur les SNA en matière d’établissement des redevances, lesquels prescrivent, entre autres 
choses, que le tarif des redevances, établi d’après des projections raisonnables et prudentes, ne peut être tel 
que les produits découlant de ces redevances soient supérieurs aux obligations financières courantes et futures 
de la Société dans le cadre de la prestation des services de navigation aérienne civile. Aux termes de ces 
paramètres, le conseil d’administration de la Société (le « conseil »), agissant en qualité de régulateur de tarifs, 
approuve le montant des modifications devant être apportées aux redevances d’usage ainsi que la date à 
laquelle elles doivent avoir lieu. 

La Société planifie ses activités de façon à atteindre le seuil de rentabilité dans l’état consolidé du résultat net 
à la clôture de chaque exercice après avoir constaté des ajustements au compte de stabilisation des tarifs. 
Ainsi, la Société ne s’attend pas à ce que les résultats non distribués présentent une variation nette à la clôture 
de l’exercice. Les incidences de la réglementation des tarifs sur les états financiers consolidés de la Société 
sont décrites à la note 7. 

Aux termes de la Loi sur les SNA, la Société doit donner aux usagers un préavis de toute redevance qu’elle se 
propose d’établir ou de réviser, et elle doit les consulter à ce sujet. Les usagers peuvent faire valoir leur point 
de vue auprès de la Société de même qu’ils peuvent interjeter appel à l’égard des redevances révisées devant 
l’Office des transports du Canada en invoquant des motifs selon lesquels la Société a violé les paramètres 
obligatoires édictés dans la Loi sur les SNA ou a omis de donner aux usagers les préavis prévus par la loi. 
NAV CANADA est une société domiciliée au Canada. Le siège social de NAV CANADA est situé au 
77, rue Metcalfe, Ottawa (Ontario), Canada, K1P 5L6. Les présents états financiers consolidés de NAV CANADA 
comprennent les comptes de ses filiales. 
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1. Informations générales (suite) 
La pandémie de COVID-19 et la contraction de l’économie qui s’en est suivie ont nui et devraient continuer de 
nuire considérablement à la circulation aérienne mondiale et au secteur de l’aviation. NAV CANADA a constaté 
que le nombre de mouvements d’aéronefs s’est amenuisé depuis mars 2020 en raison d’une baisse de la 
demande de transport aérien à cause des préoccupations relatives à la COVID-19, des restrictions de voyage 
imposées par les gouvernements, des fermetures de frontières internationales et des répercussions 
économiques de la pandémie. Par conséquent, les produits tirés des redevances d’usage de la Société ont 
diminué de manière importante aux troisième et quatrième trimestres de l’exercice clos le 31 août 2020 
(l’« exercice 2020 ») comparativement à ceux des périodes correspondantes de l’exercice clos le 31 août 2019 
(l’« exercice 2019 ») étant donné que les transporteurs aériens ont réduit leurs activités, cloué au sol leur flotte 
aérienne et annulé des vols et des liaisons. On s’attend à ce que l’effet néfaste de la pandémie sur le transport 
aérien à l’échelle mondiale perdure, et ce, probablement jusqu’à ce que les restrictions de voyage soient 
allégées, que les inquiétudes des passagers aériens au sujet du transport aérien provoquées par la COVID-19 
se dissipent et que la demande des consommateurs pour le transport aérien soit relancée. Les intervenants du 
secteur ont précisé qu’il leur faudra peut-être un certain temps avant de retrouver pleinement les niveaux 
d’activité qu’ils connaissaient antérieurement à la pandémie de COVID-19. La Société s’attend donc à ce que 
les conséquences négatives importantes de l’amenuisement du volume de la circulation aérienne sur ses 
activités et ses produits persistent jusqu’à ce que la situation se résorbe. 

Par suite de l’incidence de la pandémie, NAV CANADA ne cesse de revoir et de surveiller ses dépenses 
d’investissement et ses charges d’exploitation ainsi que de prendre les mesures nécessaires pour réduire ces 
dépenses ainsi que ses sorties de fonds tout en veillant au respect de son mandat, qui est d’assurer 
l’exploitation et le maintien, en toute sécurité, du système canadien de navigation aérienne en tant que service 
essentiel et de veiller à la sûreté de ses employés. 

2. Mode de présentation 
a) Déclaration de conformité  

Les présents états financiers consolidés ont été établis selon les Normes internationales d’information 
financière (International Financial Reporting Standards, ou « IFRS ») publiées par l’International Accounting 
Standard Board (« IASB »). 

La publication des présents états financiers consolidés a été approuvée par le conseil en date du 
22 octobre 2020. 

b) Base d’évaluation  
Les présents états financiers consolidés ont été établis au coût historique, sauf pour ce qui est des éléments 
significatifs suivants : 

• les instruments financiers classés comme étant à la juste valeur par le biais du résultat net, qui sont 
évalués à la juste valeur; 

• les passifs au titre des prestations définies, qui sont comptabilisés comme le montant net de la 
valeur actualisée des obligations au titre de prestations définies et des actifs des régimes évalués 
à la juste valeur. 

c) Monnaie fonctionnelle et monnaie de présentation 
Ces états financiers consolidés sont présentés en dollars canadiens (« $ CA »), soit la monnaie 
fonctionnelle et de présentation de la Société. Toutes les informations présentées ont été arrondies au 
million de dollars près, à moins d’indication contraire. 
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2. Mode de présentation (suite) 
d) Estimations comptables et jugements critiques 

L’établissement des présents états financiers consolidés exige que la direction ait recours à son jugement 
et fasse des estimations à l’égard d’événements futurs. 

Les estimations et les jugements sont continuellement évalués et sont fondés sur l’expérience antérieure 
et d’autres facteurs, y compris les attentes quant aux événements futurs jugés raisonnables selon les 
circonstances. Les estimations comptables, par définition, correspondront rarement aux résultats réels. Les 
paragraphes qui suivent décrivent : 

• les jugements les plus critiques posés par la direction lors de l’application des méthodes 
comptables; 

• les estimations et les hypothèses comptables les plus critiques formulées par la direction lors de 
l’établissement de la valeur des actifs et des passifs. 

 
i) Principales sources d’incertitude liée aux estimations et aux hypothèses 

• Juste valeur du placement sous forme d’actions privilégiées 

Le placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon LLC (« Aireon ») est 
comptabilisé à titre d’instrument financier et est désigné comme étant à la juste valeur par le biais 
du résultat net. En mai 2018, NATS, le fournisseur de services de navigation aérienne (« FSNA ») 
du Royaume-Uni, a investi dans Aireon. La Société s’est appuyée sur le prix payé par cet 
investisseur (note 12) pour estimer la juste valeur d’Aireon et de son placement dans l’entité sous 
forme d’actions privilégiées. L’évaluation indépendante de la valeur d’Aireon obtenue en août 2019 
a confirmé la valeur du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées déterminée en 
fonction du prix payé par NATS. 

En mai 2020, la Société a réévalué la juste valeur de son placement sous forme d’actions 
privilégiées d’Aireon afin de tenir compte de l’incidence de la pandémie de COVID-19 en ce qui a 
trait au nombre et à la fréquence des mouvements d’aéronefs sur le secteur de l’aviation en général 
et des conséquences sur les activités et les produits d’Aireon. La juste valeur au 31 août 2020 a 
été établie selon le modèle des flux de trésorerie actualisés, tel qu’il est décrit à la note 12. 

• Avantages du personnel 

Les régimes à prestations définies, les autres avantages à long terme, les indemnités de fin de 
contrat de travail et les avantages à court terme requièrent des hypothèses actuarielles importantes 
pour estimer les obligations au titre des prestations futures et le rendement des actifs des régimes. 
Les hypothèses comprennent la rémunération, l’âge de retraite et les hypothèses relatives à la 
mortalité des membres du personnel et des retraités, les coûts liés aux soins de santé, l’inflation, 
le taux d’actualisation, le rendement prévu des placements et d’autres facteurs pertinents. La 
Société fait appel à un actuaire au moins une fois par année concernant ces hypothèses. En raison 
de la nature à long terme de ces programmes d’avantages sociaux, les estimations sont assujetties 
à d’importantes incertitudes et les résultats réels peuvent différer de façon importante des 
obligations comptabilisées par la Société. 

La majorité du personnel de la Société est syndiquée et couverte par des conventions collectives. 
Parfois, une convention vient à échéance avant l’entrée en vigueur d’une nouvelle convention. La 
direction doit estimer le total du coût au titre du personnel pour les services rendus pour la période 
et doit, par conséquent, estimer l’incidence rétroactive des conventions collectives lorsqu’elles sont 
finalisées. La direction fait une estimation en se fondant, sans toutefois s’y limiter, sur les 
conventions réelles qui sont venues à échéance, l’expérience antérieure, le nombre d’employés 
concernés et les salaires actuels de ces employés. 
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2. Mode de présentation (suite) 
e) Nouvelles normes, modifications et interprétations adoptées 

Certaines prises de position ayant été publiées par l’IASB ou par l’IFRS Interpretations Committee devaient 
entrer en vigueur obligatoirement pour les exercices ouverts à compter du 1er janvier 2019. 

La norme et l’interprétation suivantes ont été adoptées par la Société en date du 1er septembre 2019. 

IFRS 16, Contrats de location 

En janvier 2016, l’IASB a publié l’IFRS 16, Contrats de location (l’« IFRS 16 »), qui remplace l’IAS 17, 
Contrats de location (l’« IAS 17 ») et les interprétations qui s’y rapportent. L’IFRS 16 énonce les principes 
de comptabilisation, d’évaluation, de présentation et d’informations à fournir pour les deux parties à un 
contrat. Pour les preneurs, l’IFRS 16 élimine le classement d’un contrat de location à titre de contrat de 
location simple ou de contrat de location-financement et exige la comptabilisation des actifs et des passifs 
liés à tous les contrats de location d’une durée de plus de 12 mois, à moins que la valeur de l’actif sous-
jacent soit faible. L’IFRS 16 reprend en substance les exigences de comptabilisation pour le bailleur qui 
sont énoncées dans l’IAS 17 et elle maintient le classement d’un contrat de location à titre de contrat de 
location simple ou de contrat de location-financement, de même que la comptabilisation d’un contrat de 
location selon son classement. L’IFRS 16 est en vigueur pour les exercices ouverts à compter du 
1er janvier 2019. 

La Société a adopté l’IFRS 16 en date du 1er septembre 2019 et a employé la méthode d’application 
rétrospective modifiée, conformément aux dispositions transitoires de la norme. Par conséquent, la 
présentation des chiffres comparatifs demeure conforme aux anciennes méthodes comptables énoncées 
dans les états financiers consolidés annuels de 2019. 

L’application depuis le 1er septembre 2019 de l’IFRS 16 n’a eu aucune incidence sur le solde d’ouverture 
des résultats non distribués étant donné que la valeur initiale des actifs au titre de droits d’utilisation 
correspondait à un montant égal à celui des obligations locatives. Au 1er septembre 2019, l’état consolidé 
de la situation financière (se reporter au tableau ci-après) comprenait un actif au titre du droit d’utilisation 
de 9 $ inscrit dans les immobilisations corporelles ainsi qu’une somme de 9 $ composée de (3 $) au titre 
des autres passifs courants et de (6 $) au titre de l’obligation locative. La dotation à l’amortissement pour 
l’actif au titre du droit d’utilisation est inscrite au poste « Amortissements ». La charge d’intérêts sur 
l’obligation locative est inscrite au poste « Autres charges financières » de l’état consolidé du résultat net. 

La Société a choisi de ne pas comptabiliser d’obligations locatives et d’actifs au titre de droits d’utilisation 
pour les contrats de location à court terme et les contrats de location dont le bien sous-jacent est de faible 
valeur, comme le permet l’IFRS 16, mais plutôt de continuer à les comptabiliser en charges selon le mode 
linéaire sur la durée du contrat de location. De plus, elle a eu recours à des mesures de simplification lui 
permettant d’utiliser des connaissances acquises a posteriori pour déterminer la durée d’un contrat de 
location qui contient des options de prolongation ou de résiliation. 

Les principales méthodes comptables que la Société applique à ses contrats de location sont décrites à la 
note 3 l). 
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2. Mode de présentation (suite) 
e) Nouvelles normes, modifications et interprétations adoptées (suite) 

Incidence sur les états financiers 
Le tableau qui suit illustre l’incidence de l’adoption de l’IFRS 16 sur l’état consolidé de la situation financière 
de la Société au 1er septembre 2019. 

  

Chiffres 
présentés au 

31 août  
2019   

Incidence de 
l’IFRS 16   

Chiffres 
retraités au 

1er septembre 
2019  

Immobilisations corporelles  750 $  9 $  759 $ 
Total des actifs et des soldes débiteurs des 

comptes de report réglementaires  4 405 $  9 $  4 414 $ 
          
Autres passifs courants  – $  3 $  3 $ 
Obligation locative  –   6   6  

Total des passifs  4 001 $  9 $  4 010 $ 
Total des passifs, des capitaux propres et des 

soldes créditeurs des comptes de report 
réglementaires  4 405 $  9 $  4 414 $ 

 
Le tableau qui suit présente un rapprochement des engagements découlant de contrats de location simple 
au 31 août 2019 et de l’obligation locative comptabilisée au 1er septembre 2019. 

  

Au 
1er septembre 

2019  
Engagements découlant de contrats de location simple au 31 août 2019  84 $ 
Actualisation selon le taux d’emprunt marginal au 1er septembre 2019  66 $ 
Moins : les contrats qui n’entrent pas dans le champ d’application de l’IFRS 16, y 

 compris les contrats de location à court terme et les contrats de location 
 dont le bien sous-jacent est de faible valeur  (16) $ 

 Engagements découlant de contrats de location qui n’ont pas encore débuté  (41)  
Obligation locative au 1er septembre 2019  9 $ 
 
Le taux d’emprunt marginal moyen pondéré appliqué à l’obligation locative était de 1,84 %. 
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2. Mode de présentation (suite) 
f) Prises de position comptables futures 

L’IASB a publié un certain nombre de normes et modifications qui ne sont pas encore en vigueur. La Société 
continue d’analyser ces normes et modifications afin de déterminer leur incidence sur ses états financiers 
consolidés. À l’heure actuelle, la Société ne prévoit adopter aucune de ces normes et modifications avant 
leur date d’entrée en vigueur. 

Réforme des taux d’intérêt de référence, phase 2 

Le 27 août 2020, l’IASB a publié des modifications qui ciblent les répercussions de la réforme des taux 
d’intérêt de référence sur les états financiers d’une entité en raison, par exemple, du remplacement d’un 
taux d’intérêt de référence utilisé dans le calcul des intérêts provenant d’un actif financier par un autre. Les 
modifications qui émanent de la phase 2 visent à répondre aux questions touchant l’information financière 
pouvant découler du remplacement d’un taux d’intérêt de référence, notamment l’incidence des 
changements sur les flux de trésorerie contractuels ou sur les relations de couverture liés au remplacement 
d’un taux d’intérêt de référence par un autre (questions concomitantes au remplacement). Les modifications 
s’appliqueront aux périodes ouvertes à compter du 1er janvier 2021. L’ampleur de l’incidence de ces 
modifications sur la Société n’a pas encore été établie. 

Les modifications décrites ci-après s’appliqueront aux périodes ouvertes à compter du 1er janvier 2022. 
L’ampleur de l’incidence de ces modifications sur la Société n’a pas encore été établie. 

Améliorations annuelles – Cycle 2018-2020 

Le 14 mai 2020, l’IASB a publié les Améliorations annuelles des normes IFRS – Cycle 2018-2020, dont les 
modifications proposées qui s’avèrent pertinentes pour la Société sont les suivantes. 

IFRS 9, Instruments financiers – Inclusion des honoraires dans le critère des 10 % relatif à la 
décomptabilisation de passifs financiers 

La modification précise les honoraires qu’une entité doit inclure dans le critère des 10 % de l’IFRS 9 
pour déterminer s’il y a lieu de décomptabiliser un passif financier. Une entité ne doit inclure que 
les honoraires versés ou reçus entre elle (l’emprunteur) et le prêteur, y compris les honoraires 
versés ou reçus par l’entité ou le prêteur au nom de l’autre partie. 

IAS 37 : Contrats déficitaires – Coût d’exécution du contrat 

Le 14 mai 2020, l’IASB a publié des modifications qui précisent que les « coûts d’exécution » d’un contrat 
comprennent les « coûts directement liés au contrat ». Les coûts directement liés au contrat peuvent être 
des frais supplémentaires associés à l’exécution du contrat ou d’autres frais imputés qui se rapportent 
directement à l’exécution du contrat. 

IAS 16, Immobilisations corporelles – Produit antérieur à l’utilisation prévue 

Le 14 mai 2020, l’IASB a publié des modifications qui interdisent à une entité de déduire du coût d’une 
immobilisation corporelle le produit de la vente d’éléments qui ont été produits pendant que l’immobilisation 
est amenée dans l’état nécessaire pour permettre son exploitation de la manière prévue. L’entité doit plutôt 
comptabiliser le produit de la vente de ces éléments ainsi que les frais de production connexes dans le 
résultat net. 

IAS 1 : Classement des passifs en tant que passifs courants ou non courants 

Le 15 juillet 2020, l’IASB a publié des modifications à l’IAS 1 pour préciser que le classement des passifs 
en tant que passifs courants ou non courants doit être fondé sur les droits en vigueur à la date de clôture 
et pour harmoniser le libellé de tous les paragraphes concernés en utilisant le terme « droit » de différer un 
règlement pour au moins douze mois. Les attentes quant à l’exercice par l’entité de son droit de différer le 
règlement d’un passif ne devraient avoir aucune incidence sur le classement. 
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3. Principales méthodes comptables 
Les méthodes comptables énoncées ci-après ont été appliquées de manière uniforme à toutes les périodes 
présentées dans les présents états financiers consolidés. 

a) Méthode de consolidation 
i) Filiales 

Les filiales sont des entités contrôlées par la Société. La Société contrôle une entité émettrice 
lorsqu’elle est exposée ou qu’elle a droit à des rendements variables en raison de ses liens avec l’entité 
émettrice et qu’elle a la capacité d’influer sur ces rendements du fait du pouvoir qu’elle détient sur 
celle-ci. Les états financiers des filiales sont intégrés dans les états financiers consolidés depuis la 
date de la prise du contrôle jusqu’à la date de la perte du contrôle. Les méthodes comptables des 
filiales sont conformes à celles adoptées par la Société. Tous les soldes et opérations intersociétés 
sont éliminés au moment de la consolidation. 

Les états financiers consolidés de la Société comprennent les filiales suivantes. 
        
Nom de la filiale  

Lieu de l’établissement 
principal et pays de 
constitution 

 Pourcentage de 
la participation 

NAV CANADA Inventory Holding Company Inc.  Canada  100 % 
NAV CANADA ATM Inc.  Canada  100 % 
NAV CANADA Satellite, Inc.  États-Unis  100 % 
NCPP Investment Holding Company Inc.  Canada  100 % 
       

ii) Participations dans des coentreprises et des entreprises associées 

Il y a coentreprise lorsqu’il existe un accord contractuel qui établit un contrôle conjoint sur les activités 
de l’entreprise, que les décisions stratégiques concernant les activités financières et d’exploitation 
requièrent le consentement unanime des parties partageant le contrôle et que les parties ont des droits 
sur l’actif net de l’entreprise. 

Les entreprises associées sont des entités sur lesquelles la Société peut exercer une influence notable, 
mais qui toutefois ne constituent pas des filiales. 

Les participations dans des coentreprises sont comptabilisées selon la méthode de la mise en 
équivalence. Elles sont initialement comptabilisées au coût, ce qui comprend les coûts de transaction. 
Après la comptabilisation initiale, les états financiers consolidés comprennent la quote-part revenant 
au participant du résultat net et des autres éléments du résultat global des entreprises comptabilisées 
selon la méthode de la mise en équivalence, jusqu’à la date à laquelle le contrôle conjoint ou l’influence 
notable prend fin. La participation de la Société dans l’entreprise comptabilisée selon la méthode de la 
mise en équivalence est déduite en fonction des distributions reçues au cours de l’exercice. 

Lorsque la quote-part de la Société dans les pertes subies par une entreprise comptabilisée selon la 
méthode de la mise en équivalence est égale ou supérieure à sa participation dans cette entreprise, 
la Société cesse de comptabiliser sa part des pertes supplémentaires. Les pertes supplémentaires font 
l’objet d’une provision et un passif est comptabilisé, mais seulement dans la mesure où la Société a 
contracté une obligation légale ou implicite ou effectué des paiements pour le compte de l’entreprise 
comptabilisée selon la méthode de la mise en équivalence. 

La Société détient 50 % (50 % au 31 août 2019) des actions émises et en circulation de Searidge 
Technologies Inc. (« Searidge »), lesquelles sont détenues par l’intermédiaire de NAV CANADA ATM 
Inc. La Société a classé sa participation dans Searidge à titre de participation dans une coentreprise. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
a) Méthode de consolidation (suite) 

ii) Participations dans des coentreprises et des entreprises associées (suite) 

Comme il est mentionné à la note 12, la Société est partie à un accord avec Iridium et les investisseurs 
supplémentaires qui permet à la Société d’exercer une influence notable sur les activités financières 
et d’exploitation stratégiques d’Aireon. Le placement de la Société dans Aireon est détenu par 
l’entremise de NAV Canada Satellite, Inc. Cet accord représente un placement dans une entreprise 
associée et la Société possède un droit sur l’actif net d’Aireon qui lui reviendra à l’exercice de son 
option de conversion de ses actions privilégiées en actions ordinaires. Au 31 août 2020, la quote-part 
de la Société dans les actifs nets d’Aireon était de néant et, par conséquent, la quote-part de la Société 
dans le résultat net et les autres éléments du résultat global d’Aireon était de néant. À moins que la 
Société n’exerce son droit de convertir ses actions privilégiées en actions ordinaires, elle n’a pas accès 
aux actifs nets d’Aireon et sa participation est par conséquent comptabilisée comme un instrument 
financier. 

b) Monnaie étrangère 
Les transactions en monnaie étrangère sont converties dans la monnaie fonctionnelle au taux de change 
en vigueur à la date des transactions. Les actifs et les passifs monétaires libellés en monnaie étrangère à 
la date de clôture sont reconvertis dans la monnaie fonctionnelle à cette date. Les actifs et les passifs non 
monétaires libellés en monnaie étrangère, qui sont comptabilisés au coût historique, sont convertis au taux 
de change en vigueur à la date de la transaction initiale. Les profits et les pertes de change sont présentés 
selon leur montant net dans le résultat net au sein des autres produits et charges, sauf dans le cas des 
couvertures des flux de trésorerie désignées qui sont comptabilisées dans les autres éléments du résultat 
global. 

c) Instruments financiers 
i) Comptabilisation 

Les actifs financiers et les passifs financiers, y compris les dérivés, sont comptabilisés lorsque la 
Société devient partie aux dispositions contractuelles de l’instrument financier. 

Les actifs et passifs financiers sont compensés et le solde net est présenté dans l’état de la situation 
financière s’il existe un droit juridiquement exécutoire de compenser les montants comptabilisés et qu’il 
y a intention de procéder au règlement sur la base du montant net ou de réaliser l’actif et de régler le 
passif simultanément. 

ii) Classement 

La Société classe ses actifs financiers et ses passifs financiers dans les catégories d’évaluation 
suivantes : 

• ceux qui seront ultérieurement évalués à la juste valeur par le biais du résultat net;  

• ceux qui seront évalués au coût amorti. 

Le classement des actifs financiers est fonction du modèle économique utilisé pour gérer les actifs 
financiers et des modalités contractuelles dont sont assortis les flux de trésorerie. Les passifs financiers 
sont classés dans la catégorie des passifs qui seront évalués au coût amorti, à moins qu’ils ne soient 
désignés comme faisant partie de ceux qui seront ultérieurement évalués à la juste valeur par le biais 
du résultat net. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
c) Instruments financiers (suite) 

iii) Évaluation 

Au moment de la comptabilisation initiale, tous les instruments financiers autres que les créances 
clients qui ne comportent pas une composante de financement importante doivent être évalués à la 
juste valeur. Si un actif financier ou un passif financier n’est pas ultérieurement évalué à la juste valeur 
par le biais du résultat net, alors l’évaluation initiale comprend les coûts de transaction qui sont 
directement imputables à l’acquisition ou à l’émission de l’instrument. 

Les créances clients qui ne comportent pas une composante de financement importante sont évaluées 
initialement à leur prix de transaction. 

L’objectif selon le modèle économique de la Société consiste à percevoir des flux de trésorerie 
contractuels et ces flux de trésorerie contractuels correspondent uniquement à des remboursements 
de principal et (ou) à des versements d’intérêts. Les actifs financiers sont donc habituellement évalués 
ultérieurement au coût amorti selon la méthode du taux d’intérêt effectif, déduction faite de toute perte 
de valeur. Tous les autres actifs financiers sont évalués à la juste valeur et les variations de celle-ci, y 
compris les intérêts ou dividendes reçus, sont comptabilisées dans le résultat net ou dans les autres 
éléments du résultat global. À l’heure actuelle, la Société n’a aucun actif financier évalué à la juste 
valeur par le biais des autres éléments du résultat global. 

En règle générale, les passifs financiers sont ultérieurement évalués au coût amorti selon la méthode 
du taux d’intérêt effectif, à moins qu’ils soient détenus à des fins de transaction, qu’ils soient des dérivés 
ou qu’ils aient été désignés comme des passifs qui seront ultérieurement évalués à la juste valeur par 
le biais du résultat net. La Société n’a désigné aucun passif financier comme étant évalué à la juste 
valeur par le biais du résultat net. 

Les actifs financiers comprenant des dérivés incorporés sont considérés dans leur intégralité pour 
déterminer si leurs flux de trésorerie correspondent uniquement à des remboursements de principal et 
à des versements d’intérêts. Les dérivés incorporés dans des passifs financiers sont traités comme 
des dérivés distincts lorsque leurs risques et caractéristiques économiques ne sont pas liés étroitement 
à ceux du contrat hôte, qu’un instrument distinct assorti des mêmes modalités que le dérivé incorporé 
répond à la définition d’un dérivé et que l’instrument composé n’est pas évalué à la juste valeur par le 
biais du résultat net. Les variations de la juste valeur des dérivés incorporés séparables sont 
comptabilisées immédiatement dans le résultat net. 

iv) Dépréciation 

La Société se sert du modèle de « pertes de crédit attendues » pour le calcul de la dépréciation et elle 
comptabilise les pertes de crédit attendues en tant que correction de valeur pour pertes dans l’état 
consolidé de la situation financière si elles ont trait à un actif financier évalué au coût amorti. Dans le 
cas des créances clients, la Société applique, comme le permet l’IFRS 9, Instruments financiers, une 
méthode simplifiée selon laquelle les pertes de crédit attendues pour la durée de vie doivent être 
comptabilisées depuis la comptabilisation initiale des créances clients. La valeur comptable de ces 
actifs est présentée compte tenu de toute correction de valeur pour pertes dans l’état consolidé de la 
situation financière. 

v) Dérivés et comptabilité de couverture 

Les dérivés sont initialement comptabilisés et réévalués ultérieurement à la juste valeur chaque date 
de clôture. La comptabilisation des variations ultérieures de la juste valeur dépend de la désignation 
ou non du dérivé à titre d’instrument de couverture et, si tel est le cas, de la nature de l’élément couvert 
et du type de relation de couverture désignée. Les variations de la juste valeur des instruments 
financiers dérivés qui ont été désignés comme étant des instruments de couverture dans des relations 
de couverture de flux de trésorerie sont comptabilisées dans les autres éléments du résultat global. 
Les variations de la juste valeur des instruments financiers dérivés qui n’ont pas été désignés de la 
sorte sont comptabilisées par le biais du résultat net à mesure qu’elles surviennent. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
c) Instruments financiers (suite) 

v) Dérivés et comptabilité de couverture (suite) 

La Société a recours à des instruments financiers dérivés pour gérer les risques liés aux fluctuations 
des taux de change. Les actifs et les passifs dérivés de la Société sont composés de contrats de 
change à terme. La juste valeur de ces dérivés est calculée au moyen de l’actualisation des flux de 
trésorerie futurs attendus en fonction des taux de change à terme. 

Lorsque cela est permis, la Société comptabilise ces instruments financiers à titre de couvertures de 
flux de trésorerie, de sorte que les profits et les pertes qui se contrebalancent sont comptabilisés dans 
les résultats de la même période que l’élément couvert. À la désignation initiale de la couverture, la 
relation entre l’élément couvert et l’élément de couverture est documentée en bonne et due forme, y 
compris les objectifs de gestion des risques et la stratégie sous-jacente à la mise en place de 
l’opération de couverture de la Société, de même que les méthodes qui serviront à évaluer l’efficacité 
de la relation de couverture. L’efficacité de la relation de couverture est évaluée à la mise en place du 
contrat visant l’élément de couverture, et ensuite à chaque date de clôture afin de s’assurer que la 
relation est efficace et qu’elle le demeurera. Pour les couvertures de flux de trésorerie d’une transaction 
prévue, la transaction doit être hautement probable et doit comporter une exposition aux variations de 
flux de trésorerie qui pourraient, finalement, influer sur le bénéfice net. 

Couvertures de flux de trésorerie 

Lorsqu’un dérivé est désigné comme instrument de couverture dans une couverture de l’exposition 
aux variations des flux de trésorerie qui sont attribuables à un risque particulier associé à un actif ou à 
un passif comptabilisé ou à une transaction prévue et hautement probable qui pourrait influer sur le 
résultat net, la partie efficace de la variation de la juste valeur du dérivé est comptabilisée dans les 
autres éléments du résultat global et présentée dans les capitaux propres. Le montant comptabilisé 
dans les autres éléments du résultat global est transféré dans le résultat net de la même période ou 
des mêmes périodes que celles au cours desquelles les flux de trésorerie couverts influent sur le 
résultat net, sous le même poste de l’état du résultat net que l’élément couvert. Toute partie inefficace 
est comptabilisée immédiatement dans le résultat net. 

Si l’instrument de couverture ne satisfait plus aux critères de comptabilité de couverture, s’il arrive à 
échéance ou s’il est vendu, résilié ou exercé, la comptabilité de couverture cessera d’être pratiquée, 
de manière prospective. Le profit ou la perte cumulé comptabilisé antérieurement dans les autres 
éléments du résultat global demeure dans les capitaux propres jusqu’à ce que la transaction prévue 
influe sur le résultat net. Si l’on ne s’attend plus à ce que la transaction prévue se réalise, le solde 
cumulatif inscrit dans les capitaux propres est alors comptabilisé immédiatement dans le résultat net. 

d) Avantages du personnel 
i) Régimes à prestations définies 

L’obligation au titre des prestations définies et les coûts estimés des régimes de retraite à prestations 
définies de la Société ainsi que des autres avantages postérieurs à l’emploi sont calculés annuellement 
par un actuaire qualifié qui utilise la méthode des unités de crédit projetées. Les calculs actuariels sont 
effectués selon les estimations de la direction quant au rendement prévu des placements, à la 
rémunération, à l’âge de retraite des membres du personnel, aux taux de mortalité, aux coûts liés aux 
soins de santé, à l’inflation et à d’autres facteurs. Le taux d’actualisation est établi selon le rendement 
à la date de clôture d’obligations de sociétés canadiennes de premier ordre dont les dates d’échéance 
se rapprochent de celles des obligations de la Société. La situation de capitalisation du régime, ou 
l’actif ou le passif au titre des prestations définies, correspond au montant des prestations futures 
acquises par les membres du personnel en échange de leurs services pour la période en cours et les 
périodes antérieures, en actualisant ce montant et en déduisant la juste valeur des actifs du régime. 
Les actifs ou les passifs au titre des prestations définies sont présentés comme des éléments non 
courants dans l’état de la situation financière. 



NAV CANADA 
Notes afférentes aux états financiers consolidés 

Aux 31 août 2020 et 2019 et pour les exercices clos à ces dates 
(en millions de dollars) 

 

70 

3. Principales méthodes comptables (suite) 
i) Régimes à prestations définies (suite) 

La Société comptabilise les gains et pertes actuariels sur les actifs des régimes (en excluant les 
intérêts) dans les autres éléments du résultat global dans la période au cours de laquelle ils sont 
constatés, sans reclassement subséquent dans le résultat net. La Société a choisi de reclasser dans 
les résultats non distribués les ajustements des autres éléments du résultat global. 

Le coût des services afférents aux charges liées aux avantages du personnel est comptabilisé dans 
les salaires et avantages du personnel. Le montant des intérêts émanant des obligations nettes au titre 
des prestations constituées est comptabilisé dans le résultat net et présenté dans le coût financier net 
lié aux avantages du personnel. Une tranche du montant des charges liées aux avantages du 
personnel est attribuée au coût des actifs en cours de développement. 

Lorsque les avantages sont révisés, la partie modifiée des avantages au titre des services passés 
rendus par les membres du personnel est immédiatement comptabilisée dans le résultat net. Les 
profits ou les pertes sur la réduction ou le règlement sont comptabilisés dans le résultat net de la 
période au cours de laquelle la réduction ou le règlement survient. 

Les deux régimes de retraite agréés de la Société sont assujettis à des exigences de financement 
minimal. Le passif à l’égard des exigences de financement minimal est établi au moyen des exigences 
de financement minimal prévues selon les meilleures estimations de la direction concernant 
l’évaluation actuarielle de la situation de capitalisation du régime, des taux d’actualisation de marché, 
des augmentations salariales estimées, de la capacité de la Société à prendre des congés de cotisation 
et de sa capacité à utiliser des lettres de crédit pour garantir les paiements spéciaux de solvabilité 
révélés par les évaluations actuarielles aux fins de capitalisation. 

Lorsque la situation de capitalisation du régime donne lieu à un actif (un excédent du régime), l’actif 
comptabilisé est limité à la valeur actualisée des avantages économiques disponibles, soit sous forme 
de remboursements futurs du régime, soit sous forme de diminution des cotisations futures au régime. 
La Société comptabilise les ajustements à cette limite dans les autres éléments du résultat global dans 
la période au cours de laquelle ils sont constatés, sans reclassement subséquent dans le résultat net. 

ii) Autres avantages à long terme  

La Société offre d’autres avantages à long terme aux membres de son personnel, y compris des 
prestations d’invalidité de longue durée (« ILD »), des congés de maladie cumulatifs (qui s’acquièrent 
et qui ne s’acquièrent pas) et un régime incitatif d’avantages à long terme à l’intention des cadres. Le 
régime de prestations d’ILD est capitalisé. La direction utilise les mêmes méthodes et estimations pour 
évaluer les avantages à long terme que pour les régimes d’avantages à prestations définies; toutefois, 
les gains ou pertes actuariels sont inclus dans le résultat net dans la période au cours de laquelle ils 
surviennent. La charge nette du régime d’avantages à long terme est présentée dans le poste 
« Salaires et avantages du personnel », déduction faite des coûts attribués aux actifs en cours de 
développement. 

iii) Indemnités de fin de contrat de travail 

Les indemnités de fin de contrat de travail sont comptabilisées comme une charge dans le résultat net 
lorsque la Société s’est engagée à mettre fin à l’emploi ou à octroyer des indemnités de fin de contrat 
de travail à la suite d’une offre faite pour encourager les départs volontaires. Les indemnités pour les 
départs volontaires sont comptabilisées comme une charge s’il est probable que l’offre soit acceptée 
et si l’on peut déterminer de manière fiable le nombre de personnes qui accepteront l’offre. Les 
indemnités sont actualisées lorsqu’elles sont payables plus de 12 mois après la date de clôture. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
d) Avantages du personnel (suite) 

iv) Avantages à court terme 

Les obligations au titre des avantages à court terme sont évaluées sur une base non actualisée et 
tiennent compte du montant supplémentaire que la Société s’attend à payer en raison des droits non 
utilisés à la date de clôture. Les charges sont comptabilisées dans le résultat net à mesure que les 
services sont rendus. Les avantages à court terme comprennent les salaires, les vacances et les autres 
congés. 

e) Immobilisations corporelles 
Les immobilisations corporelles sont évaluées au coût diminué du cumul de l’amortissement et du cumul 
des pertes de valeur, le cas échéant. Le coût des immobilisations corporelles comprend les dépenses 
directement attribuables à l’acquisition de l’actif. Le coût des actifs en cours de développement comprend 
les coûts des matières premières et de la main-d’œuvre directe, les avantages du personnel, ainsi que tous 
les autres coûts directement attribuables à la mise en état de fonctionnement d’un actif en vue de son 
utilisation attendue, de même que les coûts relatifs au démantèlement et à l’enlèvement des immobilisations 
et à la remise en état du site sur lequel elles sont situées lorsqu’une obligation juridique ou implicite existe 
à cet égard. Les coûts d’emprunt à l’égard des actifs qualifiés sont inscrits à l’actif selon la méthode 
comptable de la Société, comme il est présenté à la note 3 h). 

Les coûts ultérieurs à la comptabilisation initiale sont inclus dans la valeur comptable de l’actif ou 
comptabilisés comme un actif distinct, le cas échéant, seulement lorsqu’il est probable que des avantages 
économiques futurs associés à cet actif iront à la Société et que le coût de l’actif peut être évalué de façon 
fiable. La charge au titre des réparations et de la maintenance est comptabilisée dans l’état du résultat net 
de la période au cours de laquelle elle est engagée. 
Lorsque des parties d’une immobilisation corporelle ont des durées d’utilité différentes, elles sont 
comptabilisées comme des composantes des immobilisations corporelles et elles sont amorties 
séparément. L’amortissement commence lorsque la construction est achevée et que l’actif est prêt pour la 
mise en service. Les terrains et les actifs en cours de développement ne sont pas amortis. L’amortissement 
des autres actifs est comptabilisé dans l’état du résultat net selon le mode linéaire sur les durées d’utilité 
estimatives suivantes. 

Actifs   
Durées d’utilité estimatives 

(en années) 
Bâtiments   De 15 à 40  
Systèmes et matériel   De 3 à 25  
        
Les durées d’utilité estimatives, les valeurs résiduelles et les méthodes d’amortissement sont examinées et 
ajustées de manière prospective, au besoin, chaque date de clôture. 

Un élément d’immobilisation corporelle est décomptabilisé au moment de sa sortie, de son remplacement 
ou lorsqu’aucun avantage économique futur n’est prévu à l’égard de son utilisation ou de sa sortie. Tout 
profit ou perte résultant de la décomptabilisation de l’actif est déterminé par la comparaison du produit de 
la sortie avec la valeur comptable de l’actif. Ces profits ou ces pertes sont inscrits à l’état du résultat net au 
cours de la période durant laquelle l’actif est décomptabilisé. 

Autres apports aux immobilisations corporelles 

Les sommes reçues de tierces parties, avec lesquelles la Société n’entretient pas de relation client, qui se 
rapportent à l’installation, à l’aménagement ou à la construction d’immobilisations corporelles sont déduites 
de la valeur comptable de l’actif. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
f) Immobilisations incorporelles 

Les immobilisations incorporelles sont comptabilisées au coût diminué du cumul de l’amortissement et du 
cumul des pertes de valeur, le cas échéant. Les dépenses inscrites à l’actif comprennent le coût des 
matières premières, les coûts de la main-d’œuvre directe et tous les autres frais directement attribuables à 
la préparation de l’actif en vue de son utilisation prévue. Les coûts d’emprunt à l’égard des actifs qualifiés 
sont inscrits à l’actif selon la méthode comptable de la Société, comme il est présenté à la note 3 h). 

Une immobilisation incorporelle développée à l’interne et en cours de développement est comptabilisée si 
tous les critères de comptabilisation suivants sont respectés : la faisabilité technique de l’achèvement de 
l’immobilisation, l’intention et la capacité d’achever l’immobilisation, l’intention et la capacité de mettre en 
service ou de vendre l’immobilisation, l’établissement de la façon dont l’immobilisation incorporelle générera 
des avantages économiques futurs, la disponibilité de ressources techniques, financières et autres 
appropriées pour achever le développement de l’immobilisation et pour mettre en service ou vendre 
l’immobilisation et la capacité à évaluer de façon fiable les dépenses attribuables à l’immobilisation. Les 
frais de recherche sont comptabilisés en charges dans l’état du résultat net à mesure qu’ils surviennent. 

Après la comptabilisation initiale, les coûts ne sont inscrits à l’actif que lorsqu’ils donnent lieu à un 
accroissement des avantages économiques futurs associés à l’actif auquel ils correspondent et que les 
coûts peuvent être évalués de façon fiable; sinon, ils sont comptabilisés dans les charges d’exploitation à 
l’état du résultat net. 

La Société a le droit, aux termes de la Loi sur les SNA, de fournir des services de navigation aérienne civile 
et elle est la seule autorité compétente pouvant fixer et percevoir des redevances d’usage pour de tels 
services. Bien que la Loi sur les SNA n’impose pas de limite sur la durée de ces droits aux fins de 
comptabilisation, le droit de navigation aérienne de la Société sera entièrement amorti d’ici 2042, soit la 
période de recouvrement qu'a établie le conseil, agissant en qualité de régulateur de tarifs. 

L’amortissement des autres immobilisations incorporelles débute lorsque le développement prend fin ou 
que l’actif peut être mis en service. L’amortissement se fait sur la période des avantages futurs attendus. 
L’amortissement des immobilisations incorporelles est comptabilisé dans l’état du résultat net selon le mode 
linéaire sur les durées d’utilité estimatives suivantes. 

Actifs     
Durées d’utilité estimatives  

(en années) 
Droit de navigation aérienne     46 
Logiciels achetés     De 5 à 20 
Logiciels maison     De 5 à 20 
 
Les immobilisations incorporelles en cours de développement ne sont pas amorties. 

Les durées d’utilité estimatives, les valeurs résiduelles et les méthodes d’amortissement sont examinées et 
ajustées de manière prospective, au besoin, chaque date de clôture. 

Une immobilisation incorporelle est décomptabilisée au moment de sa sortie, de son remplacement ou 
lorsqu’aucun avantage économique futur n’est prévu à l’égard de son utilisation ou de sa sortie. Le profit ou 
la perte résultant de la décomptabilisation de l’actif est déterminé par la comparaison du produit de la sortie 
avec la valeur comptable de l’actif. Ces profits ou ces pertes sont inscrits à l’état du résultat net à titre de 
produits ou de charges au cours de la période durant laquelle l’actif est décomptabilisé. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
g) Dépréciation d’actifs non financiers 

À la clôture de chaque période de présentation de l’information financière, la Société réévalue ses 
immobilisations corporelles et incorporelles afin de déterminer s’il existe un indice qu’une perte de valeur 
s’est produite. Si une telle indication existe, la valeur recouvrable de l’actif est estimée. Les hypothèses 
pour évaluer la valeur recouvrable concernent le droit de continuer à fournir des services de navigation 
aérienne civile et l’autorité exclusive de fixer et de percevoir les redevances d’usage pour de tels services. 
Si des changements surviennent à l’égard de n’importe quelle de ces attentes, des charges de dépréciation 
pourraient être requises, ce qui entraînerait des répercussions importantes sur les résultats d’exploitation. 
Les actifs en cours de développement sont soumis annuellement à un test de dépréciation. 

La valeur recouvrable d’un actif ou d’une unité génératrice de trésorerie (« UGT ») est la valeur la plus 
élevée entre sa valeur d’utilité et sa juste valeur diminuée des coûts de vente. Aux fins de l’évaluation de la 
valeur d’utilité, les flux de trésorerie futurs estimés sont comptabilisés à leur valeur actualisée par application 
d’un taux d’actualisation qui reflète les appréciations actuelles du marché, de la valeur temps de l’argent et 
des risques spécifiques à l’actif ou à l’UGT. Si la valeur recouvrable d’un actif ou d’une UGT est inférieure 
à sa valeur comptable, la valeur comptable de l’actif ou de l’UGT doit être ramenée à sa valeur recouvrable. 
Une perte de valeur est immédiatement comptabilisée comme une charge dans le résultat net. 

Lorsqu’un actif ne génère pas de flux de trésorerie qui sont indépendants des autres actifs, la Société estime 
la valeur recouvrable de l’UGT à laquelle l’actif appartient. Étant donné que le SNA est exploité comme un 
système, il n’est pas possible d’isoler de manière concluante les flux de trésorerie attribuables à des actifs 
distincts dans le système. Le système de navigation aérienne est donc considéré comme une seule UGT. 
Lorsque des actifs dans le système ne sont plus requis, une évaluation distincte de ces actifs a lieu. 

Les soldes des comptes de report réglementaires doivent être remis ou recouvrés au moyen des 
redevances d’usage de la Société selon l’approbation des tarifs par le régulateur de tarifs en fonction des 
règles de facturation de la Loi sur les SNA. Afin de déterminer s’il existe une indication que des actifs des 
comptes de report réglementaires ont pu se déprécier, la Société examine sa capacité à recouvrer les 
soldes des comptes de report réglementaires au moyen des redevances d’usage futures à l’égard de la 
prestation des services de navigation aérienne civile tel qu’il est défini dans la Loi sur les SNA. 

h) Coûts d’emprunt 
Les coûts d’emprunt directement attribuables à l’acquisition, à la construction ou à la production d’actifs 
qualifiés sont ajoutés au coût de ces actifs jusqu’à ce que les actifs soient prêts à être mis en service ou 
vendus. Les actifs qualifiés sont ceux qui prennent nécessairement plus de un an à préparer pour être mis 
en service. Tous les autres coûts d’emprunt sont comptabilisés dans l’état du résultat net au moyen de la 
méthode du taux d’intérêt effectif. 

i) Provisions 
Une provision est comptabilisée si, du fait d’un événement passé, la Société a une obligation actuelle, 
juridique ou implicite, dont le montant peut être estimé de manière fiable, et s’il est probable qu’une sortie 
d’avantages économiques soit nécessaire pour éteindre l’obligation. Le montant des provisions est 
déterminé par l’actualisation des flux de trésorerie futurs estimés, ajusté en fonction des risques propres au 
passif, à un taux d’intérêt sans risque qui reflète les appréciations actuelles du marché de la valeur temps 
de l’argent. Les augmentations du montant des provisions attribuables au temps écoulé (la désactualisation) 
sont comptabilisées comme une charge financière. 

Les provisions sont revues chaque date de clôture et ajustées pour refléter la meilleure estimation à 
cette date. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
i) Provisions (suite) 

Les passifs relatifs au démantèlement sont comptabilisés au moment où la Société a une obligation juridique 
ou implicite de démanteler ou d’enlever un actif et de restaurer le lieu où l’actif est situé. Lorsque le passif 
est initialement inscrit, un montant équivalent est inscrit à l’actif à titre de coût inhérent aux bâtiments, aux 
systèmes ou au matériel connexe. Toutes les modifications qui sont apportées à la provision relative au 
démantèlement résultant des variations des coûts futurs estimés ou des changements importants au taux 
d’actualisation sont ajoutées au coût de l’actif connexe ou en sont déduites dans la période considérée. Le 
coût inscrit à l’actif est amorti sur la durée d’utilité de l’immobilisation. 

j) Comptes de report réglementaires 
Le moment de la constatation de certains produits et charges diffère de celui qui serait autrement attendu 
de sociétés qui ne sont pas soumises à des lois de réglementation régissant le niveau de leurs redevances; 
il y a lieu de consulter la note 7 pour en connaître les effets. 

L’approche de la Société à l’égard de la détermination des redevances d’usage est fondée sur les règles 
de facturation de la Loi sur les SNA, lesquelles prescrivent, entre autres choses, que le tarif des redevances, 
établi d’après des projections raisonnables et prudentes, ne peut être tel que les produits découlant de ces 
redevances soient supérieurs aux obligations financières courantes et futures de la Société dans le cadre 
de la prestation des services de navigation aérienne civile. Aux termes de ces paramètres, le conseil, 
agissant en qualité de régulateur de tarifs, approuve le montant des modifications devant être apportées 
aux redevances d’usage ainsi que la date à laquelle elles doivent avoir lieu. 

En janvier 2014, l’IASB a publié l’IFRS 14, Comptes de report réglementaires (l’« IFRS 14 »), comme norme 
provisoire permettant aux entités ayant des activités à tarifs réglementés de continuer à comptabiliser les 
soldes des comptes de report réglementaires conformément à leur référentiel comptable antérieur. 
L’IFRS 14 s’adresse uniquement aux nouveaux adoptants des IFRS et demeure en vigueur jusqu’à ce 
qu’elle soit abrogée ou remplacée par une directive permanente à l’égard de la comptabilisation des 
activités à tarifs réglementés. La Société a comptabilisé des soldes des comptes de report réglementaires 
dans ses états financiers consolidés établis conformément aux PCGR canadiens avant l’adoption des IFRS 
et a choisi d’appliquer de manière anticipée cette norme le 1er septembre 2014 lorsqu’elle a adopté les IFRS. 

Afin d’atténuer l’incidence de facteurs imprévisibles et incontrôlables sur ses activités, à savoir principalement 
les fluctuations imprévues de la circulation aérienne, la Société applique une procédure de stabilisation des 
tarifs. Des montants sont ajoutés au compte de stabilisation des tarifs ou en sont déduits, en fonction des 
variations des montants utilisés lors de l’établissement des redevances d’usage. De plus, pour certaines 
opérations où l’échéancier des flux de trésorerie diffère significativement de la comptabilisation, la Société 
comptabilise d’autres montants de report réglementaires afin de différer la comptabilisation dans la période 
où ils seront pris en compte pour l’établissement des tarifs. Ces opérations sont généralement prises en 
compte pour l’établissement du taux lorsqu’il est prévu que les montants seront réalisés en trésorerie, sauf 
pour les flux de trésorerie relatifs aux instruments de couverture, qui sont pris en compte pour l’établissement 
des tarifs dans la même période que celle de l’opération couverte sous-jacente. 

k) Produits 
Les produits sont évalués en fonction de la contrepartie stipulée dans le contrat conclu avec le client et sont 
comptabilisés à mesure que la Société remplit les obligations de prestation décrites au contrat et transfère 
le contrôle du produit ou du service au client. 

i) Redevances d’usage 

La plupart des produits de la Société sont tirés des redevances d’usage perçues pour les services de 
navigation aérienne. Les produits sont constatés lorsque les services de navigation aérienne sont 
rendus. Les tarifs au titre des redevances d’usage sont approuvés par le conseil, agissant en qualité 
de régulateur de tarifs. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
k) Produits (suite) 

i) Redevances d’usage (suite) 

Les remboursements au titre des redevances d’usage sont comptabilisés lorsqu’ils sont approuvés par 
le conseil, agissant en qualité de régulateur de tarifs, ou lorsqu’une obligation implicite existe. 

Les modalités générales de paiement de la Société prévoient des périodes de paiement de trente jours 
pour les services de navigation aérienne, mais des délais de paiement plus courts sont imposés dans 
le cas de certains clients, lorsque les circonstances le justifient. Les politiques de crédit de la Société 
exigent aussi des paiements à l’avance ou l’obtention d’une sûreté adéquate dans certaines 
circonstances. 

ii) Contrats de services et de développement 

Les produits sont constatés lorsque les services sont rendus. Les produits tirés d’un contrat de 
prestation de service sont généralement comptabilisés selon le mode linéaire sur la durée du service. 

Normalement, les produits tirés des contrats de développement sont constatés progressivement à 
mesure que les obligations de prestation sont remplies. Les produits sont comptabilisés en fonction 
du degré d’avancement des travaux prévus au contrat à la date de clôture et sont évalués selon la 
méthode des coûts engagés. Selon la méthode des coûts engagés, l’évaluation du degré 
d’avancement des travaux correspond au ratio des coûts engagés à une date déterminée par rapport 
au coût estimé total des travaux à exécuter au titre de l’obligation de prestation. Les produits sont 
comptabilisés proportionnellement à mesure que les coûts sont engagés. 

Les estimations des produits, des coûts ou du degré d’avancement sont revues lorsque les 
circonstances changent. Toute variation des produits ou des coûts estimés qui pourrait en résulter est 
reflétée dans le résultat net de la période au cours de laquelle la direction est instruite des 
circonstances qui ont donné lieu à la révision. 

Dans certains cas, les produits sont comptabilisés à un moment précis, soit lorsque les obligations de 
prestation sont remplies, ce qui se produit normalement à l’achèvement du contrat. 

Lorsque la direction détermine qu’il est probable que le total des coûts du contrat sera supérieur au 
total des produits du contrat, la perte attendue doit être immédiatement comptabilisée en charges. 

Soldes des contrats 

Le calendrier de la comptabilisation des produits, de la facturation et de l’encaissement donne lieu à des 
créances facturées ou non facturées (débiteurs et autres) ainsi qu’à des avances accordées à des clients 
et à des dépôts (produits différés) figurant dans l’état consolidé de la situation financière. 

Les redevances d’usage sont facturées mensuellement en concordance avec la comptabilisation des 
produits, ce qui donne lieu à des débiteurs. Les redevances annuelles ou trimestrielles, qui s’appliquent 
généralement aux aéronefs à hélice et qui sont facturées annuellement ou trimestriellement, différées, puis 
comptabilisées au cours de la période durant laquelle les services sont rendus, ce qui donne lieu à des 
produits différés, font exception à cette règle. 

En ce qui a trait aux contrats de services et de développement, les travaux sont facturés à mesure qu’ils 
sont réalisés aux termes des modalités de contrat convenues, soit périodiquement, soit lorsqu’une étape 
définie contractuellement est achevée. Le moment de la comptabilisation des produits par opposition à celui 
de la facturation peut donner lieu à des produits à recevoir ou à des produits différés. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
l) Contrats de location 

La méthode comptable qui suit est appliquée depuis le 1er septembre 2019 par suite de l’adoption de 
l’IFRS 16. 

La Société conclut des contrats de location de bâtiments dans le cours normal de ses activités. Les contrats 
de location sont normalement établis pour des périodes fixes, mais ils peuvent comporter des options de 
renouvellement ou de résiliation. 

La Société détermine à la date de passation d’un contrat s’il s’agit d’un contrat de location ou si le contrat 
contient un contrat de location. Un contrat de location confère le droit de contrôler l’utilisation d’un bien 
déterminé pour un certain temps moyennant une contrepartie. Pour déterminer si un contrat confère le droit 
de contrôler l’utilisation d’un bien déterminé, la Société doit établir : 

• si le contrat prévoit l’utilisation d’un bien déterminé; 

• si elle a le droit d’obtenir la quasi-totalité des avantages économiques découlant de l’utilisation du 
bien déterminé tout au long de la durée d’utilisation; 

• si elle a le droit de décider de l’utilisation du bien déterminé. 

Les actifs au titre de droits d’utilisation sont initialement évalués au coût, lequel comprend la valeur initiale 
des obligations locatives correspondantes (se reporter au texte ci-après) ajustée pour tenir compte des 
paiements de loyers versés à la date de début ou avant cette date et des coûts directs initiaux, déduction 
faite des avantages incitatifs à la location reçus. Ils sont par la suite amortis selon le mode linéaire sur une 
période allant jusqu’au terme de la durée d’utilité du bien sous-jacent ou jusqu’au terme de la durée du 
contrat de location s’il est antérieur. Toute perte de valeur est portée en réduction de la valeur des actifs au 
titre de droits d’utilisation, le cas échéant. 

Des obligations locatives sont comptabilisées parallèlement aux actifs au titre de droits d’utilisation 
correspondants pour tous les contrats de location. 

Les obligations locatives sont initialement évaluées à la valeur actualisée des paiements de loyers futurs, 
déterminée à l’aide du taux d’emprunt marginal de la Société à la date de leur comptabilisation initiale. Les 
paiements de loyers qui sont pris en compte dans l’évaluation d’une obligation locative sont : 

• les paiements de loyers fixes, déduction faite des avantages incitatifs à la location; 

• les paiements de loyers variables qui sont fonction d’un indice ou d’un taux; 

• les paiements ayant trait à des intervalles visés par des options de renouvellement que la Société 
a la certitude raisonnable d’exercer (ou à des intervalles visés par des options de résiliation que la 
Société n’a pas la certitude raisonnable d’exercer). 

Par la suite, elles sont comptabilisées au coût amorti selon la méthode du taux d’intérêt effectif. 

Les obligations locatives sont réévaluées et un ajustement correspondant est apporté aux actifs au titre de 
droits d’utilisation connexes lorsqu’une variation d’un indice ou d’un taux mène à une modification des 
paiements de loyers variables ou lorsque la Société modifie son évaluation quant à l’exercice probable des 
options de renouvellement ou de résiliation. 

Les paiements de loyers variables qui ne sont pas fonction d’un indice ou d’un taux ne sont pas pris en 
compte dans l’évaluation des obligations locatives ou des actifs au titre de droits d’utilisation. Les paiements 
connexes sont comptabilisés en charges dans les charges d’exploitation de la période au cours de laquelle 
se produit l’événement ou la situation qui est à l’origine de ces paiements. 

Les contrats de location à court terme et les contrats de location dont le bien sous-jacent est de faible valeur 
sont comptabilisés en charges selon le mode linéaire sur la durée du contrat de location. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
l) Contrats de location (suite) 

La méthode comptable suivante est utilisée pour la comptabilisation des contrats de location avant le 
1er septembre 2019, conformément à l’IAS 17. 

Les paiements versés aux termes des contrats de location simple sont comptabilisés dans l’état du résultat 
net à titre de charges d’exploitation selon le mode linéaire sur la durée du contrat de location. Les avantages 
reçus au titre de la location sont comptabilisés comme étant constitutifs du total de la charge locative, sur 
la durée du contrat de location. 

m) Produits financiers et autres charges financières 
Les produits financiers comprennent les produits d’intérêts sur les placements et les variations de la juste 
valeur des actifs financiers à la juste valeur par le biais du résultat net. Les produits d’intérêts sont 
comptabilisés dans le résultat net, selon la méthode du taux d’intérêt effectif. 

Les autres charges financières comprennent les charges d’intérêts sur les emprunts, la désactualisation 
des provisions, les variations de la juste valeur d’actifs financiers à la juste valeur par le biais du résultat 
net, la charge d’intérêts sur les contrats de location et les pertes de valeur comptabilisées sur des actifs 
financiers. La charge d’intérêts sur les emprunts est comptabilisée dans le résultat net selon la méthode du 
taux d’intérêt effectif à mesure que s’accumulent les intérêts. 

n) Impôt sur le résultat 
i) Impôt exigible 

NAV CANADA est exonérée de l’impôt sur le résultat, du fait qu’elle répond à la définition d’organisation 
à but non lucratif en vertu de la Loi de l’impôt sur le revenu du Canada (la « LIR »). Toutefois, ses 
filiales en exploitation au Canada et dans d’autres territoires sont assujetties à l’impôt canadien et à 
l’impôt à l’étranger. 

ii) Impôt différé 

Les actifs et les passifs d’impôt différé sont comptabilisés au titre de l’incidence fiscale des différences 
entre les valeurs comptables des actifs et passifs et leur valeur fiscale respective. Les actifs d’impôt 
différé sont comptabilisés au titre des différences temporaires déductibles ainsi qu’au titre des pertes 
fiscales et réductions d’impôt inutilisées dans la mesure où il est probable que l’on disposera de 
bénéfices imposables futurs auxquels ces éléments pourront être imputés. Les passifs d’impôt différé 
comptabilisés correspondent à l’impôt à payer au cours de périodes futures découlant des différences 
temporaires imposables. Les actifs et les passifs d’impôt différé sont examinés chaque date de clôture 
et sont réduits lorsque la réalisation de l’avantage fiscal ou de la charge fiscale connexes n’est plus 
probable. 

Les actifs et passifs d’impôt différé sont évalués d’après les taux d’impôt et les lois fiscales qui ont été 
adoptés ou quasi adoptés à la date de clôture et dont l’application est attendue sur leur période 
respective de réalisation. Ces montants sont réévalués chaque période au cas où il y aurait des 
modifications aux taux d’impôt. 

Les actifs et passifs d’impôt différé sont compensés lorsqu’il existe un droit ou une intention de 
compenser des actifs et passifs d’impôt exigible relevant de la même administration fiscale. 
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3. Principales méthodes comptables (suite) 
o) Présentation de l’information sectorielle 

Les secteurs d’exploitation sont présentés de la même manière que les informations de gestion sont 
présentées au principal décideur opérationnel. Le principal décideur opérationnel, à qui il incombe d’affecter 
les ressources et d’évaluer la performance des activités d’exploitation, a été déterminé comme étant le 
président et chef de la direction de la Société. L’activité principale de la Société consiste à fournir des services 
de navigation aérienne pour lesquels elle perçoit des redevances d’usage. Cette activité principale constitue 
l’unique secteur isolable de la Société. Les services de navigation aérienne de la Société sont dispensés 
principalement au Canada. La quasi-totalité des dépenses d’investissement et des immobilisations de la 
Société sont situées au Canada. 

4. Produits 
Les redevances d’usage par types de services de navigation aérienne fournis pour les exercices clos les 31 août 
se sont établies comme suit. 

  2020  2019 
Redevances de survol1)  476 $  706 $ 
Redevances d’aérogare2)  364   537  
Redevances quotidiennes/annuelles/trimestrielles3)  53   93  
Redevances d’utilisation des services de navigation de l’Atlantique Nord et 

de communications internationales4)  37   48  
  930 $  1 384 $ 
 
Les volumes de circulation aérienne, calculés en unités de redevances pondérées (qui reflètent le nombre de vols, 
la taille des aéronefs et les distances parcourues), ont diminué de 34,1 % au cours de l’exercice 2020 
comparativement à ceux de l’exercice 2019. La baisse importante des volumes de circulation aérienne et des 
redevances d’usage y afférentes est attribuable principalement à l’incidence de la pandémie de COVID-19. 

1) Les redevances de survol ayant trait aux services de navigation aérienne fournis ou offerts aux aéronefs 
au cours de la phase de survol, que ce soit pour la navigation dans l’espace aérien contrôlé par le Canada 
ou pour décoller du Canada ou y atterrir. Cette obligation de prestation est remplie à un moment précis. 

2) Les redevances d’aérogare ayant trait aux services de navigation aérienne fournis ou mis à la disposition 
des aéronefs à l’aéroport ou à proximité de ce dernier. Cette obligation de prestation est remplie à un 
moment précis. 

3) Les redevances quotidiennes/annuelles/trimestrielles ayant trait aux services de navigation de survol et 
d’aérogare. Ces redevances s’appliquent généralement aux aéronefs à hélice. Les obligations de 
prestation sont remplies au cours de la période durant laquelle les services de navigation aérienne sont 
offerts. 

4) Les redevances d’utilisation des services de navigation de l’Atlantique Nord et de communications 
internationales ayant trait à certains services de navigation aérienne et de communications fournis ou mis 
à la disposition des aéronefs alors qu’ils survolent l’Atlantique Nord. Ces services sont mis à la disposition 
des aéronefs lorsqu’ils se trouvent hors de l’espace aérien souverain du Canada, mais pour lequel le 
Canada a des responsabilités au chapitre du contrôle de la circulation aérienne aux termes des 
conventions internationales. Les redevances de communications internationales comprennent également 
les services fournis ou offerts aux aéronefs survolant l’espace aérien canadien du nord. Ces obligations 
de prestation sont remplies à un moment précis. 

La Société compte un client qui représente à lui seul plus de 10 % des produits. Pour l’exercice 2020, les 
produits provenant de ce plus important client se sont établis à 178 $ (275 $ pour l’exercice 2019), représentant 
18 % (19 % pour l’exercice 2019) des produits de la Société. Les produits tirés de ce principal client découlent 
de la prestation de services de navigation aérienne. 
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4. Produits (suite) 
Pour l’exercice 2020, les autres produits représentent essentiellement les produits attribuables aux contrats de 
services et de développement de 50 $ (30 $ pour l’exercice 2019). 

Les redevances d’usage révisées de la Société sont entrées en vigueur le 1er septembre 2020, une 
augmentation des redevances de 29,5 % en moyenne étant appliquée à l’ensemble des niveaux de tarification. 
La révision était nécessaire pour que la Société puisse dégager un niveau minimal de produits pour l’exercice 
qui sera clos le 31 août 2021 (l’« exercice 2021 ») et ainsi faciliter le recours à des emprunts supplémentaires 
afin que NAV CANADA dispose de liquidités suffisantes pour réchapper à la pandémie de COVID-19. 

Des dispositions ont été prévues pour atténuer les répercussions de l’augmentation des redevances sur les flux 
de trésorerie des clients au moyen de reports de paiements. Les frais facturés mensuellement qui sont 
attribuables à l’augmentation des redevances d’usage pourront être reportés au cours de l’exercice 2021 de 
NAV CANADA et ils devront être acquittés en versements égaux qui s’étaleront sur les cinq prochains exercices. 

Après le 31 août 2020, l’Office des transports du Canada a reçu un avis de WestJet daté du 11 septembre 2020 
lui signifiant qu’elle interjetait appel à l’égard des redevances d’usage révisées annoncées dans le communiqué 
daté du 12 août 2020 qui faisait état des changements apportés aux redevances. Pour plus d’information, il y a 
lieu de se reporter à la note 21. 

 
5. Salaires et avantages du personnel 

Les salaires et avantages du personnel pour les exercices clos les 31 août comprennent ce qui suit. 

  2020  2019 
Salaires et autres  776 $  808 $ 
Subventions publiques1)  (86)   –  
Avantages sociaux complémentaires (exclusion faite des prestations de 

retraite)  69   84  
Coût des prestations pour les services rendus au cours de la période  223   169  
Moins le montant inscrit à l’actif au titre des salaires et avantages du 

personnel  (40)   (34)  
  942 $  1 027 $ 
1) En avril 2020, la Société a déposé une demande en vue d’obtenir la subvention salariale d’urgence du 

Canada (la « SSUC ») offerte par le gouvernement du Canada afin d’aider les entreprises à conserver leur 
effectif dans le contexte de la pandémie de COVID-19. La somme qui pouvait être octroyée à la Société 
aux termes de la version initiale de la SSUC correspondait au plus à 75 % d’une rémunération 
hebdomadaire maximale de 1 129 $ par salarié (ce qui équivaut à une prestation maximale de 847 $), 
jusqu’à concurrence de 24 semaines. La subvention pouvait être obtenue rétroactivement, soit à partir du 
15 mars 2020. Il y a eu par la suite une refonte de la SSUC et les critères visant les périodes comprises 
entre le 5 juillet 2020 et le 21 novembre 2020 ont été revus. Suivant les modifications, il est possible 
d’obtenir une subvention maximale d’un taux combiné de 85 % applicable à une rémunération 
hebdomadaire maximale de 1 129 $ par salarié (ce qui équivaut à une prestation maximale de 960 $). La 
subvention est déterminée en fonction du pourcentage de la baisse des produits. Or, pour obtenir la 
subvention maximale, il faut avoir enregistré une baisse des produits de 70 %. Le taux de la subvention 
maximale est ensuite réduit graduellement au cours de la période de demande établie aux termes du 
programme de subvention révisé, laquelle se termine le 21 novembre 2020. Selon le discours du Trône 
prononcé le 23 septembre 2020, la SSUC devrait être prolongée jusqu’à l’été 2021. Toutefois, nul ne 
connaît encore les détails de cette prolongation. 

Les montants reçus au titre de la SSUC ont été comptabilisés en réduction des charges au titre des salaires 
et des avantages du personnel.  
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6. Produits financiers et autres charges financières 
Les produits financiers et les autres charges financières pour les exercices clos les 31 août se sont composés 
de ce qui suit. 

  2020  2019 

Produits financiers       
Produits d’intérêts sur les actifs financiers au coût amorti  (2) $  (3) $ 
Variation nette de la juste valeur des actifs financiers à la juste valeur par le 

biais du résultat net  (1)   (11)  
  (3) $  (14) $ 

Autres charges financières       
Variation nette de la juste valeur des actifs financiers à la juste valeur par le 

biais du résultat net1)  100 $  – $ 
Charges d’intérêts sur les passifs financiers au coût amorti  81   79  
Moins les coûts d’emprunt inscrits à l’actif  (2)   (5)  

  179 $  74 $ 
1) La variation nette de la juste valeur des actifs financiers à la juste valeur par le biais du résultat net 

comptabilisée dans les autres charges financières est principalement attribuable à la réduction de la juste 
valeur du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon dont il est question à la 
note 12. 
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7. Incidence de la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur les états financiers 
a) Comptes de report réglementaires 

Selon l’information que la Société est tenue de fournir à titre d’entité assujettie à la réglementation des tarifs, 
les soldes des comptes de report réglementaires sont les suivants aux dates indiquées. 
 

 
31 août  

2019  
Report  

réglementaire  
Recouvrement 

ou reprise  
31 août  

2020  
Période de 

recouvrement 

Soldes débiteurs des comptes de 
report réglementaires            

 

 

Compte de stabilisation des tarifs b) – $  255 $  – $  255 $  1) 

Dérivés –   4   –   4   2), 8) 

Impôt différé 48   (27)   –   21   3) 

Avantages du personnel :              

Congés de maladie cumulatifs c) 27   –   (4)   23   4) 

Réévaluations des autres avantages 
postérieurs à l’emploi 31   2   (7)   26   5), 9) 

Cotisations aux régimes de retraite d) 194   177   –   371   6) 

Réévaluations des régimes de 
retraite d) 1 653   (347)   –   1 306   6), 9) 

Réévaluations des régimes 
complémentaires de retraite 64   (22)   (4)   38   5), 9) 

Opération de couverture réalisée  70   –   (2)   68   2), 8) 

 2 087 $  42 $  (17) $  2 112 $   

Soldes (créditeurs) des comptes de 
report réglementaires              

Compte de stabilisation des tarifs b) (93) $  – $  93 $  – $  1) 

Dérivés (1)   –   –   (1)   2), 8) 

Avantages du personnel :              

Cotisations au titre des prestations 
d’invalidité de longue durée (1)   –   (4)   (5)   7) 

Variation de la juste valeur du 
placement sous forme d’actions 
privilégiées (274)   103   –   (171)   3) 

Participation dans une entreprise 
comptabilisée selon la méthode de la 
mise en équivalence (3)   (1)   –   (4)   10) 

Opération de couverture réalisée (4)   –   2   (2)   2), 8) 

Compensation au titre des contrats de 
location –   (1)   –   (1)   11) 

 (376) $  101 $  91 $  (184) $   
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7. Incidence de la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur les états financiers (suite) 
a) Comptes de report réglementaires (suite) 

 
31 août  

2018  
Report  

réglementaire  
Recouvrement 

ou reprise  
31 août  

2019  
Période de 

recouvrement 

Soldes débiteurs des comptes de 
report réglementaires            

 

 

Impôt différé 50 $  (2) $  – $  48 $  3) 

Avantages du personnel :              

Congés de maladie cumulatifs c) 25   –   2   27   4) 

Réévaluations des autres avantages 
postérieurs à l’emploi 20   17   (6)   31   5), 9) 

Cotisations aux régimes de retraite d) 98   96   –   194   6) 

Réévaluations des régimes de 
retraite d) 643   1 010   –   1 653   6), 9) 

Réévaluations des régimes 
complémentaires de retraite 55   13   (4)   64   5), 9) 

Opération de couverture réalisée  63   9   (2)   70   2), 8) 

 954 $  1 143 $  (10) $  2 087 $   

Soldes (créditeurs) des comptes de 
report réglementaires              

Compte de stabilisation des tarifs b) (124) $  13 $  18 $  (93) $  1) 

Dérivés (3)   11   (9)   (1)   2), 8) 

Avantages du personnel :              

Cotisations au titre des prestations 
d’invalidité de longue durée (5)   –   4   (1)   7) 

Variation de la juste valeur du 
placement sous forme d’actions 
privilégiées (253)   (21)   –   (274)   3) 

Participation dans une entreprise 
comptabilisée selon la méthode de la 
mise en équivalence (3)   –   –   (3)   10) 

Opération de couverture réalisée (6)   –   2   (4)   2), 8) 

 (394) $  3 $  15 $  (376) $   

            
 

 

 
1) Afin d’atténuer l’incidence de facteurs imprévisibles et incontrôlables sur ses activités, à savoir 

principalement les fluctuations imprévues de la circulation aérienne, la Société applique une procédure 
de stabilisation des tarifs. Des montants sont ajoutés au compte de stabilisation des tarifs ou en sont 
déduits, en fonction des variations des montants utilisés lors de l’établissement des redevances 
d’usage. 

De plus, dans le cadre de certaines opérations où le calendrier des flux de trésorerie diffère de manière 
importante de la comptabilisation, la Société comptabilise d’autres comptes de report réglementaires 
afin de différer la comptabilisation jusqu’à la période au cours de laquelle ils seront pris en compte pour 
l’établissement des tarifs. 

Au 31 août 2020, le solde du compte de stabilisation des tarifs correspondait à un solde débiteur. Les 
reports réglementaires de 255 $ comprennent le solde créditeur transféré de 93 $ au 31 août 2019, 
lequel a été entièrement compensé par le report des écarts défavorables par rapport au budget de 
348 $, ce qui tient compte de l’insuffisance prévue. 
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7. Incidence de la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur les états financiers (suite) 
a) Comptes de report réglementaires (suite) 

2) Les couvertures de flux de trésorerie sont prises en compte pour l’établissement des tarifs au cours de 
la même période que l’opération couverte sous-jacente. 

Les pertes (profits) liés à la juste valeur sur les contrats de change à terme sont pris en compte pour 
l’établissement des tarifs au cours de la période où ils sont réalisés. 

3) Les reports réglementaires liés au placement de la Société dans Aireon sont pris en compte pour 
l’établissement des tarifs lorsqu’ils sont réalisés en trésorerie par la réception de dividendes après 
impôt. Comme il est expliqué à la note 12, la baisse constatée pour l’exercice 2020 est le résultat de la 
réduction de la juste valeur du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon. 

4) Les droits aux congés de maladie cumulatifs qui ne s’acquièrent pas sont pris en compte pour 
l’établissement des tarifs lorsque les congés de maladie sont utilisés et payés en trésorerie. Les droits 
aux congés de maladie cumulatifs acquis sont pris en compte pour l’établissement des tarifs dans la 
période au cours de laquelle les membres du personnel fournissent des services. 

5) Ces montants de réévaluation seront recouvrés par l’amortissement des réévaluations des exercices 
antérieurs sur la durée moyenne prévue de la carrière active des participants au régime. 

6) Les coûts découlant des régimes de retraite de la Société pour ses régimes capitalisés sont pris en 
compte pour l’établissement des tarifs en fonction des apports en trésorerie de la Société aux fonds 
des régimes de retraite comme il est décrit à la note 7 d) ci-après. Les ajustements aux régimes de 
retraite liés à l’adoption des IFRS et les réévaluations ultérieures sont différés et pris en compte pour 
l’établissement des tarifs à mesure que les apports en trésorerie aux fonds des régimes de retraite sont 
effectués. 

La Société a effectué des cotisations de 44 $ au titre du déficit de solvabilité pour l’exercice clos le 
31 août 2017 (l’« exercice 2017 ») qui ont été différées. Au cours de l’exercice 2018, une somme de 
10 $ a été recouvrée. Le solde de 34 $ devrait être recouvré au moyen des redevances d’usage 
ultérieures. 

7) La Société recouvre le coût annuel des cotisations au titre du régime d’ILD au régime capitalisé. 
8) Le mouvement net des comptes de report réglementaires lié aux autres éléments du résultat global 

découlant des variations de la juste valeur des couvertures de flux de trésorerie pour l’exercice 2020, 
qui s’est élevé à 3 $, comprend un montant de 1 $ lié à l’amortissement des pertes sur les opérations 
de couverture réalisées comptabilisé dans le résultat net ainsi qu’un montant de 4 $ servant à différer 
les ajustements de la juste valeur positifs au titre des dérivés désignés comme des couvertures de flux 
de trésorerie. 

9) Le mouvement net des comptes de report réglementaires lié aux autres éléments du résultat global 
découlant de la réévaluation des régimes à prestations définies du personnel pour l’exercice 2020 s’est 
élevé à 367 $, ce qui comprend des profits à la réévaluation des régimes de retraite de 347 $ et des 
profits à la réévaluation des régimes complémentaires de retraite de 22 $, lesquels ont été annulés en 
partie par des pertes à la réévaluation des autres avantages postérieurs à l’emploi de 2 $. 

10) Le profit latent à l’égard de la participation résiduelle de 50 % de la Société dans Searidge, de même 
que sa quote-part dans l’actif net de Searidge, sont pris en compte aux fins de l’établissement des tarifs 
lorsque le montant est réalisé en trésorerie, après impôt (par exemple, au moyen d’une vente d’une 
partie ou de la totalité de la participation ou la réception du dividende). 

11) La Société diffère l’incidence hors trésorerie de la comptabilisation de son contrat de location visant les 
bureaux abritant son siège social, conformément à l’IFRS 16, au moyen de la comptabilité des activités 
à tarifs réglementés. Seuls les paiements en trésorerie réels effectués par la Société sont pris en 
compte aux fins de l’établissement des tarifs. 
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7. Incidence de la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur les états financiers (suite) 
a) Comptes de report réglementaires (suite) 

L’écart cumulé entre le total des soldes débiteurs des comptes de report réglementaires et le total des soldes 
créditeurs des comptes de report réglementaires est présenté dans les capitaux propres chaque date de clôture. 

La Société n’utilise pas de taux de rendement pour refléter la valeur temps de l’argent pour tout solde de 
comptes de report réglementaires que ce soit. 

Le tableau ci-dessous illustre l’incidence des ajustements au titre de la stabilisation des tarifs et du mouvement 
net des comptes de report réglementaires sur le résultat net présenté dans l’état consolidé du résultat net. 

  2020  2019 

Avant le mouvement net des comptes de report réglementaires       
Produits  1 000 $  1 437 $ 
Charges d’exploitation  1 371   1 449  
Autres (produits) et charges  241   91  
Recouvrement d’impôt sur le résultat  (28)   (3)  

  (584)   (100)  
Mouvement net des comptes de report réglementaires       

Ajustements au titre de la stabilisation des tarifs b)  348   31  
Autres ajustements aux comptes de report réglementaires       

Cotisations des membres du personnel aux régimes de retraite  177   96  
Autres avantages du personnel  (18)   (5)  
Placements sous forme d’actions privilégiées, avant impôt  103   (21)  
Participation dans une entreprise comptabilisée selon la méthode de la 

mise en équivalence  (1)   –  
Impôt sur le résultat  (27)   (2)  
Opérations de couverture réalisées  1   1  
Autres  1   –  

  236   69  
  584   100  
Bénéfice net (perte nette), compte tenu des ajustements au titre de la 

stabilisation des tarifs et des ajustements aux comptes de report 
réglementaires  – $  – $ 

 

b) Compte de stabilisation des tarifs 

Le solde du compte de stabilisation des tarifs est composé de reports d’exploitation. Si les produits réels 
dépassent les charges réelles de la Société, l’excédent est inscrit comme un crédit au compte de 
stabilisation des tarifs. Inversement, si les produits réels s’avèrent inférieurs aux charges réelles, le manque 
à gagner est inscrit comme un débit au compte de stabilisation des tarifs. Un solde débiteur inscrit dans le 
compte de stabilisation des tarifs représente un montant qui pourra être recouvré au moyen de redevances 
d’usage futures, tandis qu’un solde créditeur représente un montant qui devra être cédé au moyen de 
réductions ultérieures des redevances d’usage. Au 31 août 2020, le compte de stabilisation des tarifs 
affichait un solde débiteur de 255 $ (se reporter au tableau ci-dessous). 

Lorsqu’il établit le montant des redevances d’usage, le conseil prend en compte le solde du compte de 
stabilisation des tarifs, la mesure dans laquelle les charges d’exploitation varient et les liquidités disponibles 
pour en déterminer le niveau approprié. 
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7. Incidence de la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur les états financiers (suite) 
b) Compte de stabilisation des tarifs (suite) 

Le tableau qui suit présente les mouvements nets du compte de stabilisation des tarifs. 
 
  Exercices clos les 31 août 
  2020  2019 

       
Solde créditeur du compte de stabilisation des tarifs à l’ouverture de 

la période  93 $  124 $ 
       
Écarts par rapport aux prévisions       

Produits inférieurs aux prévisions  (518)   (10)  
Charges d’exploitation inférieures (supérieures) aux prévisions  194   (3)  
Autres (produits) et charges (supérieurs) inférieurs aux prévisions  (112)   27  
Mouvement net des autres comptes de report réglementaires  123   (27)  

Écarts totaux par rapport aux niveaux prévus  (313)   (13)  
Ajustement approuvé initial1)  (35)   (18)  
Mouvement net du compte de stabilisation des tarifs comptabilisé dans 

le résultat net  (348)   (31)  
       
Solde créditeur (débiteur) du compte de stabilisation des tarifs à la clôture 

de la période  (255) $  93 $ 

1) Afin que les résultats d’exploitation atteignent le seuil de rentabilité au cours de l’exercice 2020, le 
conseil a approuvé le budget pour l’exercice 2020, qui prévoit une diminution du compte de stabilisation 
des tarifs résultant d’une insuffisance prévue. Ainsi, un virement de 35 $ depuis le compte de 
stabilisation des tarifs a été effectué de manière constante au cours de l’exercice (18 $ pour 
l’exercice 2019). 

 
c) Avantages du personnel – Soldes débiteurs des congés de maladie cumulatifs 

  
31 août 
2020  

31 août  
2019 

Congés de maladie cumulatifs qui ne s’acquièrent pas  17 $  17 $ 
Congés de maladie cumulatifs acquis  6   10  
Total des congés de maladie cumulatifs  23 $  27 $ 
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7. Incidence de la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur les états financiers (suite) 
d) Cotisations de retraite 

Au 31 août 2020, les soldes débiteurs des comptes de report réglementaires comprenaient un montant de 
371 $ lié au recouvrement de cotisations de retraite au moyen des redevances d’usage (194 $ au 
31 août 2019). Le passif au titre des prestations constituées à l’égard des régimes de retraite, déduction 
faite des reports réglementaires connexes, s’établissait comme suit. 
 

  
31 août 
2020  

31 août 
2019 

Passif au titre des avantages du personnel  (1 643) $  (1 813) $ 
Moins :       

Reports réglementaires des ajustements hors trésorerie  1 306   1 653  
Insuffisance des cotisations aux régimes de retraite par rapport à 

la charge de retraite  (337) $  (160) $ 
Soldes débiteurs réglementaires – recouvrement de cotisations  371 $  194 $ 
Insuffisance de la charge réglementaire cumulative par rapport 

aux cotisations   34 $  34 $ 

La Société utilise une approche réglementaire pour déterminer la charge nette comptabilisée au résultat 
net pour les coûts liés à ses régimes de retraite capitalisés. L’objectif de cette approche vise à refléter le 
coût en trésorerie des régimes de retraite capitalisés dans le résultat net en comptabilisant un ajustement 
aux comptes de report réglementaires connexes. Ces ajustements réglementaires correspondent à l’écart 
entre les coûts des régimes de retraite, tels qu’ils sont établis selon l’IAS 19, Avantages du personnel, et le 
coût annuel en trésorerie des régimes en fonction de l’hypothèse de la continuité de l’exploitation. Le report 
réglementaire lié aux cotisations de retraite de 371 $ comprend un recouvrement de 10 $ sur les cotisations 
de 44 $ au titre du déficit de solvabilité effectuées au cours de l’exercice 2017. Le solde de 34 $ devrait être 
recouvré au moyen des redevances d’usage ultérieures. La capitalisation des prestations de retraite du 
personnel par rapport à la charge, compte tenu des ajustements réglementaires, comptabilisée dans l’état 
consolidé du résultat net est présentée ci-après. 
 
 Exercices clos les 31 août 
 2020  2019 
État consolidé du résultat net      

Coût des prestations pour services rendus au cours de la période1) 218 $  164 $ 
Charges d’intérêts nettes1) 50   24  
Moins : reports réglementaires (177)   (96)  

 91   92  
Cotisations de la Société aux régimes de retraite versées en trésorerie      

Prestations pour services rendus au cours de la période en fonction de 
l’hypothèse de la continuité de l’exploitation 91   92  

Recouvrement réglementaire de cotisations au titre du déficit de solvabilité 
pour l’exercice 2017 – $  – $ 

1) Pour l’exercice 2020, le coût des prestations pour services rendus au cours de la période ne comprend 
pas le montant de 5 $ relatif au régime de retraite non capitalisé de la Société (5 $ pour l’exercice 2019) 
et les charges d’intérêts nettes ne comprennent pas le montant de 4 $ relatif au régime de retraite non 
capitalisé de la Société (5 $ pour l’exercice 2019).  
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8. Débiteurs et autres  
Les débiteurs et autres se composaient de ce qui suit. 

 
31 août  
2020 

 31 août 
2019 

Créances clients 51 $  75 $ 
Débiteurs comptabilisés et travaux en cours non facturés 22   20  
Taxes à la consommation à recevoir 4   4  
Provision pour créances douteuses –   (1)  
 77 $  98 $ 
 
L’exposition de la Société au risque de crédit et au risque de change ainsi qu’aux pertes de valeur liées aux 
débiteurs est décrite à la note 15. 

9. Placements courants 
Les placements courants comprenaient ce qui suit. 

  
31 août 
2020  

31 août 
2019 

Placements à court terme a)  145 $  – $ 
Fonds de réserve pour le service de la dette b)  73   72  
  218 $  72 $ 
 

a) La durée des placements à court terme est de plus de trois mois, mais de mois d’un an et ils sont détenus 
en règle générale jusqu’à l’échéance. 

b) Aux termes de l’acte de fiducie cadre (note 14), la Société est tenue de créer et de maintenir certains fonds 
de réserve, comme suit. 

À la clôture de chaque exercice, le solde du fonds de réserve pour le service de la dette doit être égal ou 
supérieur à l’obligation annuelle prévue au titre du service de la dette (amortissement du principal, intérêts et 
frais) sur les obligations impayées aux termes de l’acte de fiducie cadre, calculée de la manière prévue dans 
l’acte de fiducie cadre. Tout apport supplémentaire devant être versé au fonds de réserve pour le service de la 
dette doit, à tout le moins, être fait en versements égaux pendant les quatre trimestres suivants. Les sommes 
déposées dans le fonds de réserve pour le service de la dette sont détenues par un fiduciaire sous forme 
d’instruments du marché monétaire à court terme de première qualité et ne sont libérées qu’aux fins du 
remboursement du principal et du paiement des intérêts et des frais à payer relativement à l’encours des 
emprunts aux termes de l’acte de fiducie cadre. Toutefois, dans la mesure où aucun événement entraînant une 
situation de défaut ne s’est produit et continue d’exister, des fonds excédentaires peuvent être libérés de temps 
à autre à la demande de la Société. 

Aux termes de l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale (note 14), la Société est tenue de 
conserver un montant de biens liquides similaire à celui exigé aux termes de l’acte de fiducie cadre relativement 
aux fonds de réserve. Plus précisément, la Société doit conserver des biens liquides équivalant au moins aux 
charges d’intérêts nettes sur 12 mois majorées d’un montant correspondant à 25 % des charges d’exploitation 
et d’entretien annuelles. Les biens liquides comprennent la trésorerie et les placements admissibles à ce titre, 
les montants détenus dans le fonds de réserve pour l’exploitation et l’entretien ainsi que dans le fonds de 
réserve pour le service de la dette, de même que toute tranche non utilisée d’une facilité de crédit consentie. 
En outre, la Société doit maintenir des biens liquides en trésorerie équivalant aux charges d’intérêts nettes sur 
12 mois. Les actifs liquides comprennent la trésorerie et les placements admissibles à ce titre détenus dans les 
fonds de réserve maintenus aux termes de l’acte de fiducie cadre. 
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10. Immobilisations corporelles 
Les immobilisations corporelles se composent de ce qui suit. 

 
Terrains et 
bâtiments1)  

Systèmes  
et matériel  

Actifs  
en cours de 

développement  Total 

Coût            
Solde au 31 août 2018 266 $  628 $  146 $  1 040 $ 
Entrées –   –   103   103  
Sorties –   (1)   –   (1)  
Transferts 14   118   (132)   –  
Solde au 31 août 2019 280 $  745 $  117 $  1 142 $ 

            
Solde au 31 août 2019 280 $  745 $  117 $  1 142 $ 
Montant transitoire lié à l’IFRS 16 9   –   –   9  
Entrées –   –   67   67  
Transferts 5   118   (123)   –  
Solde au 31 août 2020 294 $  863 $  61 $  1 218 $ 
            

Cumul de l’amortissement            
Solde au 31 août 2018 51 $  254 $  – $  305 $ 
Amortissement 18   70   –   88  
Sorties –   (1)   –   (1)  
Solde au 31 août 2019 69 $  323 $  – $  392 $ 

            
Solde au 31 août 2019 69 $  323 $  – $  392 $ 
Amortissement 21   65   –   86  
Solde au 31 août 2020 90 $  388 $  – $  478 $ 

            
Valeurs comptables            

Au 31 août 2019 211 $  422 $  117 $  750 $ 
Au 31 août 2020 204 $  475 $  61 $  740 $ 

1) Les terrains et bâtiments incluent l’actif au titre du droit d’utilisation lié au contrat de location visant les 
bureaux où sis le siège social de la Société [se reporter à la note 2 e)]. La valeur comptable de 6 $ au 
31 août 2020 tient compte de l’amortissement de 3 $ qui a été comptabilisé pour l’exercice 2020. 
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11. Immobilisations incorporelles 
Les immobilisations incorporelles se composent de ce qui suit. 

 

Droit de 
navigation 
aérienne  

Logiciels 
achetés  

Logiciels 
maison  

Actifs en  
cours de 

développement  Total 

Coût               
Solde au 31 août 2018 702 $  170 $  229 $  60 $  1 161 $ 
Entrées –   –   –   41   41  
Sorties –   –   (1)   –   (1)  
Transferts –   25   37   (62)   –  
Solde au 31 août 2019 702 $  195 $  265 $  39 $  1 201 $ 
               
Solde au 31 août 2019 702 $  195 $  265 $  39 $  1 201 $ 
Entrées –   –   –   39   39  
Transferts –   3   28   (31)   –  
Solde au 31 août 2020 702 $  198 $  293 $  47 $  1 240 $ 
               

Cumul de l’amortissement               
Solde au 31 août 2018 100 $  64 $  65 $  – $  229 $ 
Amortissement 25   19   22   –   66  
Solde au 31 août 2019 125 $  83 $  87 $  – $  295 $ 
               
Solde au 31 août 2019 125 $  83 $  87 $  – $  295 $ 
Amortissement 25   19   27   –   71  
Solde au 31 août 2020 150 $  102 $  114 $  – $  366 $ 
               

Valeurs comptables               
Au 31 août 2019 577 $  112 $  178 $  39 $  906 $ 
Au 31 août 2020 552 $  96 $  179 $  47 $  874 $ 

 
12. Placement sous forme d’actions privilégiées d’Aireon 

En novembre 2012, la Société a signé des ententes (les « ententes de novembre 2012 ») établissant les 
modalités de sa participation dans Aireon, coentreprise avec Iridium. Aireon a pour mandat d’offrir une capacité 
de surveillance par satellite mondiale aux FSNA à travers le monde, par l’intermédiaire de récepteurs de 
surveillance dépendante automatique en mode diffusion (« ADS-B ») intégrés comme charge utile 
supplémentaire dans la constellation de satellites NEXT d’Iridium. Aireon a commencé ses activités 
commerciales le 27 mars 2019. 

En décembre 2013, les ententes de novembre 2012 ont été modifiées (les « ententes de décembre 2013 ») 
afin que trois autres FSNA d’importance, soit ENAV (Italie), Irish Aviation Authority (l’« IAA ») et Naviair 
(Danemark) puissent procéder à un investissement global de 120 $ US (157 $ CA) dans Aireon. 

En mai 2018, les ententes de décembre 2013 ont été modifiées afin que NATS puisse procéder à un 
investissement de 69 $ US (90 $ CA) dans Aireon. 
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12. Placement sous forme d’actions privilégiées d’Aireon (suite) 
Conformément aux ententes en vigueur, une tranche de la participation sous forme d’actions ordinaires actuelle 
d’Iridium dans Aireon sera ultérieurement rachetée contre un paiement d’Aireon de 120 $ US (157 $ CA), ce qui 
déterminera de façon définitive les participations de tous les investisseurs dans Aireon. À la suite du rachat et de 
la conversion connexe de la totalité des actions privilégiées en actions ordinaires, NAV CANADA détiendra 45,3 % 
de la participation sous forme d’actions ordinaires pleinement diluée dans Aireon, ENAV et NATS en détiendront 
11,1 % et l’IAA et Naviair en détiendront chacun 5,3 %, alors qu’Iridium détiendra la participation restante de 
21,8 %. Ce rachat devrait avoir lieu d’ici le 2 janvier 2022. 

Au 31 août 2020, le placement que la Société a fait dans Aireon sous forme de trésorerie s’élevait à 150 $ US 
(196 $ CA) [150 $ US (200 $ CA) au 31 août 2019]. La Société est représentée par cinq des onze membres du 
conseil d’administration d’Aireon. Au 31 août 2020, la participation totale de la Société en actions ordinaires sur 
une base pleinement diluée après la conversion et compte non tenu du rachat qui sera effectué par Iridium 
s’établissait à 37,2 % (37,2 % au 31 août 2019). 

Le placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon prévoit un dividende annuel cumulatif de 
5 % [sauf pour la deuxième phase d’investissement d’un montant de 40 $ US (52 $ CA), qui prévoit un 
dividende annuel cumulatif de 10 %] calculé à compter de la date d’émission. Les actions privilégiées sont 
rachetables contre trésorerie en trois versements annuels à compter de janvier 2022, si les actions privilégiées 
n’ont pas encore été converties en actions ordinaires ou rachetées à ce moment. Les paiements en trésorerie 
au titre de ces obligations de rachat comprendront tout dividende non versé.  

La Société peut en tout temps ou à l’occasion choisir de convertir une tranche ou la totalité des actions 
privilégiées d’Aireon qu’elle détient en actions ordinaires. 

Tant que l’option de conversion n’est pas exercée, le placement de la Société sous forme d’actions privilégiées 
ne confère aucun droit à l’actif net résiduel d’Aireon à la Société et, par conséquent, le placement est 
comptabilisé à titre d’instrument financier classé et évalué à la juste valeur par le biais du résultat net. 

Par suite de l’investissement effectué par NATS en mai 2018, la Société s’est appuyée sur le prix payé par 
NATS pour le placement de celle-ci sous forme d’actions privilégiées d’Aireon pour évaluer la juste valeur de 
son propre placement dans Aireon depuis cette date jusqu’au 31 août 2018. L’évaluation indépendante de la 
valeur d’Aireon obtenue en août 2019 a confirmé la valeur du placement de la Société sous forme d’actions 
privilégiées déterminée en fonction du prix payé par NATS. 

Au 31 août 2020, la juste valeur du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon a été 
évaluée à 258 $ US (336 $ CA) [330 $ US (439 $ CA) au 31 août 2019], ce qui tient compte de l’incidence de 
la pandémie de COVID-19 en ce qui a trait au nombre et à la fréquence des mouvements d’aéronefs sur le 
secteur de l’aviation en général, des conséquences sur les activités et les produits d’Aireon et de l’échéance 
prévue pour la réception des paiements futurs de dividendes d’Aireon. Bien que l’effet de ce facteur ne se fasse 
pas ressentir sur la totalité des produits d’Aireon, on s’attend à une baisse globale des produits et à ce que 
l’amenuisement de la circulation aérienne incite les nouveaux clients éventuels d’Aireon à reporter la conclusion 
d’un contrat pour ses services de données de surveillance satellitaire de la circulation aérienne. La juste valeur 
présentée dans l’état de la situation financière au 31 août 2020 tient compte des dividendes à recevoir de 58 $ 
US (76 $ CA) [47 $ US (63 $ CA) au 31 août 2019]. 

La juste valeur au 31 août 2020 a été établie selon le modèle des flux de trésorerie actualisés, qui tient compte 
de la valeur actualisée des montants futurs attendus, calculée au moyen d’un taux d’actualisation ajusté en 
fonction du risque. Les hypothèses et les estimations critiques employées pour déterminer la juste valeur sont : 

a) les taux d’actualisation – la fourchette des taux d’actualisation est de 15 % à 17 %, ce qui est conforme, 
dans l’ensemble, aux taux d’actualisation employés par d’autres investisseurs qui détiennent des 
actions privilégiées et des actions ordinaires d’Aireon; 

b) l’échéance prévue pour la réception des paiements futurs de dividendes – l’échéance pour la réception 
des paiements, laquelle est établie en fonction des prévisions d’Aireon en ce qui concerne les dates de 
versement du dividende après impôt, a été prorogée afin de tenir compte de l’incidence de la COVID-19. 
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12. Placement sous forme d’actions privilégiées d’Aireon (suite) 
Les actifs et les passifs d’impôt différé de la Société au 31 août 2020 sont rattachés à son placement dans 
Aireon et sont détenus au sein d’une des filiales entièrement détenues de la Société. Aireon est une société à 
responsabilité limitée dont le siège social se situe aux États-Unis et est considérée comme une société de 
personnes à des fins fiscales américaines et, par conséquent, n’est généralement pas assujettie directement à 
l’impôt sur le résultat. On attribue plutôt à la Société, à Iridium et aux investisseurs supplémentaires une portion 
du bénéfice imposable (de la perte fiscale) d’Aireon selon leur participation respective dans le bénéfice 
imposable ou la perte fiscale d’Aireon aux termes des lois fiscales américaines. La Société a comptabilisé des 
passifs d’impôt différé se chiffrant à 67 $ CA (83 $ CA au 31 août 2019) principalement attribuable à la baisse 
de la juste valeur de la participation de la Société dans Aireon. La Société a comptabilisé des actifs d’impôt 
différé se chiffrant à 46 $ CA (35 $ CA au 31 août 2019) au titre des pertes d’exploitation et des frais de 
recherche et développement reportés en avant attribués à la filiale de la Société. La comptabilisation des actifs 
d’impôt différé est fondée sur l’évaluation par la direction de la probabilité de leur réalisation. Les pertes 
d’exploitation reportées en avant viendront à échéance à compter de l’année civile 2033. Les actifs et passifs 
d’impôt différé sont présentés sur une base nette dans l’état consolidé de la situation financière à titre de passif 
d’impôt différé comme il est présenté dans le tableau ci-après. 

Le tableau suivant présente l’incidence du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon 
et l’incidence du recours à la comptabilité des activités à tarifs réglementés sur l’état de la situation financière 
de la Société. 

 
31 août 

2020 
 31 août 

2019 
Placement sous forme d’actions privilégiées 336 $  439 $ 
Passif d’impôt différé (21)   (48)  
Incidence sur la situation financière, compte non tenu de la comptabilité des 

activités à tarifs réglementés 315 $  391 $ 
      
Soldes débiteurs des comptes de report réglementaires      

Passif d’impôt réglementaire différé 21 $  48 $ 
      
Soldes créditeurs des comptes de report réglementaires      

Variation cumulée de la juste valeur du placement sous forme d’actions 
privilégiées (171) $  (274) $ 

      
Incidence nette sur la situation financière, compte tenu de la comptabilité des 

activités à tarifs réglementés 165 $  165 $ 
 
Le placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon figurant dans l’état de la situation 
financière, compte tenu de la comptabilité des activités à tarifs réglementés, reflète les sommes réelles versées 
par la Société (aux taux de change en vigueur à la date des transactions). L’utilisation de comptes de report 
réglementaires permet de différer la comptabilisation des transactions liées au placement de la Société dans 
Aireon dans l’état consolidé du résultat net de la Société. Par conséquent, le placement de la Société dans 
Aireon n’a aucune incidence nette sur l’état consolidé du résultat net de la Société pour l’exercice clos le 
31 août 2020. Ces montants ne sont pas pris en compte aux fins de l’établissement des tarifs jusqu’au moment 
où ils sont réalisés en trésorerie par l’intermédiaire de dividendes reçus après impôt. 

Au cours de l’exercice 2019, Aireon a conclu une entente de financement à long terme avec une grande banque 
internationale et a utilisé une partie des fonds prélevés aux termes de cette entente pour régler le crédit-relais 
de 29 $ US (38 $ CA) consenti par la Société ainsi que d’autres passifs à long terme. Aireon a effectué un 
remboursement de 8 $ US (11 $ CA), ce qui correspond au montant global prélevé aux termes de l’entente de 
crédit-relais majoré des intérêts courus. 
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12. Placement sous forme d’actions privilégiées d’Aireon (suite) 
L’exercice financier d’Aireon se clôt le 31 décembre. L’IAS 28 restreint l’écart entre la date de clôture d’une 
entreprise associée ou d’une coentreprise et celle de l’investisseur à au plus trois mois et exige l’ajustement 
des résultats à la suite de toutes les transactions importantes qui se produisent dans l’intervalle. La Société a 
choisi d’observer un décalage de deux mois et, par conséquent, l’information en date du 31 août 2020 et du 
31 août 2019 présentée ci-après repose sur des montants se rapportant à la situation financière et à la 
performance financière d’Aireon au 30 juin 2020 et au 30 juin 2019, respectivement. Tous les montants sont 
convertis à partir de montants en dollars américains. 

Aucune transaction importante exigeant un ajustement de l’information financière d’Aireon au 31 août 2020 et 
pour l’exercice clos à cette date ne s’est produite au cours des intervalles. 

 
31 août 

2020  
31 août 

2019 
Actifs courants      

Trésorerie et équivalents de trésorerie 40 $  45 $ 
Charges payées d’avance et autres actifs courants 53   21  

Actifs non courants      
Immobilisations corporelles 521   574  
Autres actifs non courants 3   4  

 617 $  644 $ 
Passifs courants      

Fournisseurs et autres créditeurs (10) $  (9) $ 
Produits différés (2)   (2)  

Passifs non courants      
Passifs financiers (1 137)   (1 027)  

 (1 149) $  (1 038) $ 
Actifs nets (532) $  (394) $ 
 

 Exercices clos les 31 août 
 2020  2019 

Produits 82 $  18 $ 

Charges d’intérêts 97 $  74 $ 
Amortissement 54 $  14 $ 
      
Perte nette (151) $  (183) $ 
Autres éléments du résultat global 13   (7)  
Total du résultat global (138) $  (190) $ 
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13. Avantages du personnel 
La Société offre à son personnel des régimes de retraite à prestations définies leur procurant des prestations 
de retraite et d’autres avantages postérieurs à l’emploi. Les régimes d’avantages à long terme du personnel 
comprennent des droits aux congés de maladie cumulatifs (acquis et qui ne s’acquièrent pas) et des prestations 
d’ILD. Les prestations de retraite (autres que celles liées aux régimes complémentaires de retraite) et les 
prestations d’ILD sont capitalisées. Les autres avantages postérieurs à l’emploi et les autres avantages à long 
terme ne sont pas capitalisés. La Société a comptabilisé les charges nettes suivantes au titre des régimes de 
retraite à prestations définies et des autres avantages postérieurs à l’emploi pour les exercices clos les 31 août. 

 
Régimes 
de retraite  

Autres régimes 
d’avantages 

 2020  2019  2020  2019 

État du résultat net            
Coût des services rendus au cours de la période 223 $  169 $  7 $  5 $ 
Coût financier 240   257   6   7  
Produits d’intérêts sur les actifs des régimes (186)   (228)   –   –  
Total de la charge 277 $  198 $  13 $  12 $ 
            

État des autres éléments du résultat global            
Réévaluations            
Rendement des actifs des régimes, à l’exclusion 

des produits d’intérêts sur les actifs des régimes (276) $  (269) $  – $  – $ 
(Gains actuariels) pertes actuarielles (93)   1 292   2   17  
Total des (produits) charges comptabilisé(e)s dans 

les autres éléments du résultat global  (369) $  1 023 $  2 $  17 $ 

Le coût financier net lié aux avantages du personnel d’un montant de 62 $ pour l’exercice 2020 (38 $ pour 
l’exercice 2019) comprend les charges d’intérêts et les produits d’intérêts liés aux actifs des régimes 
susmentionnés au titre des régimes de retraite et des autres régimes d’avantages, y compris des coûts 
financiers additionnels de 2 $ (2 $ pour l’exercice 2019) liés aux congés de maladie à long terme. 

Les soldes des avantages du personnel comptabilisés aux états consolidés de la situation financière sont les 
suivants. 

 
31 août 

2020  
31 août 

2019 
Actifs comptabilisés au titre des prestations d’invalidité à long terme 4 $  – $ 
      

 
31 août  
2020  

31 août  
2019 

Valeur actualisée des obligations au titre des prestations définies capitalisées (8 441) $  (8 256) $ 
Juste valeur des actifs des régimes 6 798   6 443  
Passif lié aux obligations au titre des prestations définies capitalisées (1 643) $  (1 813) $ 
Passif lié aux obligations au titre des prestations définies non capitalisées (128)   (144)  
Passif lié aux obligations au titre des autres prestations définies non 

capitalisées (224)   (218)  
Passif comptabilisé au titre des régimes à prestations définies (1 995)   (2 175)  
Passifs au titre des avantages du personnel à long terme (47)   (51)  
Total des passifs au titre des avantages du personnel à long terme1) (2 042) $  (2 226) $ 

1) Comprend un passif au titre des prestations d’invalidité de longue durée de 3 $ au 31 août 2019.  
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13. Avantages du personnel (suite) 

La plus récente évaluation actuarielle aux fins de capitalisation a été effectuée en date du 1er janvier 2020. 

La Société a déterminé, en se fondant sur : 

• les dispositions des régimes à prestations définies capitalisés; 

• les exigences réglementaires (telles que les exigences de capitalisation minimale, la possibilité de se 
prévaloir d’un congé de cotisations et la possibilité d’utiliser des lettres de crédit pour garantir des 
paiements spéciaux de solvabilité décelés par des évaluations actuarielles aux fins de capitalisation); 

• les hypothèses et méthodes utilisées pour déterminer l’avantage économique disponible, 

que la valeur actualisée des réductions de cotisations futures n’est pas inférieure au solde du total de la juste 
valeur des actifs des régimes majoré des exigences de capitalisation minimale à l’égard des services passés 
minoré du total de la valeur actualisée des obligations. Par conséquent, aucune hausse du passif au titre des 
prestations définies n’est requise au 31 août 2020 et au 31 août 2019. 

a) Caractéristiques des régimes à prestations définies 

La Société a créé et maintient, à l’intention de son personnel, des régimes de retraite à prestations définies. 
Les régimes prévoient le versement de prestations en fonction de l’âge, des années de service et du salaire 
maximal moyen. Le taux de cotisation des membres du personnel varie selon leur poste et le régime. La 
Société est l’administrateur et l’employeur promoteur de deux régimes de retraite agréés à prestations 
définies qui sont capitalisés. De plus, la Société maintient un régime complémentaire de retraite (le « régime 
complémentaire ») qui n’est pas capitalisé. L’obligation nette de la Société au titre des régimes de retraite 
à prestations définies est calculée séparément pour chacun des régimes, au moyen d’une estimation du 
montant des avantages futurs que les membres du personnel ont gagnés en contrepartie des services 
rendus pendant la période en cours et les périodes antérieures; le montant de ces avantages est actualisé 
en vue de déterminer sa valeur actualisée. 

i) Le régime de retraite de NAV CANADA (le « régime ») a été créé le 1er novembre 1996 afin de 
procurer des prestations de retraite aux membres du personnel de la Société. Le régime a été 
constitué aux termes d’une entente conclue avec le gouvernement fédéral afin de continuer d’offrir 
des prestations de retraite et d’autres avantages aux membres du personnel qui ont fait le passage 
de la fonction publique à la Société. 

Le régime est un régime à prestations définies offert à la quasi-totalité des membres salariés du 
personnel de la Société. Le régime est inscrit aux termes de la Loi de 1985 sur les normes des 
prestations de pension (« LNPP »), du Canada. Depuis le 1er janvier 2009, le régime comprend 
deux parties : la partie A est la partie contributive qui offre des prestations aux termes du régime 
initial, et la partie B est la partie non contributive offerte a) de façon obligatoire à tous les nouveaux 
gestionnaires embauchés après le 1er janvier 2009; b) à tous les nouveaux membres du personnel 
représentés par six des huit syndicats à partir du 1er janvier 2014; et c) à tous les nouveaux 
membres du personnel représentés par les deux syndicats restants à partir respectivement du 
1er octobre 2014 et du 1er décembre 2014. Avant ces dates d’entrée en vigueur, la participation à 
la partie B était volontaire pour les membres du personnel représentés par ces syndicats. 

Aux termes du régime, les cotisations sont versées par ses membres (partie A seulement) et la 
Société, qui est le promoteur du régime. Les membres de la partie A du régime cotisent à des taux 
prédéterminés. La Société doit cotiser la partie restante de la capitalisation nécessaire pour la 
partie A et la partie B de manière à s’assurer que les prestations seront versées dans leur 
intégralité. La détermination de la valeur de ces prestations se fonde sur une évaluation actuarielle 
annuelle aux fins de la capitalisation effectuée en date du 1er janvier. 
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13. Avantages du personnel (suite) 
a) Caractéristiques des régimes à prestations définies (suite) 

Le régime fournit, aux termes de la partie A et de la partie B, des prestations fondées sur les 
services ouvrant droit à pension et les gains ouvrant droit à pension moyens des six meilleures 
années (cinq années pour les membres représentés par l’ACCTA/Unifor) précédant le départ en 
retraite ou la fin de contrat de travail. Les prestations sont diminuées à 65 ans du fait de l’intégration 
des prestations du Régime de pensions du Canada (« RPC ») ou du Régime de rentes du Québec 
(« RRQ »). Les deux parties du régime ont des méthodes de calcul différentes qui comprennent les 
droits à prestations, l’intégration du RPC ou de la RRQ et les réductions en raison de départs à la 
retraite anticipés. Un régime complémentaire distinct a été mis en place par la Société afin de 
fournir des prestations qui sont supérieures au montant maximal permis en vertu de la LIR au titre 
des régimes de retraite agréés.  

Les prestations sont indexées intégralement pendant la retraite en fonction des augmentations de 
l’indice des prix à la consommation pour les membres de la partie A et sur une base ad hoc pour 
les membres de la partie B. 

L’objectif de placement du régime est d’assurer la sécurité des prestations promises aux termes du 
régime à un coût raisonnable. Afin d’atteindre cet objectif, le régime a adopté une stratégie de 
placement axée sur les passifs. La stratégie cherche à réduire et à gérer la disparité du risque de 
taux d’intérêt et du risque d’inflation entre les actifs et les passifs du régime et de trouver un équilibre 
entre le risque et les avantages lors du choix de la composition de l’actif à long terme. 

ii) La Société maintient aussi le régime de retraite de la haute direction de NAV CANADA, lequel est 
un régime à prestations définies non contributif destiné à certains membres de la haute direction 
de la Société. Ce régime est également inscrit aux termes de la LNPP. Les membres n’ont pas à 
verser de cotisations au régime et il ne leur est pas permis de le faire, sauf pour ce qui est des 
cotisations transférées directement lors de l’adhésion au régime ou des paiements par les membres 
pour l’achat des années de service ouvrant droit à pension restantes aux termes de l’ancien régime 
de retraite agréé des membres (rachat de services passés). Les cotisations sont versées par la 
Société, qui est le promoteur du régime. La Société est tenue de cotiser la capitalisation nécessaire 
pour s’assurer que les prestations seront versées dans leur intégralité. La détermination de la valeur 
de ces prestations se fonde sur une évaluation actuarielle annuelle aux fins de la capitalisation. 

iii) La Société offre également d’autres avantages postérieurs à l’emploi à son personnel, y compris 
certaines prestations pour soins de santé, d’assurance-vie et des allocations de retraite aux 
retraités admissibles et à leurs personnes à charge. Les autres avantages postérieurs à l’emploi 
ne sont pas capitalisés. 

Les versements des prestations des deux régimes de retraite à prestations définies sont effectués à partir 
des fonds gérés par le fiduciaire et les versements de prestation du régime complémentaire et des autres 
régimes d’avantages postérieurs à l’emploi non capitalisés sont effectués par la Société à mesure que les 
obligations de paiement des prestations deviennent exigibles. Les actifs au titre des régimes de retraite à 
prestations définies sont détenus en fiducie et sont régis par le Règlement sur les normes de prestation de 
pension. Le comité de retraite, un comité du conseil, supervise la gestion des placements des actifs des 
régimes et l’administration des régimes de retraite de la Société, ce qui comprend les deux régimes de 
retraite à prestations définies agréés et le régime complémentaire de la Société. 

Le 22 septembre 2020, la Société a fait part de changements qu’elle entend apporter à la partie A du régime. 
À compter du 1er avril 2022, tous les services ouvrant droit à pension futurs des membres de la direction, 
lesquels sont actuellement enchâssés dans la partie A, seront désormais comptabilisés aux termes de la 
partie B. Les dispositions de la partie B s’appliqueront également aux cadres qui participent à l’heure 
actuelle au régime de retraite de la haute direction de NAV CANADA à partir de la même date. 
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13. Avantages du personnel (suite) 
b) Exigences en matière de capitalisation des régimes de retraite 

Les évaluations actuarielles aux fins de capitalisation des régimes de retraite sont menées tous les ans au 
1er janvier et doivent être déposées auprès du Bureau du surintendant des institutions financières du 
Canada (« BSIF ») au plus tard au mois de juin de la même année. L’évaluation aux fins de capitalisation 
datée du 1er janvier 2020 a été déposée auprès du BSIF en septembre 2020, conformément au report des 
échéances de production accordé par le BSIF en réaction à la pandémie de COVID-19. 

Les cotisations aux régimes de retraite en fonction de l’hypothèse de la continuité de l’exploitation sont 
fondées sur les évaluations actuarielles effectuées en date du 1er janvier 2020, une fois ces évaluations 
déposées, avec ajustement rétroactif au début de l’année civile. La réglementation qui régit la capitalisation 
des régimes de retraite au palier fédéral nécessite que des évaluations actuarielles soient effectuées tant 
sur une base de continuité de l’exploitation que selon l’approche de solvabilité. Les évaluations actuarielles 
effectuées en date du 1er janvier 2020 présentaient un excédent de 933 $ (738 $ au 1er janvier 2019) en 
fonction de l’hypothèse de la continuité de l’exploitation et un déficit de solvabilité réglementaire de 192 $ 
(164 $ au 1er janvier 2019). 

Les cotisations de la Société à ses régimes de retraite à prestations définies se présentaient comme suit. 

 Exercices clos les 31 août 
 2020  2019 
Régime de retraite capitalisé      

Coûts des services rendus au cours de la période selon l’hypothèse de la 
continuité de l’exploitation 91 $  93 $ 

Régime de retraite non capitalisé 3   2  
Autres régimes à prestations définies non capitalisés 9   6  

Moins les montants capitalisés (5)   (3)  
 98 $  98 $ 

Selon les prévisions préliminaires actuelles reposant sur l’hypothèse de la continuité de l’exploitation, la 
Société s’attend à verser des cotisations aux régimes de retraite de 105 $ pour l’exercice 2021 et aucun 
paiement spécial en trésorerie n’est prévu. 

La période de capitalisation des déficits de solvabilité est fixée à cinq ans et les déficits antérieurs sont 
consolidés de façon permanente dans le calcul des paiements spéciaux de solvabilité, ce qui permet un 
nouveau départ chaque année. La capitalisation des déficits de solvabilité est établie en fonction de la 
moyenne des ratios de solvabilité sur les trois années consécutives les plus récentes (déficit de solvabilité 
réglementaire). 

Le 15 avril 2020, le ministère des Finances a annoncé un moratoire relatif aux paiements spéciaux de la 
solvabilité qui est entré en vigueur le 27 mai 2020. Suivant ce moratoire, les répondants de régimes de 
retraite à prestations définies ne sont pas tenus d’effectuer les paiements spéciaux de solvabilité exigibles 
pour les mois de mars à novembre 2020. 

La Société peut répondre aux exigences en matière de capitalisation des régimes de retraite en fonction de 
la solvabilité par le biais de lettres de crédit ou de cotisations en trésorerie, le plafond des lettres de crédit 
autorisé étant fondé sur une proportion de 15 % des passifs au titre de la solvabilité. Au 31 août 2020, la 
Société avait mis en place des lettres de crédit totalisant 533 $ pour répondre à ses exigences en matière 
de capitalisation cumulative des régimes de retraite, y compris une somme de 19 $ pour l’exercice 2020. 
Les lettres de crédit en cours représentent 7 % des passifs de solvabilité. 

Le montant des cotisations exigées de la Société ainsi que des lettres de crédit supplémentaires au cours 
des exercices futurs dépendra de l’évolution des actifs des régimes de retraite, des taux d’actualisation et 
d’autres hypothèses qui seront utilisés dans le cadre des évaluations actuarielles futures pour déterminer 
les passifs des régimes, de même que de toute modification quant à la conception des régimes de retraite 
ou aux exigences de capitalisation qui pourrait être promulguée.  
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13. Avantages du personnel (suite) 
c) Variations des régimes de retraite à prestations définies et des autres régimes d’avantages postérieurs à 

l’emploi 

Les variations dans les régimes de retraite à prestations définies et les autres régimes d’avantages 
postérieurs à l’emploi aux 31 août sont les suivantes. 

 
Régimes de retraite à 
prestations définies  Autres régimes d’avantages 

 2020  2019  2020  2019 

Variations des obligations au titre des 
prestations            
Obligations au titre des prestations définies  

aux 31 août, exercice précédent 8 400 $  6 864 $  218 $  195 $ 
Prestations versées (232)   (215)   (9)   (6)  
Cotisations des participants aux régimes 31   33   –   –  
Coûts des services rendus au cours de la période 223   169   7   5  
Coût financier 240   257   6   7  
Perte actuarielle (gain actuariel) au titre des 

variations liées aux hypothèses 
démographiques (25)   13   1   1  

Perte actuarielle (gain actuariel) au titre des 
variations liées aux hypothèses financières (157)   1 267   1   26  

Perte actuarielle (gain actuariel) découlant des 
ajustements liés à l’expérience 89   12      (10)  

Obligations au titre des prestations définies  
aux 31 août 8 569 $  8 400 $  224 $  218 $ 

            
Variation des actifs des régimes            

Juste valeur des actifs des régimes aux 31 août, 
exercice précédent 6 443 $  6 033 $  – $  – $ 

Rendement des actifs des régimes, à l’exclusion 
des produits d’intérêts 276   269   –   –  

Produits d’intérêts 186   228   –   –  
Cotisations de l’employeur 94   95   9   6  
Cotisations des participants aux régimes 31   33   –   –  
Prestations versées (232)   (215)   (9)   (6)  
Juste valeur des actifs des régimes aux 31 août 6 798   6 443   –   –  

            
Passif net au titre des prestations définies (1 771) $  (1 957) $  (224) $  (218) $ 
            

Passif lié aux obligations au titre des 
prestations définies non capitalisées  
aux 31 août (128) $  (144) $  (224) $  (218) $ 

Passif lié aux obligations au titre des 
prestations définies capitalisées  
aux 31 août (1 643) $  (1 813) $  – $  – $ 
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13. Avantages du personnel (suite) 
d) Évaluation de la juste valeur des actifs des régimes de retraite 

La composition des actifs des régimes par catégories principales des deux régimes de retraite capitalisés 
de la Société est la suivante. 

 31 août 2020  31 août 2019 

 
Prix cotés sur un  

marché actif  
Sans prix cotés sur 

un marché actif 
 Prix cotés sur un  

marché actif 
 Sans prix cotés sur 

un marché actif 

Titres de participation 19 %  16 %  20 %  12 % 
Titres à revenu fixe1) 0 %  38 %  0 %  39 % 
Actifs immobiliers 0 %  16 %  0 %  15 % 
Stratégies de rendement 

absolu 0 %  5 %  0 %  7 % 
Titres d’emprunt de 

sociétés privées  0 %  5 %  0 %  6 % 
Trésorerie 1 %  0 %  1 %  0 % 
 20 %  80 %  21 %  79 % 
 
1) La stratégie de placement axée sur les passifs [voir g) ci-dessous] est composée d’un portefeuille financé 

par emprunt à 1,9:1 d’obligations à rendement nominal et à rendement réel en position acheteur du 
Canada. L’effet de levier est réalisé principalement au moyen des ententes de vente et de rachat. Au 
31 août 2020, la stratégie correspondait à 29 % de l’actif net des régimes assorti d’un financement par 
emprunt fournissant une exposition supplémentaire de 26 % (21 % à l’exercice 2019). 

 
e) Hypothèses actuarielles 

Les principales hypothèses actuarielles (exprimées sous forme de moyennes pondérées) sont les 
suivantes. 

 Régimes capitalisés  Régimes non capitalisés 

 
31 août 

2020  
31 août 

2019 
 31 août 

2020 
 31 août 

2019 

Taux d’actualisation, obligations au titre des 
prestations définies 2,80 %  2,90 %  2,69 %  2,86 % 

Taux d’actualisation, charges au titre des 
prestations définies 2,90 %  3,80 %  2,86 %  3,78 % 

Augmentations de salaire futures 2,40 %  3,10 %  2,40 %  3,10 % 
Taux d’évolution des frais médicaux s. o.   s. o.   5,00 %  5,00 % 
Inflation 2,00 %  2,00 %  2,00 %  2,00 % 
 
Selon les prévisions, le taux moyen d’augmentation des salaires devrait être équivalent à celui de l’inflation, 
majoré d’un rajustement pour tenir compte des gains au mérite et des gains de productivité. Une hausse 
de 5,0 % du coût des prestations liées aux médicaments et aux autres soins de santé a été prévue pour 
l’exercice 2020 et par la suite. 
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13. Avantages du personnel (suite) 
e) Hypothèses actuarielles (suite) 

Les hypothèses concernant les taux de mortalité futurs sont fondées sur des statistiques publiées et sur les 
tables de mortalité. Aux 31 août, les durées de vie (en années) qui sous-tendent les valeurs des passifs au 
titre des régimes à prestations définies sont les suivantes. 

 2020  2019 

Longévité à l’âge de 65 ans pour les retraités actuels      
Hommes 23,0   22,9  
Femmes 24,8   24,8  

Longévité à l’âge de 65 ans pour les membres actuels du personnel âgés  
de 45 ans      
Hommes 24,0   23,9  
Femmes 25,7   25,7  

 
À la date d’évaluation annuelle du 31 août 2020, la durée moyenne pondérée de l’obligation au titre de 
prestations définies était de 19,1 années (19,2 années au 31 août 2019). 

f) Analyse de sensibilité 

L’obligation au titre des prestations définies présentée dans l’analyse de sensibilité suivante a été 
déterminée au moyen de la même méthode que celle utilisée pour calculer l’obligation au titre des 
prestations définies présentée dans l’état de la situation financière. Les hypothèses utilisées correspondent 
aux taux moyens pondérés. La méthode utilisée est cohérente quant aux périodes présentées. La sensibilité 
est calculée en modifiant une hypothèse (ou un ensemble d’hypothèses en ce qui a trait aux hypothèses à 
l’égard des hausses du salaire, de l’indexation et des prestations gouvernementales), les autres variables 
demeurant constantes. La variation réelle de l’obligation au titre des prestations définies sera probablement 
différente des résultats présentés dans le tableau puisqu’il est probable que plus d’une hypothèse 
considérée de façon indépendante sera modifiée, et que certaines hypothèses sont corrélées. 

 Variations 
des 

hypothèses
+ ou - 

 
Obligation au titre des 

prestations définies  Coût des prestations 

  

Hypothèse 
d’une 

augmentation  

Hypothèse 
d’une 

diminution  

Hypothèse 
d’une 

augmentation  

Hypothèse 
d’une 

diminution 

               
Taux d’actualisation 0,25  %  (405) $  434 $  (23) $  23 $ 
Hausses du salaire, de 

l’indexation et des prestations 
gouvernementales 0,25  %  402 $  (374) $  25 $  (23) $ 

Taux tendanciel lié aux soins de 
santé 1  %  25 $  (20) $  1 $  (1) $ 

Longévité (en années) pour les 
membres âgés de 65 ans 1  an  290 $  (290) $  14 $  (14) $ 
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13. Avantages du personnel (suite) 
  

g) Risques associés aux régimes à prestations définies 

La nature de ces obligations à l’égard des prestations expose la Société à plusieurs risques, dont le plus 
important est le risque de capitalisation. Le risque de capitalisation s’entend de la probabilité qu’un niveau 
anormalement élevé de cotisations nécessaires aux régimes de retraite soit exigé ou que d’importantes 
variations des cotisations nécessaires aux régimes de retraite se produisent. 

Des changements défavorables dans la valeur des actifs des régimes capitalisés, les rendements à long 
terme et l’inflation attendus, les taux d’intérêt et l’espérance de vie peuvent avoir une incidence importante 
sur les exigences en matière de capitalisation. Le régime capitalisé investit dans des actifs qui les exposent 
à un éventail de risques de placement. Des stratégies, des politiques et des processus sont en place pour 
gérer ces risques. Plus précisément, le risque de capitalisation est géré comme suit : 

i) les risques de taux d’intérêt et d’inflation sont gérés grâce à la mise en œuvre d’une stratégie de 
placement axé sur les passifs, laquelle met l’accent sur la réduction de la disparité des risques de taux 
d’intérêt et d’inflation entre les actifs des régimes de retraite et leurs obligations au titre des prestations; 

ii) le risque de marché, le risque de crédit et le risque de liquidité liés aux actifs des régimes de retraite 
sont gérés au moyen de la diversification au sein des différentes catégories d’actifs, de titres de 
placement, de facteurs de risques et de secteurs géographiques, tout en maintenant l’adhésion aux 
politiques et lignes directrices définies à l’égard de l’investissement et le respect des obligations en 
matière de garantie en vigueur. 

14. Dette à long terme 
Comme NAV CANADA est une société sans capital social, elle a financé par emprunts l’acquisition initiale du 
SNA et a recours à des emprunts pour ses besoins courants. Jusqu’au 21 février 2006, tous les emprunts 
étaient contractés et garantis aux termes d’un acte de fiducie cadre qui permettait à la Société de disposer 
d’une capacité d’emprunt consentie totale décroissant chaque année. Le 21 février 2006, la Société a conclu 
un nouvel acte de fiducie (l’« acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale ») qui a établi un programme 
d’emprunt non garanti. Les montants empruntés dans le cadre de ce programme sont considérés comme des 
dettes subordonnées aux termes de l’acte de fiducie cadre. La capacité d’emprunt de la Société aux termes de 
l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale ne décroît pas chaque année. De plus, il n’y a pas de 
limite aux billets pouvant être émis aux termes de l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale, pourvu 
que la Société soit en mesure de remplir un test d’endettement supplémentaire. 

a) Garantie 

L’acte de fiducie cadre établit une plateforme d’emprunt garantie par une cession des produits et du fonds 
de réserve pour le service de la dette (note 9). L’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale n’est 
pas garanti, mais il renferme un ensemble de clauses restrictives de faire et de ne pas faire semblables à 
celles de l’acte de fiducie cadre. De plus, aux termes de l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation 
générale, aucun autre emprunt ne peut être contracté aux termes de l’acte de fiducie cadre; par ailleurs, le 
montant de 850 $ au titre de la facilité de crédit bancaire consortiale de la Société [note 15 c)] garantie aux 
termes de l’acte de fiducie cadre ne peut dépasser le montant dégressif des obligations en circulation 
émises aux termes de l’acte de fiducie cadre. Au 31 août 2020, ce montant s’élevait à 425 $ et il diminuera 
de 25 $ le 1er mars de chaque année parallèlement au paiement annuel de principal sur les obligations-
recettes à amortissement de série 97-2. La tranche restante de 425 $ de la facilité de crédit de 850 $ a 
égalité de rang avec les emprunts aux termes de l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale et 
augmentera de 25 $ le 1er mars de chaque année, pour contrebalancer le déclin du montant garanti aux 
termes de l’acte de fiducie cadre. La tranche de 425 $ de la facilité de crédit ainsi que les obligations de 
série 96-3 de 250 $ et les obligations de série 97-2 de 175 $ correspondent à un total de 850 $ 
d’endettement garanti aux termes de l’acte de fiducie cadre et ont priorité de rang sur la dette aux termes 
de l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale. 
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14. Dette à long terme (suite) 
a) Garantie (suite) 

Lorsque les obligations arrivent à échéance ou sont remboursées aux termes de l’acte de fiducie cadre, 
elles peuvent être remplacées par des billets qui seront émis aux termes de l’acte de fiducie relatif aux 
billets d’obligation générale. Les emprunts contractés aux termes de l’acte de fiducie relatif aux billets 
d’obligation générale ne sont pas garantis, et leur remboursement est subordonné au paiement préalable 
des obligations contractées aux termes de l’acte de fiducie cadre et retenu jusqu’à celui-ci, à moins que la 
Société ne puisse satisfaire à un test additionnel relatif à la dette. 

b) Dette 

L’encours de la dette de la Société se composait de ce qui suit. 

 
31 août 

2020  
31 août  

2019 
Obligations et billets à payer      

Émis aux termes de l’acte de fiducie cadre      
Obligations-recettes de série 96-3 à 7,40 % échéant le 1er juin 2027 d’une 

valeur nominale de 250 $ 250 $  250 $ 
Obligations-recettes à amortissement de série 97-2 à 7,56 % échéant le 

1er mars 2027 d’une valeur nominale initiale de 500 $ 175   200  
 425   450  

      
Émis aux termes de l’acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale      

Billets d’obligation générale de série BMT 2020-1 à 2,924 % échéant le 
29 septembre 2051 d’une valeur nominale de 550 $1) 550   –  

Billets d’obligation générale de série BMT 2020-2 à 2,063 % échéant le 
29 mai 2030 d’une valeur nominale de 300 $1) 300   –  

Billets d’obligation générale de série BMT 2019-1 à 3,209 % échéant le 
29 septembre 2050 d’une valeur nominale de 250 $ 250   250  

Billets d’obligation générale de série BMT 2018-1 à 3,293 % échéant le 
30 mars 2048 d’une valeur nominale de 275 $ 275   275  

Billets d’obligation générale de série BMT 2016-1 à 3,534 % échéant le 
23 février 2046 d’une valeur nominale de 250 $ 250   250  

Billets d’obligation générale de série BMT 2011-1 à 4,397 % échéant le 
18 février 2021 d’une valeur nominale de 250 $ 250   250  

 1 875   1 025  
Total des obligations et billets à payer 2 300   1 475  

Ajustements visant à tenir compte des frais de financement différés et des 
escomptes (12)   (7)  

Valeur comptable du total des obligations et billets à payer 2 288   1 468  
Moins la partie courante de la dette à long terme2) (275)   (25)  

Total de la dette à long terme 2 013 $  1 443 $ 

1) Le 29 mai 2020, la Société a émis des billets d’obligation générale de 850 $ en deux séries, soit les 
billets d’obligation générale de série BMT 2020-1 d’une valeur de 550 $ assortis d’un taux d’intérêt 
annuel de 2,924 % et échéant le 29 septembre 2051 et les billets d’obligation générale de série 
BMT 2020-2 d’une valeur de 300 $ assortis d’un taux d’intérêt annuel de 2,063 % et échéant le 
29 mai 2030. 

2) La partie courante de la dette à long terme a trait aux billets d’obligation générale de série BMT 2011-1 
de 250 $ échéant le 18 février 2021 et au versement annuel de 25 $ relatif à l’amortissement exigible 
sur les obligations-recettes à amortissement de série 97-2.  
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14. Dette à long terme (suite) 
b) Dette (suite) 

Les obligations et les billets à payer sont remboursables en tout temps, en totalité ou en partie, au gré de la 
Société, à la valeur nominale ou au taux de rendement des obligations canadiennes majoré de la prime de 
remboursement, selon le plus élevé des deux. Les obligations de série 97-2 sont des obligations à 
amortissement; elles sont remboursables en 20 versements de principal annuels consécutifs de 25 $ exigibles 
le 1er mars de chaque année jusqu’à leur échéance le 1er mars 2027. 

Au 31 août 2020, la Société respectait toutes les clauses restrictives de l’acte de fiducie cadre et de l’acte 
de fiducie relatif aux billets d’obligation générale. 

Au 31 août 2020, outre l’émission des billets d’obligation générale de 850 $, la Société avait prélevé 223 $ 
sur sa facilité de crédit consortiale. Le produit net tiré de ces billets sert aux besoins généraux de la Société, 
y compris le remboursement des sommes prélevées sur la facilité de crédit consortiale, ce qui lui permettra 
d’accroître ses réserves de liquidités. 

Pour obtenir des informations sur l’exposition de la Société aux risques de taux d’intérêt et de liquidité, se 
reporter à la note 15. 

15. Instruments financiers et gestion des risques financiers 
Sommaire des instruments financiers 

Les instruments financiers constatés à la juste valeur à l’état consolidé de la situation financière sont classés 
selon une hiérarchie des justes valeurs qui reflète le caractère observable des données utilisées dans le cadre 
de leur évaluation. La hiérarchie des justes valeurs se compose des niveaux suivants. 

Niveau 1 Prix (non ajustés) cotés sur des marchés actifs pour des actifs ou des passifs identiques 
auxquels la Société peut accéder à la date d’évaluation; 

Niveau 2 Données autres que les prix cotés visés au niveau 1, qui sont observables pour l’actif ou 
le passif concerné, soit directement (à savoir des prix) ou indirectement (à savoir des 
données dérivées de prix); 

Niveau 3 Données relatives aux actifs ou aux passifs qui ne sont pas fondées sur des données de 
marché actif observables (données non observables). 

La Société constate les transferts entre les niveaux de la hiérarchie des justes valeurs au début de l’exercice 
où les transferts ont lieu. 

La juste valeur est définie comme étant le prix qui serait reçu pour la vente d’un actif ou payé pour le transfert 
d’un passif lors d’une transaction normale entre des intervenants du marché à la date d’évaluation. La juste 
valeur est une valeur de sortie, que cette valeur soit directement observable ou estimée selon une autre 
technique d’évaluation. Le calcul de la juste valeur estimative est fondé sur les conditions du marché à une date 
précise, et pourrait par conséquent ne pas être indicateur des justes valeurs futures. 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Sommaire des instruments financiers (suite) 

Le tableau suivant présente la valeur comptable des instruments financiers de la Société par catégories de 
classement et comprend le classement dans la hiérarchie des justes valeurs de chaque instrument financier. À 
l’exception de la dette à long terme, la valeur comptable de tous les instruments financiers de la Société 
s’approche de leur juste valeur. 

 31 août 2020 

 
Coût  

amorti  

Juste valeur  
par le biais du  

résultat net  

Hiérarchie  
des justes 

valeurs 
Actifs financiers        

Trésorerie et équivalents de trésorerie1) 689 $  – $   
Débiteurs et autres 73   –    
Placements courants        

Placements à court terme2) 145       
Fonds de réserve pour le service de la dette 73   –    

Placement sous forme d’actions privilégiées3) –   336   Niveau 3 
Prêt consenti à une partie liée 3   –    
Autres actifs non courants        

Créances à long terme 1   –    
 984 $  336 $   

        

Passifs financiers        
Emprunt bancaire4) 223 $  – $   
Fournisseurs et autres créditeurs        

Dettes fournisseurs et charges à payer 255   –    
Passifs dérivés5) –   3    

Dette à long terme (y compris la partie courante)        
Obligations et billets à payer6) 2 288   –   Niveau 2 

Passifs dérivés à long terme5) –   1    
Obligation locative (y compris la partie courante)7) 6   –    
 2 772 $  4 $   
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Sommaire des instruments financiers (suite)  

 31 août 2019 

 Coût amorti  

Juste valeur par 
le biais du 
résultat net  

Hiérarchie des 
justes valeurs 

Actifs financiers        
Trésorerie et équivalents de trésorerie2) 30 $  – $   
Débiteurs et autres 94   –    
Placements courants        

Fonds de réserve pour le service de la dette 72   –    
Autres actifs courants        

Actifs dérivés5) –   1   Niveau 2 
Placement sous forme d’actions privilégiées3) –   439   Niveau 3 
Prêt consenti à une partie liée 3   –    
Autres actifs non courants        

Créances à long terme 1   –    
 200 $  440 $   

        
Passifs financiers        

Emprunt bancaire4) 8 $  – $   
Fournisseurs et autres créditeurs        

Dettes fournisseurs et charges à payer 233   –    
Passifs dérivés5) –   1   Niveau 2 

Dette à long terme (y compris la partie courante)        
Obligations et billets à payer6) 1 468   –   Niveau 2 

 1 709 $  1 $   
 

1) Au 31 août 2020, la trésorerie et les équivalents de trésorerie comprenaient des instruments très liquides de 
430 $ dont l’échéance initiale est de moins de trois mois (5 $ au 31 août 2019). 

2) Les placements à court terme sont des instruments, à savoir des bons du Trésor du gouvernement du 
Canada, qui permettent de dégager un revenu selon un taux fixe moyen de 0,24 % et dont l’échéance initiale 
est de plus de trois mois. 

3) Cet instrument est comptabilisé à la juste valeur selon la méthode d’évaluation décrite à la note 12. 
4) Cet emprunt bancaire correspond à un prélèvement effectué sur la facilité de crédit consortiale de la Société 

sous la forme d’une acceptation bancaire et il est assorti d’un taux d’actualisation fondé sur le taux Canadian 
Dollar Offered Rate majoré de la marge applicable. 

5) Les actifs et passifs dérivés courants et non courants sont inscrits à la juste valeur déterminée en fonction 
des taux de change en vigueur sur le marché et des taux d’intérêt à la date de clôture. 

6) La juste valeur des obligations et des billets à payer de la Société est classée au niveau 2 de la hiérarchie 
des justes valeurs, étant donné qu’elle est établie selon les cours vendeur en vigueur sur le marché 
secondaire à la date de clôture. Au 31 août 2020, la juste valeur s’établissait à 2 659 $ (1 771 $ au 
31 août 2019), compte tenu des intérêts courus de 27 $ (20 $ au 31 août 2019). 

7) L’obligation locative est évaluée selon les flux de trésorerie actualisés à l’aide du taux d’emprunt marginal 
de la Société. 

Il n’y a eu aucun transfert entre les niveaux de la hiérarchie des justes valeurs depuis le 31 août 2019.  
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Instruments financiers de niveau 3 

Le tableau qui suit résume l’évolution de la juste valeur du placement de la Société sous forme d’actions 
privilégiées d’Aireon, qui est classé au niveau 3. 

 2020  2019 

Juste valeur aux 31 août  439 $  418 $ 
Diminution nette de la juste valeur1) (100)   12  
Incidence du change2) (3)   9  

Juste valeur aux 31 août 336 $  439 $ 

1) La diminution nette de la juste valeur comprend des produits de dividendes accumulés et elle est prise en 
compte au poste « Autres charges financières » de l’état consolidé du résultat net. La réduction de la juste 
valeur du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon est expliquée à la note 12. 

2) Ce montant est inclus dans le poste « Autres profits nets » de l’état consolidé du résultat net. 

En ce qui a trait à la juste valeur du placement sous forme d’actions privilégiées d’Aireon, les changements qu’il 
est raisonnable de supposer qu’une des données non observables importantes pourrait subir à la date de 
clôture, toute autre donnée demeurant constante, auraient les effets suivants sur le résultat net. 

 
  Augmentation  Diminution 
Nombre d’années au cours desquelles des flux de trésorerie sont 

attendus (variation d’un an)  (39) $  52 $ 
Taux d’actualisation ajusté en fonction du risque (variation de 1 % 

– 100 points de base)  (39) $  39 $ 
 

Instruments financiers dérivés 

À l’occasion, la Société détient des swaps de taux d’intérêt à terme et instruments à terme sur obligations ainsi 
que des contrats de change à terme pour couvrir les risques liés aux fluctuations des taux de change et des 
taux d’intérêt. Le calendrier ainsi que la façon dont la Société gère ces risques varient pour chaque élément 
selon son évaluation du risque et des autres possibilités de gérer le risque. Les paragraphes suivants offrent 
des renseignements sur les instruments financiers dérivés auxquels la Société a appliqué la comptabilité de 
couverture. 

1) La Société détient 13 contrats de change à terme d’une valeur notionnelle totale de 43 $ US (59 $ CA) 
servant à couvrir les versements mensuels à Aireon relatifs aux frais de surveillance par satellite pour 
l’exercice 2021. Le taux contractuel moyen est de 1,37151. La valeur comptable de ces contrats était de 3 $ 
au 31 août 2020 et figure dans les passifs courants. 

Au 31 août 2019, la Société détenait 13 contrats à terme visant l’achat d’un total de 30 $ US (39 $ CA) et le 
taux moyen était de 1,30202. La valeur comptable de ces contrats était de 1 $ au 31 août 2019 et figure 
dans les autres actifs courants. 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Instruments financiers dérivés (suite) 
2) La Société détient quatre contrats de change à terme d’une valeur notionnelle d’environ 2 $ chacun visant 

l’achat d’un total de 6 $ US (9 $ CA) servant à couvrir les paiements des primes d’assurance de la Société 
pour l’exercice 2021. Le taux contractuel moyen est de 1,37716. La valeur comptable de ces contrats était 
de néant au 31 août 2020. 

Au 31 août 2019, la Société détenait 4 contrats à terme visant l’achat d’un total de 6 $ US (8 $ CA) et le taux 
moyen était de 1,31142. La valeur comptable de ces contrats était de néant au 31 août 2019. 

Les relations de couverture de la Société pourraient donner lieu à de l’inefficacité si les transactions prévues 
ne se matérialisent pas au moment prévu ou par suite de changements au risque de contrepartie. Pour les 
exercices clos les 31 août 2020 et 2019, les dérivés désignés comme couvertures de flux de trésorerie étaient 
considérés comme totalement efficaces et aucune inefficacité n’a été comptabilisée dans le résultat net. 

  
31 août 
2020  

31 août 
2019 

Profit net (perte nette) sur les dérivés désignés comme couvertures de 
flux de trésorerie       
Contrats de change à terme  (4) $  1 $ 
Contrat à terme sur obligations  –   (12)  

  (4) $  (11) $ 

Gestion des risques financiers 

La Société est exposée à plusieurs risques du fait qu’elle détient des instruments financiers. Ce qui suit est une 
description de ces risques et de la façon dont ils sont gérés. 

a) Risque de marché 

Le risque de marché s’entend du risque que la juste valeur ou les flux de trésorerie futurs d’un instrument 
financier fluctuent en raison des variations des cours du marché. Le risque de marché se compose de 
trois sortes de risques : le risque de taux d’intérêt, le risque de change et le risque lié à d’autres prix. 
L’objectif de la gestion du risque de marché est de maintenir l’exposition au risque de marché à l’intérieur 
de paramètres acceptables, tel qu’il est énoncé dans la politique de la Société en matière de trésorerie 
approuvée par le conseil. 

  



NAV CANADA 
Notes afférentes aux états financiers consolidés 

Aux 31 août 2020 et 2019 et pour les exercices clos à ces dates 
(en millions de dollars) 

 

107 

15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Gestion des risques financiers (suite) 

a) Risque de marché (suite) 

i) Risque de taux d’intérêt 

Le risque de taux d’intérêt s’entend du risque que la juste valeur ou les flux de trésorerie futurs d’un 
instrument financier fluctuent en raison des variations des taux d’intérêt du marché. 

Le tableau suivant présente un sommaire des actifs et des passifs financiers exposés au risque de 
taux d’intérêt. 

  
31 août 
2020  

31 août 
2019 

Actifs financiers à taux variables       
Trésorerie et équivalents de trésorerie  259 $  25 $ 
Placements dans le fonds de réserve pour le service de la 

dette  73   72  
Total des actifs financiers à taux variables  332 $  97 $ 
       
Actifs financiers à taux fixes       

Trésorerie et équivalents de trésorerie  430 $  5 $ 
Placements à court terme  145   –  

Total des actifs financiers à taux fixes  575 $  5 $ 
       
Passifs financiers à taux variables       

Emprunt bancaire  223 $  8 $ 
       
Passifs financiers à taux fixes       

Obligations et billets à payer1)  2 288 $  1 468 $ 
 

1) Les obligations et les billets à payer comprennent les parties courantes et non courantes. 

Les instruments compris dans la trésorerie et les équivalents de trésorerie et dans le fonds de réserve 
pour le service de la dette de la Société portent intérêt aux taux variables en vigueur sur le marché. 
Une baisse des taux d’intérêt mènerait à un recul des produits touchés sur ces instruments. Une 
variation de 100 points de base des taux d’intérêt variables donnerait lieu à un écart annuel d’environ 
1 $ dans le résultat net de la Société avant les ajustements au titre de la stabilisation des tarifs (1 $ au 
31 août 2019). 

La Société ne comptabilise pas les actifs ou passifs financiers à taux fixes désignés comme étant à la 
juste valeur par le biais du résultat net. Ainsi, l’incidence de toute variation des taux d’intérêt à la date 
de clôture sur les actifs ou passifs à taux fixes n’aurait pas d’effet sur le résultat ou les capitaux propres 
de la Société. 
 
Le risque de taux d’intérêt lié aux emprunts à long terme de la Société portant intérêt à taux fixe découle 
de la fixation d’un nouveau taux à l’échéance du titre d’emprunt et du refinancement de la dette. La 
Société réduit cette source de risque de taux d’intérêt en étalant les échéances des emprunts sur des 
périodes allant jusqu’à 2051 de sorte que seule une tranche de l’encours de la dette arrivera à 
échéance dans un exercice donné. De plus, la Société a conclu des ententes selon le modèle de 
l’International Swaps and Derivatives Association. La Société n’avait conclu aucun contrat sur dérivés 
pour gérer le risque de taux d’intérêt au 31 août 2020. 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Gestion des risques financiers (suite) 

a) Risque de marché (suite) 

ii) Risque de change 

La Société est exposée au risque de change sur les ventes et les achats qui sont libellés dans des 
monnaies autres que la monnaie fonctionnelle de la Société. Toutefois, la Société facture et perçoit la 
vaste majorité de ses produits en dollars canadiens et elle engage également des charges 
d’exploitation et des dépenses d’investissement principalement en dollars canadiens. Dans certains 
cas, la Société a recours à des contrats de change à terme pour réduire le risque auquel elle est 
exposée sur des ententes contractuelles en devises. La plus grande partie de l’exposition au risque de 
change de la Société se rapporte au dollar américain ($ US). La Société n’est pas exposée à un risque 
important lié aux autres devises. 

Le tableau suivant illustre l’exposition au risque de change de la Société relativement au dollar 
américain. 

 
31 août  
2020  

31 août  
2019 

 $ CA  $ US  $ CA  $ US 

Actifs financiers            
Courants            

Trésorerie et équivalents de trésorerie 6 $  5 $  4 $  3 $ 
Débiteurs et autres  –   –   3   2  

Non courants            
Placement sous forme d’actions privilégiées 336   258   439   330  
Autres actifs non courants 1   1   1   1  

 343 $  264 $  447 $  336 $ 

Passifs financiers            
Courants            

Fournisseurs et autres créditeurs 10 $  7 $  2 $  1 $ 
            

Exposition nette 333 $  257 $  445 $  335 $ 

La Société désigne certains de ses contrats à terme comme des instruments de couverture des flux 
de trésorerie afin de couvrir l’exposition de la Société aux répercussions des fluctuations des taux de 
change. Au 31 août 2020, des contrats à terme de 3 $ (juste valeur) avaient été désignés par la Société 
comme instruments de couverture des flux de trésorerie. Pour plus d’information, il y a lieu de se 
reporter à la section « Instruments financiers dérivés ». Le tableau ci-dessus ne tient pas compte de 
ces instruments. 

La sensibilité aux taux de change s’entend du montant net de l’exposition aux fluctuations des taux de 
change à la date de clôture, déduction faite des couvertures du risque de change. 

Au 31 août 2020, si le dollar canadien s’était apprécié ou déprécié de 10 % par rapport au dollar 
américain, toutes les autres variables demeurant constantes, le résultat net, compte non tenu du 
mouvement net des comptes de report réglementaires, aurait subi une variation de 31 $ (40 $ au 
31 août 2019). 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Gestion des risques financiers (suite) 

a) Risque de marché (suite) 

iii) Autre risque de prix 

La juste valeur du placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon a été déterminée 
selon le modèle des flux de trésorerie actualisés. La juste valeur estimative du placement pourrait 
changer au cours des périodes à venir. Tout changement de la sorte pourrait être important et serait 
pris en compte dans l’état du résultat net à mesure qu’il surviendrait. Une analyse de sensibilité à 
l’égard des modifications apportées aux données non observables employées dans l’évaluation est 
présentée dans la section précédente « Instruments financiers de niveau 3 ». 

Aireon offre une capacité de surveillance par satellite mondiale aux fournisseurs de services de 
navigation aérienne du monde entier. Les risques suivants ont été relevés en ce qui concerne le 
placement de la Société sous forme d’actions privilégiées d’Aireon. 

• L’amenuisement de la circulation aérienne partout dans le monde à cause de la pandémie de 
COVID-19 et des restrictions de voyage qui ont été imposées. 

• Les prévisions selon lesquelles la circulation aérienne ne reviendra pas aux niveaux pré-
pandémie de COVID-19 avant un certain temps, ce qui aura une incidence sur les produits 
d’Aireon, étant donné que ses services sont facturés en fonction du volume et tiennent compte 
des mouvements d’aéronefs. 

• Le fait que la Société s’attend à ce que le versement de dividendes auxquels elle a droit soit 
retardé. 

b) Risque de crédit 

Le risque de crédit s’entend du risque qu’une partie à un instrument financier cause une perte financière à 
l’autre partie du fait qu’elle omette de s’acquitter de son obligation. Le risque de crédit maximal auquel la 
Société était exposée au 31 août 2020 représente la valeur comptable de la trésorerie, des débiteurs, des 
fonds de réserve, des placements et des contrats à terme visant l’achat ou la vente de devises. 

Le fonds de réserve pour le service de la dette et les équivalents de trésorerie, le cas échéant, sont placés 
conformément à la politique de placement restrictive de la Société pour gérer le risque de crédit. La Société 
n’investit que dans des obligations à court terme, généralement pour des périodes d’au plus 90 jours. La 
Société limite ses placements à des obligations du gouvernement fédéral, de certains gouvernements 
provinciaux ou d’entités bénéficiant d’une garantie du gouvernement fédéral ou provincial ou, encore, à 
d’autres obligations d’entités dont la cote de solvabilité attribuée par au moins deux agences de notation du 
crédit se situe parmi les deux meilleures catégories en ce qui concerne la dette à long terme ou parmi la 
meilleure catégorie en ce qui concerne la dette à court terme. La Société n’investit pas dans des instruments 
qui sont exposés à un risque lié aux actifs synthétiques sous-jacents. Le portefeuille de la Société est 
diversifié et comporte des limites exprimées en dollars et en pourcentage qui s’appliquent aux contreparties. 
Aucun placement de la Société en trésorerie et en équivalents de trésorerie ou dans le fonds de réserve 
pour le service de la dette n’est en souffrance. Les placements sont tous assortis de cotes de crédit à long 
terme de AAA ou de AA ou de la catégorie la plus élevée des cotes de crédit à court terme. Selon les taux 
de défaillance et les ratios de perte applicables à des obligations de première qualité dont les échéances 
sont similaires, aucune correction de valeur pour pertes n’est considérée comme importante et, par 
conséquent, aucune n’a été comptabilisée. 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Gestion des risques financiers (suite) 

b) Risque de crédit (suite) 

Les débiteurs se composent principalement de comptes clients à court terme qui ont lieu dans le cours 
normal des activités. La Société fournit des services de navigation aérienne à divers exploitants d’aéronefs, 
notamment à des transporteurs aériens commerciaux canadiens et internationaux ainsi qu’à des exploitants 
de petits aéronefs d’aviation générale. La Société surveille les limites de crédit et le respect des modalités 
de paiement afin de gérer le risque de perte sur créances. La Société a établi une limite de crédit maximale 
de 4 $ pour les clients les plus importants auxquels elle fournit des services de navigation aérienne et elle 
dispose d’autres mesures de contrôle du crédit qui réduisent son risque de crédit. Les modalités générales 
de paiement de la Société prévoient des périodes de paiement de trente jours pour les services de 
navigation aérienne et des périodes de paiement pouvant aller jusqu’à quarante-cinq jours pour d’autres 
types de services. Des périodes de paiement plus brèves sont imposées lorsque les circonstances 
concernant le client le justifient. Les politiques de crédit de la Société font en sorte également d’exiger des 
paiements à l’avance ou d’obtenir une sûreté satisfaisante dans certains cas. 

La Société constitue une provision pour créances douteuses qui représente son estimation des pertes de 
crédit attendues pour la durée de vie qui devraient être subies à l’égard des débiteurs. La correction de 
valeur pour pertes de la Société n’est pas importante et se rapporte essentiellement aux services de 
navigation aérienne fournis aux exploitants de petits aéronefs d’aviation générale. Au 31 août 2020, il n’y 
avait aucun solde considérable en souffrance mais non douteux, et la provision pour créances douteuses 
n’était pas considérable. 

 
31 août 
2020  

31 août 
2019 

 Solde brut  

Correction 
de valeur 

pour pertes  Solde net  Solde net 

0 à 30 jours 38 $  – $  38 $  72 $ 
31 à 60 jours 7   –   7   2  
61 à 90 jours 1   –   1   1  
Plus de 91 jours 5   –   5   (1)  
Total 51 $  – $  51 $  74 $ 
 

Il n’y a eu aucun changement important à la provision pour créances douteuses de la Société au cours de 
l’exercice clos le 31 août 2020. 

c) Risque de liquidité 

S’entend du risque de liquidité le risque que la Société ne soit pas en mesure de s’acquitter de ses 
obligations financières à mesure qu’elles arrivent à échéance. La méthode que préconise la Société pour 
gérer ses liquidités consiste à évaluer les besoins de liquidités à court terme et prévus autant dans des 
conditions normales que dans des conditions difficiles afin de s’assurer qu’elle maintient des réserves 
suffisantes de trésorerie et d’équivalents de trésorerie, ou des marges non utilisées suffisantes sur sa facilité 
de crédit consentie, pour répondre aux exigences de liquidité à court et à long terme. Aux termes de son 
acte de fiducie cadre et de son acte de fiducie relatif aux billets d’obligation générale, la Société est tenue 
de conserver un certain fonds de réserve et certains niveaux de trésorerie, tel qu’il est expliqué à la note 14. 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Gestion des risques financiers (suite) 

c) Risque de liquidité (suite) 

La Société dispose d’une facilité de crédit renouvelable auprès d’un consortium d’institutions financières 
canadiennes de même que des facilités de lettres de crédit distinctes aux fins de la capitalisation des 
régimes de retraite. Les facilités de crédit ont été utilisées comme suit. 

 
31 août 
2020 

Facilités de crédit   
Facilité de crédit conclue avec un consortium d’institutions financières canadiennes1), 2) 850 $ 
Facilités de lettres de crédit aux fins de la capitalisation des régimes de retraite3) 540  

Total des facilités de crédit disponibles 1 390  
Moins les lettres de crédit en cours aux fins de la capitalisation des régimes de 

retraite3) 533  
Moins les lettres de crédit en cours à d’autres fins2) 2  
Moins l’emprunt bancaire 223  

Capacité d’emprunt consentie inutilisée  632  
Moins les sommes affectées au fonds de réserve pour l’exploitation et l’entretien4) 275  

Facilités de crédit disponibles pouvant être utilisées sans restriction 357 $ 
 
1) La facilité de crédit consentie par un consortium d’institutions financières canadiennes d’un montant de 

850 $ est constituée de deux tranches de montants égaux échéant le 12 septembre 2022 et le 
12 septembre 2024, respectivement. La convention relative à la facilité de crédit prévoit des emprunts 
à divers taux d’intérêt fondés sur certains taux de référence, plus précisément le taux préférentiel et le 
taux des acceptations bancaires au Canada, ainsi que sur la cote de crédit de la Société au moment 
du prélèvement. Une commission d’utilisation est également exigible pour les emprunts supérieurs à 
25 % du montant disponible. La Société est tenue de payer des commissions d’engagement qui sont 
tributaires de sa cote de crédit. Au 31 août 2020, la Société respectait les clauses restrictives de la 
facilité de crédit. 

2) Au 31 août 2020, un montant de 2 $ avait été prélevé sur la facilité de crédit renouvelable non engagée. 
En lien avec cette facilité, une attribution de 25 $ auprès d’une institution financière canadienne a été 
effectuée aux termes de la facilité de crédit consentie de 850 $. 

3) Les facilités de lettres de crédit aux fins de la capitalisation des régimes de retraite comportent 
quatre facilités auprès d’institutions financières canadiennes, lesquelles totalisent 540 $. Deux de ces 
facilités de crédit totalisant 250 $ arriveront à échéance le 31 décembre 2020 et les autres facilités 
arriveront à échéance le 31 décembre 2021, à moins qu’elles ne soient prorogées. 
Le 15 avril 2020, le ministère des Finances a annoncé un moratoire relatif aux paiements spéciaux de 
solvabilité qui est entré en vigueur le 27 mai 2020 et qui s’appliquera au reste de l’année civile 2020. 
Suivant ce moratoire, les répondants de régimes de retraite à prestations définies ne sont pas tenus 
d’effectuer les paiements spéciaux de solvabilité exigibles pour les mois de mars à novembre 2020. Au 
31 août 2020, une tranche de 533 $ avait été prélevée aux fins de la capitalisation des régimes de 
retraite aux fins de la solvabilité. 
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15. Instruments financiers et gestion des risques financiers (suite) 
Gestion des risques financiers (suite) 
c) Risque de liquidité (suite) 

4) La Société doit conserver un fonds de réserve équivalant à au moins 25 % de ses charges d’exploitation 
et d’entretien annuelles de l’exercice précédent, telles qu’elles sont définies dans l’acte de fiducie cadre. 
Au 31 août 2020, la Société respectait cette condition au moyen de l’affectation d’une tranche inutilisée 
de 275 $ de sa facilité de crédit consentie. Si, à la clôture d’un exercice donné, le solde du fonds de 
réserve pour l’exploitation et l’entretien équivaut à moins de 25 % des charges d’exploitation et 
d’entretien de la Société pour l’exercice (avant les autres ajustements aux comptes de report 
réglementaires, les amortissements, les charges financières, les autres éléments du résultat global et 
les charges extraordinaires), la Société doit, à tout le moins, y suppléer en portant le solde du fonds au 
niveau requis au cours des quatre trimestres qui suivent au moyen de l’inclusion d’apports 
supplémentaires ou de l’affectation d’une tranche de sa facilité de crédit consentie. Le fonds de réserve 
pour l’exploitation et l’entretien peut servir à régler les charges d’exploitation et d’entretien, au besoin. 

Le 29 mai 2020, la Société a réalisé l’émission de billets d’obligation générale d’une valeur de 850 $. Le 
produit net tiré de ces billets sert à satisfaire les besoins généraux de la Société, comme le remboursement 
des emprunts sur sa facilité de crédit consortiale, ce qui lui permettra d’accroître sa réserve de liquidités. 

 
16. Engagements 

a) Paiements futurs aux termes d’engagements et de passifs financiers 

Le tableau suivant présente une analyse des échéances des flux de trésorerie contractuels non actualisés 
de la Société liés à ses passifs financiers au 31 août 2020. 

 Paiements restants – pour les exercices qui seront clos les 31 août 
 Total  2021  2022  2023  2024  2025  Par la suite 
              

Emprunt bancaire 223 $  223 $  – $  – $  – $  – $  – $ 
Dettes fournisseurs et 

charges à payer1) 231   231   –   –   –   –   –  
Passifs dérivés 4   4   –   –   –   –   –  
Dette à long terme (y 

compris la partie 
courante)2), 3) 2 300   275   25   25   25   25   1 925  

Paiements d’intérêts3) 1 478   83   78   76   74   73   1 094  
Engagement de prêt à une 

partie liée4) 14   14   –   –   –   –   –  

 4 250 $  830 $  103 $  101 $  99 $  98 $  3 019 $ 
 

1) La Société a obtenu des concessions auprès de plusieurs fournisseurs et prestataires de services, sous 
forme principalement de reports de paiements, dans le but d’atténuer les répercussions importantes de 
la pandémie de COVID-19. 

2) Les paiements représentent un principal de 2 300 $. La Société entend refinancer ses emprunts en 
principal à leurs dates d’échéance. La Société peut choisir de rembourser une partie de ces emprunts 
avec les liquidités disponibles ou d’aussi augmenter la taille d’un refinancement pour générer des 
liquidités additionnelles ou à d’autres fins, ou encore d’également racheter intégralement ou en partie 
une émission avant son échéance prévue. 
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16. Engagements (suite) 
a) Paiements futurs aux termes d’engagements et de passifs financiers (suite) 

3) De plus amples renseignements sur les taux d’intérêt et les dates d’échéance de la dette à long terme 
sont présentés à la note 14 afférente aux présents états financiers consolidés. 

4) Au cours de l’exercice 2020, la Société a conclu une entente avec Aireon en vue de fournir à celle-ci un 
prêt subordonné d’un montant d’au plus 11 $ US (14 $ CA). 

 
b) Engagements en capital 

La Société a des engagements fermes en vue de l’acquisition d’immobilisations corporelles et incorporelles 
qui s’élevaient à 108 $ au 31 août 2020 (77 $ au 31 août 2019). Le tableau suivant présente une analyse 
des échéances des engagements contractuels. 

 Paiements restants – pour les exercices qui seront clos les 31 août 
 Total  2021  2022  2023  2024  2025  Par la suite 
Engagements en capital 108 $  82 $  10 $  3 $  3 $  3 $  7 $ 

 
c) Contrats de location 

Les contrats de location de la Société lui accordent principalement le droit d’utiliser les bureaux et leur durée 
varie de deux à vingt ans. La Société a pris un engagement en ce qui a trait au contrat de location visant 
les bureaux abritant son siège social qui entrera en vigueur au cours de l’exercice qui sera clos le 
31 août 2023. L’engagement représente environ 3 $ par année et s’étendra sur 20 ans. Le contrat de 
location actuel visant les bureaux abritant le siège social arrivera à échéance le 31 octobre 2022. 

Les obligations locatives et les obligations locatives futures se présentent comme suit. 

 Paiements restants – pour les exercices qui seront clos les 31 août 
 Total  2021  2022  2023  2024  2025  Par la suite 
              

Obligations locatives 6 $  3 $  3 $  – $  – $  – $  – $ 
Obligations locatives 

futures 59   –   –   2   3   3   51  
 65 $  3 $  3 $  2 $  3 $  3 $  51 $ 
 

d)  Lettres de crédit 

Au 31 août 2020, le montant de 535 $ [note 15 c)] au titre des lettres de crédit en cours était composé d’un 
montant de 533 $ prélevé aux fins de la capitalisation des régimes de retraite aux fins de la solvabilité 
(note 13) et d’un montant de 2 $ prélevé à d’autres fins. 

17. Éventualités 
a) Éventualités de nature juridique 

La Société est partie à des procédures judiciaires dans le cours normal de ses activités. La direction ne 
prévoit pas que l’issue de l’une ou l’autre de ces procédures aura une incidence négative importante sur la 
situation financière consolidée de la Société ni sur ses résultats d’exploitation consolidés. 
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17. Éventualités (suite) 
b) Engagements d’indemnisation 

La Société n’a donné aucune garantie importante hormis les engagements d’indemnisation qu’elle conclut 
généralement dans le cours normal des activités, tel qu’il en est fait mention ci-après. Aux termes de ces 
engagements d’indemnisation, la Société est tenue d’indemniser les contreparties relativement aux coûts 
engagés et aux pertes subies en raison de divers événements. Ces indemnisations sont semblables à celles 
que la Société exige de la part de ses fournisseurs de services et de produits, ainsi qu’à celles exigées par 
d’autres sociétés du secteur de l’aviation. 

Les principaux engagements d’indemnisation de la Société sont les suivants. 

Prestation de services et ventes de systèmes 

i) La Société a conclu quatre ententes visant la vente et la maintenance de technologies qui prévoient 
l’indemnisation des contreparties pour un montant pouvant aller jusqu’à 1 000 $ pour chaque 
réclamation et au total à l’égard des pertes subies par suite d’une négligence de la Société. En outre, 
la Société a conclu une entente visant la vente et la maintenance de technologies qui prévoit 
l’indemnisation de la contrepartie jusqu’à concurrence du montant maximal de la couverture 
d’assurance de la Société aux termes du SNA. La Société possède une assurance responsabilité civile 
aux termes du SNA qui couvre ces engagements d’indemnisation. Des indemnités peuvent être 
réclamées postérieurement à l’échéance des ententes. 

ii) La Société a conclu une convention de vente qui prévoit la fourniture d’un système de gestion des 
données des services de circulation aérienne civile et la prestation de services connexes, qui 
indemniserait le cocontractant au titre du passif cumulé de la Société dans le cadre de toute 
réclamation, quelle qu’elle soit, qui pourrait survenir du fait ou dans le cadre de l’entente, jusqu’à 
concurrence d’un montant maximal. L’assurance-responsabilité de la Société couvre cet engagement 
d’indemnisation. Une indemnité peut être réclamée postérieurement à l’échéance de l’entente. 

Autres engagements 

Dans le cours normal des activités, la Société conclut des engagements d’indemnisation avec des 
contreparties dans le cadre d’opérations telles des ententes de services, de la prestation de services 
d’entretien, des ventes de systèmes, des ventes de biens, des contrats de licence, des opérations visant la 
location ou l’utilisation d’emplacements, des contrats d’apport de capital ainsi que des engagements 
d’indemnisation visant des administrateurs et des dirigeants. Aux termes de ces engagements 
d’indemnisation, la Société est tenue d’indemniser les contreparties pour les coûts engagés et les pertes 
subies en raison de divers événements tels que l’issue de litiges, la contamination de l’environnement ou 
des sanctions réglementaires pouvant frapper une contrepartie ou un tiers par suite d’une opération ou, 
dans certains cas restreints, pour les passifs découlant des actes exécutés par les indemnisés ou de leur 
négligence. Les modalités de ces engagements d’indemnisation varient en fonction de chaque contrat. 
Certains engagements d’indemnisation sont conclus pour une période illimitée et, de façon générale, ne 
prévoient aucune limite quant au montant maximal éventuel. De par leur nature, les engagements 
d’indemnisation ne permettent pas de faire une estimation raisonnable du montant global qui pourrait être 
exigé. La Société possède une assurance responsabilité civile qui couvre la plupart des engagements 
d’indemnisation mentionnés ci-dessus. 

Depuis sa création, la Société n’a fait aucun paiement important aux termes d’engagements d’indemnisation 
et aucun montant important n’a été inscrit dans les états financiers consolidés relativement à 
ces engagements. 

18. Opérations conclues avec le gouvernement du Canada 
La Société a conclu avec divers ministères et organismes du gouvernement fédéral des accords prévoyant la 
prestation de divers services, comme des services de sécurité renforcée, la prévision et l’observation des 
conditions météorologiques et des services aux installations. Ces accords prévoient des modalités qui ont été 
négociées commercialement.   
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18. Opérations conclues avec le gouvernement du Canada (suite) 
La Société a également conclu avec le ministère de la Défense nationale (le « MDN ») une convention ayant 
trait à l’échange de divers services comme le contrôle de l’espace aérien, les installations, l’information, les 
systèmes et les protocoles, pour leur bénéfice mutuel sans coûts ni charges d’importance pour l’une ou l’autre 
des parties. 

La Société est tenue par contrat d’indemniser le gouvernement du Canada à l’égard de toute perte qu’il subirait 
ou qui lui serait réclamée, et qui est couverte par l’assurance responsabilité applicable à l’aviation de la Société. 

Comme il est mentionné à la note 5, en avril 2020, la Société a déposé une demande en vue d’obtenir la SSUC 
offerte par le gouvernement du Canada afin d’aider les entreprises à conserver leur effectif dans le contexte de 
la pandémie de COVID-19. La SSUC lui a été accordée à la suite de cette demande. 

19. Transactions avec des parties liées 
Les parties liées de la Société comprennent les principaux dirigeants, les filiales, les coentreprises ainsi que les 
régimes de retraite agréés destinés aux membres du personnel. 

Les soldes et les transactions entre NAV Canada et ses filiales ont été éliminés lors de la consolidation et ne 
sont pas mentionnés dans la présente note. Les détails des transactions qui ont eu lieu entre la Société et 
d’autres parties liées figurent ci-dessous. 

Rémunération des principaux dirigeants 

Les principaux dirigeants de la Société se composent des membres du conseil et de la haute direction. La 
rémunération des principaux dirigeants incluse dans le résultat net de la Société pour les exercices clos les 31 
août se composait de ce qui suit. 

  2020  2019 

Salaires et autres avantages  7 $  6 $ 
Prestations définies, y compris les prestations de retraite   3   3  
Indemnités de fin de contrat de travail1)  4   –  
Régime incitatif à l’intention de la direction  1   2  
Autres régimes d’avantages du personnel  

à long terme  1   2  
Total de la rémunération  16 $  13 $ 

1) Le 24 août 2020, la Société annoncé des changements à son équipe de haute direction, laquelle passera 
de 13 à 9 membres à compter du 1er septembre 2020. 

Aucun prêt n’a été accordé aux principaux dirigeants au cours de l’exercice 2020. 

Transactions avec des régimes de retraite agréés 

Les transactions que la Société a conclues avec ses deux régimes de retraite agréés comportent les cotisations 
versées aux régimes et les lettres de crédit servant à la capitalisation des régimes de retraite aux fins de 
solvabilité, lesquelles sont décrites à la note 13, et le remboursement de certains frais de 14 $ par le régime 
pour l’exercice 2020 (10 $ pour l’exercice 2019). 

Transactions avec les coentreprises et les entreprises associées 

Comme il a été souligné à la note 12, la Société détient une participation dans Aireon. Cette participation a été 
classée à titre de placement dans une entreprise associée puisque la Société peut exercer une influence 
notable sur les activités financières et d’exploitation stratégiques d’Aireon. Les transactions que la Société a 
conclues avec Aireon pour l’exercice 2020 comprenaient des produits de dividendes accumulés de 13 $ (12 $ 
pour l’exercice 2019), des frais liés aux services de données de 38 $ (5 $ pour l’exercice 2019) et des 
recouvrements de coûts de 1 $ (2 $ pour l’exercice 2019).  
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19. Transactions avec des parties liées (suite) 
Transactions avec les coentreprises et les entreprises associées (suite) 

Au 31 août 2020, la Société avait des dividendes à recevoir d’Aireon de 76 $ (63 $ au 31 août 2019). 

La Société a un engagement de douze ans avec Aireon visant l’achat de services de données qui a commencé 
en mars 2019. L’engagement total restant estimatif est de 625 $ (481 $ US). De plus, comme il est mentionné 
à la note 16 a), la Société a conclu une entente aux termes de laquelle elle fournira à Aireon un prêt subordonné. 

La Société détient une participation de 50 % dans Searidge. Cette participation a été classée comme une 
coentreprise. Au 31 août 2020, la Société avait une créance à long terme de 3 $ en cours auprès de Searidge 
(3 $ au 31 août 2019). Au cours de l’exercice 2020, la Société a versé 1 $ à Searidge pour l’achat de logiciels 
et de matériel informatique ainsi que pour des services-conseils (3 $ en 2019). 

20. Gestion du capital 
La Société est une entreprise constituée sans capital social et, ainsi qu’il en est question à la note 1, elle ne 
doit pas fixer les redevances d’usage à un niveau qui soit supérieur à celui qui est nécessaire pour satisfaire à 
ses exigences financières présentes et futures à l’égard de la prestation des services de navigation aérienne 
civile. La Société considère que le capital équivaut à la somme de sa dette à long terme contractée par émission 
de titres, de ses résultats non distribués et du cumul des autres éléments du résultat global, ainsi que de ses 
comptes de report réglementaires et des soldes aux termes de certains de ses régimes d’avantages du 
personnel. Cette définition du capital est celle à laquelle la direction a recours, et elle peut ne pas être 
comparable à des mesures analogues présentées par d’autres sociétés. Le capital de la Société s’établit 
comme suit. 

 
31 août 

2020  
31 août 
2019 

Obligations et billets à payer (note 14) 2 288 $  1 468 $ 
Capitaux propres      

Résultats non distribués  28   28  
Comptes de report réglementaires      

Soldes débiteurs (note 7) (2 112)   (2 087)  
Soldes créditeurs (note 7) 184   376  

Avantages du personnel (note 13)      
(Actif) passif du régime d’ILD (4)   3  
Passif au titre des avantages liés aux régimes de retraite capitalisés 1 643   1 813  
Passif au titre des congés de maladie cumulatifs 16   17  

Total du capital 2 043 $  1 618 $ 

En plus d’assurer un suivi de son capital, selon la définition de celui-ci qui est donnée plus haut, la Société 
prend également en considération, aux fins de la gestion de la suffisance du capital, des risques éventuels 
connus et des obligations, notamment les décisions en matière d’établissement de taux prises par le conseil. 

Les principaux objectifs de la Société lorsqu’elle procède à la gestion du capital sont les suivants : 

i) préserver la capacité de la Société à poursuivre son exploitation; 

ii) fournir des fonds pour l’acquisition continue des systèmes et des équipements nécessaires à la mise en 
œuvre et au maintien d’une plateforme technologique moderne et efficace pour le SNA; 

iii) assurer le financement des fonds de réserve et satisfaire les besoins en matière de liquidités et de fonds 
de roulement; 

iv) assurer le financement des exigences réglementaires comme le financement des cotisations au titre des 
régimes de retraite à prestations définies;  
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20. Gestion du capital (suite) 
v) maintenir les cotes de crédit de la Société afin de faciliter l’accès aux marchés financiers à des taux d’intérêt 

concurrentiels; 

vi) réduire les charges d’intérêts engagées par la Société sous réserve de l’application de mesures appropriées 
d’atténuation des risques. 

Puisque la Société n’a pas de capital social, elle atteint ces objectifs en appliquant une méthode qui permet de 
déterminer le moment et le niveau appropriés des recouvrements de coûts au moyen de l’établissement des 
taux des redevances d’usage ainsi que le niveau approprié de la dette et des facilités de crédit consenties. 
Cette méthode inclut le processus de budgétisation des dépenses d’investissement et des dépenses 
d’exploitation de la Société et tient compte de la situation générale de l’économie et des marchés financiers. Le 
conseil approuve le niveau de la dette et des facilités de crédit consenties. La Société n’est pas soumise à des 
exigences concernant son capital imposées par des tiers. 
La Société n’a apporté aucun changement à sa méthode de gestion du capital au cours de l’exercice clos le 
31 août 2020. 

21. Événements postérieurs à la date de clôture 

L’Office des transports du Canada (l’« Office ») a reçu un avis de WestJet daté du 11 septembre 2020 lui 
signifiant qu’elle interjetait appel à l’égard des redevances d’usage révisées annoncées dans le communiqué 
daté du 12 août 2020 qui faisait état des changements apportés aux redevances et qu’elle demandait entre 
autres l’annulation des redevances révisées. L’appel allègue que la Société n’aurait pas respecté deux des 
paramètres obligatoires de la Loi sur les SNA en matière d’établissement des redevances. La Société nie les 
allégations portées par WestJet. La Société et WestJet évaluent à l’heure actuelle la possibilité d’entreprendre 
une médiation. La Société entend se défendre vigoureusement dans le cadre de l’appel si aucune médiation 
n’est entreprise ou si, à la suite d’une médiation, elle et WestJet n’ont pas réussi à résoudre la question. Il n’est 
pas possible à l’heure actuelle de présager l’issue de la procédure en cours. 

L’Office est l’organisme désigné pour procéder à un recours en appel à l’égard des redevances facturées par 
la Société aux termes de la Loi sur les SNA. Un appel ne peut être fait que sur le fondement d’un manquement 
par la Société à un ou plusieurs des paramètres obligatoires de la Loi sur les SNA en matière d’établissement 
des redevances ou de l’absence de préavis ou de publication prévus par la Loi sur les SNA. Une fois qu’il aura 
examiné les documents soumis par WestJet et la Société, l’Office devra statuer sur l’appel dans un délai de 
60 jours. Il peut prolonger ce délai d’au plus 30 jours en raison de circonstances extraordinaires. 

Le 22 septembre 2020, la Société a annoncé une réduction de son effectif au moyen de l’abolition de postes 
permanents. Les suppressions d’emploi visent tous les services de la Société ainsi que la majeure partie de la 
cohorte actuelle d’étudiants opérationnels. La Société finalise en ce moment l’estimation de l’incidence 
financière de ces suppressions. 
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